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FAIS CE QUE DOIS!

S. G. Mgr Deschamps sacre évêque auxiliaire île Montreal
Sur ce qu’a dit M. Semple
Un recorder qui ne trouve pas que tout va pour le 

mieux dans le meillem des mondes.
Nous avons deux recorders à Montreal — et c’est heureux. 
Ils peuvent de la sorte se partager la besogne. Tandis que 

Pan ouvre des traités d’exégèse pour y chercher l’autorisation 
de fermer le code criminel .... et de ne pas fermer le® bouges, 
l’autre ouvre les yeux sur la situation de Montréal et la dénonce, 
comme c’est son devoir.

C’est beaucoup à cause des endormeurs qui nous racontent 
dans nos complaisants journaux que tout est pour le mieux dans 
le meilleur des mondes, qu'il ne faut pas toucher à la réputation 
de Montréal, que nous avons la population la plus saine, la plus 
morale, la meilleure et la ville la plus policée, que notre grande 
ville se porte si mal et qu’on y meurt si bien. Dans l’éducation 
du civisme comme dans la formation des enfants, la flatterie est 
le sûr moyen de développer une vanité sotte et aveugle qui pré­
pare aux chute® les plus lourdes et les plus humiliantes.

M. le recorder Semple connait le® règlements municipaux. 
Il sait comment on les applique. Il a voyagé et il sait ce qui se 
fait ailleurs et que ce qui se fait ailleurs peut se faire ici. Or 
voici ce qu’il disait hier au sujet de notre système d’enlèvement 
des ordures ménagères — dénoncé si justement par notre direc­
teur et que les autorités municipales ne veulent pas changer:

Aucune autre ville du monde ne reste dans l'état infect 
et malpropre de Montréal, qui résulte de rindifférence et de 
l’apathie ae la part des citoyens. Seul un déconcertant man-

jusqu
juste avant la visite des employés de l’incinération. Il y avait 
des réceptacles de toutes les descriptions, à partir de boites 
de carton jusqu’à des bottes de biscuits en fer-blanc et les 
ordures ménagères se trouvaient partout — sauf dans les ré­
ceptacles.

Pour ajouter à cet état de choses déqoûtant et antihygié­
nique, les enfants et les chiens jouaient indifféremment par­
mi ces déchets nauséabonds. U est assez peu étonnant que 
la mortalité infantile à Montréal soit si effroyablement 
haute.

Je le répète, c'est une abomination, une honte, une tache
sur le bon renom de cette ville..............Comme, conséquence
de notre semaine du grand nettoyage, il n’y a que quinze cas. 
Il aurait dû y avoir au moins 500 cas devant moi à l’heure 
présente. Lors de la visite que je viens de raconter dans 
l’avenue de l'Hôtel-de-Ville, tous les occupants du bas jus­
qu’au haut de Pavemie étaient en contravention. (Montreal 
Daily Star, 22 avril.)
Qui est responsable de cet état de choses?
MM. Brodeur, Desroches et les trois autres membres anony­

mes du comité exécutif. Mais qui élit MM. Brodeur et Desro­
ches?

Qui élit au conseil 24 échevins sur 35? (Et rien n’empêche­
rait d’en élire davantage.)

La population canacüenne-drançaise.
C’est elle qui est responsable de la mauvaise administration. 

Et c’est tellement vrai que dans tous les quartiers où on élit des 
écheviqs de langue anglaise (non pas juive), les services muni­
cipaux, sont mieux soignés.

Il y a d’autres laideurs, avenue Hôtel-de-Ville et dans les 
environs, que les ordures ménagères opandues et que les casso­
lettes des réceptacles de vidange. Ces ordures-là sont décrites 
et dénoncées par le rapport Coderre.

Que faisons-nous pour les faire disparaître?

La session (VOttawa

Pourquoi ne pas nommer 
une commission chargée 

de rechercher le surplus ?
M. Marier trouve l’exposé financier de M. Robb bien 

fait, mais il révèle un déficit de $13,000,000 et 
qui est même réellement de $17,000,000 ce dont 
ne nous avait pas entretenus la presse libéra­
le — L’expérience ferroviaire - Depuis la décla­
ration de M. Thornton il est de plus en plus ques­
tion d’amalgamation — Une résolution de M. 
Lynch — Staunton au sénat pour réduire le chif­
fre de la députation.

S. G. Mgr GAUTHIER CONFERE LA PLENITUDE DU SACERDOCE A SON 
DISTINGUE COLLEGUE - NN. SS. FORBES, DE JOLIETTE, ET GA- 
GNON, DE SHERBROOKE, SONT LES EVEQUES ASSISTANTS.

S. G, Mgr LANGLOIS* AUXILIAIRE DE QUEBEC* PRONONCE LE SERMON 
DE CIRCONSTANCE - SEPT ARCHEVEQUES ET PRES DE TRENTE 
EVEQUES PRESEN TS - CEREMONIAL DELA CONSECRATION.

L’Afrique du sud vient d’abolir la 
préférence douanière qu'elle ac- 

. . . cordait aux importations d’origine
La meme mdiiterence nous suit en toutes choses comme une anglaise. La Grande-Bretagne ne bé

Ottawa, le 22 — '51. Marier, dé­
puté de Saint-Laurent-Saint-Geoc- 
ges, a fait encore aujourd'hui, sur 
le budget, un de ses magnifiques 
discours, bien préparés et bien étu­
diés, bien divisés et bien pensés, 
qui le classent dans la plus belle ca­
tégorie des parlementaires. 1! n’a 
analysé qu’une chose dans la dé­
claration annuelle de M. Robb, mi­
nistre intérimaire des finances, et 
c’est la partie financière. Il a con­
sacré de longues pages à la dette 
du pays proprement dite, et ensui­
te a notre dette ferroviaire, et en 
additionnant les deux il est arrivé 
à un total qui ne réjouira pas le 
coeur des 'Canadiens. Mais son ex­
posé un peu technique ne connaî­
tra probablement pas les grands 
succès. L’extérieur en est rébarba­
tif.

(M. Marier avait étudié non seule­
ment les chiffres fournis pai M. 
Robb, mais encore les calculs four­
nis par les principaux orateurs de 
l’opposition, M. Stevens et M. Ma- 
nion entre autres. Il avait pris la 
peine de vérifier en détail chacun 
de leurs chiffres afin de les trou­
ver en faute quelque part. Et il y a 
réussi assez souvent.

Ce que M. Marier a entrepris de 
prouver tout d’abord, c’est qfuc l’ex­
posé de la situation financière du 
pays fait par M. Robb, ne différait 
nas du tout des exposés faits par 
M. Thomas White, Drayton et Field­
ing, et fournissait peut-être quel­
ques détails de plus; et que la cri­
tique très violente de l’opposition 
n’avait pas sa raison d’étre. M. Mar­
ier a certainement raison sur ce 
point, quoiqu’on puisse ajouter 
que M. Robb a bien disséminé scs 
chiffres de côté et d’autre, et que 
les journaux libéraux n’ont pris que 
ce qui faisait leur affaire, ce qu’ils 
n’auraient pu faire dans d’autres

Préférence britannique

ombre.
Le tombeau des archives attend le rapport Coderre — et 

la réélection, M. J.-A.-A. Brodeur — à moins d’un sursaut pro­
blématique de l’indignation populaire. Louis DUPIRE.

L’actualité
Rondeau sur un 

ministre rondelet
H. Perron s’en vat-en-guerre avec 

strand éclat. Armé comme le meil- 
feur béton où l'on a mis le meilleur 
ciment. Invulnérable comme un sii- 
ne de conseiller législatif, avec le 
jeune M. Galipault pour faire des 
galipettes.

Car on sait que M. Galipault est 
jeune et toupie et qu’il possède des 
qualités de grimpeur emérlte. On 
prétend qu’il pourrait arriver au 
sommet de l’arbre ministériel.

Mais pourquoi ce bruit de fer­
raille et de vieux tramways qui 
fait songer que M. Perron eit di­
recteur de fa nouvelle comme U 
était directeur de la vieille compa­
gnie de tramways?

Pourquoi cette trompette?
M. Perron manque essentielle­

ment de psychologie.
Savez-vous ce qu'il est capable de 

provoquer? La chose au monde la 
plus Inattendue: le réveil de l’op­
position.

M. Patenaude, Patenaude lui-mi- 
me, te distant et suprahumain M. 
Patenaude, est capable de sr mettre 
en tite de battre M. Taschereau — 
ou son successeur —. ailleurs que 
sur le champ de bataille de Laval- 
sur-le-Lac.

L’opposition est capable de se ré- 
veiiler. Out!

Et la population est capable de 
faire comme elle,

La victoire s'offrait à M. Perron 
dans le sommeil de l’opposition et 
il est tellement impatient que vous 
verrez qu’il réussira à faire battre 
le» deux derniers rouges de l'tle de 
Montréal dont l’un est vert et l’au­
tre. .. (quelle est la couleur Juive?)

La population vient de sauoir 
qu'on éabreuife de vin chinois en 
mélange avec d’autres de noms dif­
férents mats de même qualité.

Que ne lui laisse-t-il donc te 
temps de digérer?

Ia population vient de savoir
Îu'on ta pille en lui vendant de 

eaux prix des vins laids.
Que ne lui faiste-il donc le temps 

H oublier?

M. Perron s’en vat-en-guerre avec 
grand éclat. Armé comme le meil­
leur béton où l’an a mis le meilleur 
ciment, invulnérable comme un siè­
ge de conseiller législatif, avec le 
jeune M. Galipault pour faire des 
galipettes.

RUBICON

Bloc-notes
joatrn*-
1

Un plaisir
Un des amusements des 

lürto» indépendants, c’est la lecture 
du Soleil. S’il manque dans leur 
courrier, ils en sont parfois tout 
marris. D y a de quoi. Car le So­
leil est, sans le savoir, un des 
grands journaux comiques du mon­
de. Ses accès d’indignation, ses 
col ires contre ceux qui ne sont pas 
attachés comme il rest au gouver­
nement du jour, ses sursauts de 
vertu quand il est pris en flagrant 
délit de fausser les textes ou de les 
tronquer, la façon dont il parait se 
scandaliser, si on lui parie du mil­
lion et demi qu’il a reçu du gouver­
nement depuis dix ans, pour des 
travaux exécutés sans demande an 
préalable de soumissions, tout ce­
la en fait une feuille à part, et 
qu’il faut lire, si l’on est journalis­
te et qu’on sent le besoin de se dis­
traire. Scs injures memes sont 
souvent du dernier cocasse, ellee 
font sourire, la plupart du temps, 
au lieu de les blesser, ceux à qui il 
les adresse. Une seule chose inquiète 
les lecteurs intelligents dsi Soleil, 
— l’obstination qu’il met à laisser 
voir qu’il considère la presque to­
talité de son public comme dépour­
vu de toiq esprit de discernement 
et de tout sens commun. H parle 
presque toujours comme *’il était 
convaincu que la messe de ses lec­
teurs sont des imbéciles ou des 
gens d’une densité d’esprit incura­
ble. Gela n’e«t pas flotteur pour 
ses milliers d’abonnés. Mai# il faut 
croire qu’ils n’attachent à peu près 
aucune Importance à ce que dit 
leur journal. C’est sans doute mi’H» 
v trouvent, comme le® journttliate» 
indépendants, une lecture distray­
ante et qu’il faut ae garder de pren­
dre au sérieux.

néficiera même plus des avantages 
douaniers accordés par la confédé­
ration sud-africaine aux produits 
des nations signataires de traités 
commerciaux particuliers avec ce 
dominion. Sauf quant à certains 
articles d’importation britannique 
spécialement exceptés dans le tarif 
douanier sud-africain, la plupart 
des exportations anglaises en Afri­
que-Sud seront traitées comme si 
elles provenaient de pays étran­
gers. L’Afrique du sud veut aider 
au développement de scs industries 
et entend ne rien donner en échan­
ge de rien. Chez nous, la préféren­
ce accordée aux industriels du 
Royaume-Uni depuis une couple de 
décades menace sérieusement plu­
sieurs de nos propres industries; 
mais nos deux grands partis poli­
tiques, bien qu’il y ait chez eux des 
gens qui dénoncent cette meme 
préférence, s’abstiennent d’y tou­
cher le moins du monde. L'exem­
ple de l’Afrique-sud devrait les in­
citer à se comporter plus coura­
geusement qu’ils l'ont fait jusqu’ici 
et h modifier enfin un régime de 
préférence avantageux aux seules 
industries anglaises, et tout-è-fait 
nuisible aux intérêts canadiens.

Contraste
Deux journaux new-yorkais, le 

World et rAmcr/cnn, ont découvert 
que le meurtrier Chapman, au sujet 
duquel on a publié tant de stupi­
dité jusque dans nos gazettes d’in­
formation, ces semaines-ci, a à 
New-York un frère et une soeur, 
gens parfaitement honorables. Ces 
deux feuilles, dont l’une en parti­
culier, YAmertcan. est pourtant un 
journal à sensation, ont tenu dans 
cette circonstance une conduite 
louable. Elles ont l'une et l’autre 
supprimé la nouvelle de leur dé­
couverte. qui aurait fait quelque 
bruit, et sc aont refusées à exploi­
ter cette information, parce que ce­
la aurait abouti è salir deux person­
ne* d’une honnêteté reconnue ot qi>l 
ne sont nour rien dans l'Ignominie 
de leur frère. Ici on a pu voir récem­
ment un de nos grands quotidiens 
publier la photographie du frère 
de quelque* jeunes faussaires, et 
un autre, donner celle de la jeune 
fille d’un criminel condamné à la 
potence, mais qui, elle-même, n’a 
rien eu à faire au crime de son pè­
re. Dans les deux cas, on « humi­
lié de braves gens, pour le simple 
plaisir de paraître bien Informé.

G. P.

circonstances. ■Car. en se servant 
des chiffres de IM. Robb, M. Marier 
prouve qu’il y a eu un déficit de 
$13,000,000 et qui pourrait s'élever 
à $17,000,000 si Ton ne tenait pas 
compte des sommes que doit nous 
rembourser la Roumanie, et que 
l’on traite comme argent comptant 
reçu et encaissé. Ce déficit de $13.- 
000,000, rares sont les journaux 
qui Tont annoncé, et bien un peu 
par la faute de M. Robb, qui a in­
sisté d’abord sur un surplus tempo­
raire d’un million et oemi ou de 
cinq millions, pour glisser ensuite 
sur le $13,000,000 qui venait après. 
II n’y a pas eu de manipulation 
de eni’Pfiros, mais tout simplement 
habileté d’orateur qui souligne cer­
tains faits au lieu de certains au­
tres.

M. Marier a étudié en second 
lieu la question des obligations fer­
roviaires endossées par TEtat. Per­
sonne, dit-il, ne conteste qu’elles 
font partie de la dette du pays. Mais 
M. Robb doit-il les inclure dans no­
tre dette consolidée comme les con­
servateurs le lui demandent? Non, 
répond-il, parce que les conserva­
teurs eux-mêmes tout d’abord ne ’e 
faisaient pas. M. Meighen, ajoute M. 
Marier, a prétendu que les conser­
vateurs ne le faisaient pas parce 
que les obligations qu’ils ont en­
dossées ne servaient qu’là refondre 
d’autres obligations, et ne consti­
tuaient pas une nouvelle dette ni 
ne représentaient d’autres engage­
ments. M. Marier a été voir lui-mê­
me, et il rapporte que cette affir­
mation n’est vraie qu’en partie. 
Une partie des nouvelles obliga­
tions procurait l’argent nécessaire 
pour rembourser de vieilles obli 
gâtions. Quant au reste, il servait à 
autre chose.

Après avoir pris le chef de Top 
position en défaut, M. Marier ajoute 
encore que l’on ne doit pas inclure 
la dette ferroviaire dans la dette 
consolidée, parce que le gouverne­
ment suit l’année fiscale et les che­
mins de fer l’année du calendrier, 
que nous faisons une expérience de 
nationalisation et qu’ainsi noms de­
vons tenir un compte séparé pour 
les chemins de fer, afin de savoir 
où nous allons et les résultats que 
nous obtenons. Autrement H y au­
rait confusion. ■

Ainsi on dit aujourd’hui que le 
C. N. R. a augmenté sa dette de 
$118,04)0,000 dans l’année. (Test l'an­
née .scolaire qu’il faut comprendre 
car le total est différent pour l’an­
née fiscale. Mais M. Marier affirme 
aussi que cette dette de chemins de 
fer#est une obligation directe sui 
le pays, qu’elle n’est pas recouvra­
ble, et mi'ainsi, en réalité, elle aug­
mente d’autant notre dette consoli­
dée. Conservateurs et progressistes 
applaudissent, et les libéraux mur­
murent. M. Marier persiste cepen­
dant et affirme que notre dette to­
tale se compose aujourd’hui «les deux 
chiffres suivants: $2.431,407,113 
pour la dette consolidée du pays, 
$913,913,082 pour la «lctt«‘ ferroviai­
re, qui, avec un dix-huit millions 
pris ailleurs, font un grand total de 
$3,363,400,193 que le pays doit bel 
et bien. Voilà le chiffre le plus jus­
te auquel on puisse arriver en nadi 
donnant toutes nos obligations. Voi­
là le mot de la fin.

M. Marier a aussi fait d’autres cal­
culs intéressants. En 1920, c'est 
106 millions d’argent nouveau que 
le pays a donné au C. N. R.; en 
1921, c’est 105 millions; en 1923, 59 
millions; en 1924. 85 millions et en 
1925, 84 millions, soit un total de 
1585,848,974.

M. Marier dit aussi qu’en 1920-21- 
22, lu dette combinée du pays et 
des chemins de fer a augmenté de 
$898,489,254, et < n 1923-24-25, elle a 
augnn'nté de $1,009,962,762, que 
pendant la première période, notre 
dette ferroviaire a augmenté de 50 
millions, et pendant la seconde de 
102 miMIons. Ces chiffres sont très 
intéressants car Us semblent conte­
nir la clef d’un mystère. Est-ce que 
pour ne pas trop augmenter la dette 

.consolidée, le gouvernement libéral 
n'aurait pas choisi de laisser aug­
menter la dette ferroviaire qui est 
plus mal connue, dont on ne tient 
nas compte la plupart du temps en 
faisant le bilan du pays, et qui est 
loin d’avoir l’importance de Tau 
tre? Est-re que. de plus, cette tac­
tique ne permettrait pas au gouver­
nement de réclamer des surplus, à 
la fin de l’année fiscale;, le chiffre 
de la dette consolidée étant moins 
élevé? M. Marier n’a pas jugé à 
propos d’étudier ce point.

Voilà les principales parties du 
discours de M. Marier qui n’a pas 
toujours plu su parti libéral, ni au 
parti conservateur ou progressiste,

mais qui semble refléter avec une 
grande fidélité, la plus grande fidé­
lité possible, la situation du pays. 
Et le député qui a suivi le députe 
de St-Laurent-St-Georgcs, le général 
Ross, de Kingston, n’a pas eu tout à 
fait tort de dire à son prédécesseur 
qu'après avoir commencé à atta­
quer les critiques «lu budget par 
l’opposition, il avait fini par en 
faire une critique encore plus des­
tructive qu’elle.
LA NECESSITE DE L’ECONOMIE

Dans la dernière partie de son 
discours qu’on a qualifié de second 
discours du budget, M. Marier a in­
sisté sur la nécessité d’économiser 
et sur les pro,portions alarmantes 
de notre dette ferroviaire. Tout le 
pays devrait la connaître mieux, 
car il se presserait moins alors de 
demander et réclamer une infinite 
d’embranchements et de travaux 
coûteux.

Le general Ross a parié ensuite 
jusqu’à six heure® et reprendra de­
main. Car on ne pourra prendre le 
vote demain. On Va remis à la se­
maine prochaine. Le flot indu des 
paroles coule avec une ampleur et 
une abondance effarantes.

UN INCIDENT
M s’est produit un intéreswant in­

cident au début de la séance. M. 
Fraser, assistant du greffier, a lu 
en français un rapport du comité 
des banques et commerce, dont M. 
Vien est président, I-a Chambre 
Ta ttpaÂawM. M. Hocken a aussi de. 
mandé à M. Fraser de traduire, ce 
rapport en anglais, et ceiltii-ci s est 
exécuté. Si nos député* se mon­
traient aussi vigilants que M. Hoc­
ken, notre belle langue résonnerait 
plus souvent dans Tenceinte parle­
mentaire.

Au comité des chemins de fer. M. 
Rinfret a souügné le fait que le G. 
NJL a publié, pour la première fois, 
cette année, son rapport en fran­
çais. Il en a félicité Vadministra­
tion' de notre réseau d’Etat.

Au même comité, M. Thornton a 
déclaré aujourd’hui que la fusion 
du C.PJL et du C.X.M. permettrait 
aux deux réseaux de payer leur* 
obligations et «rue T administration 
des deux enscmlbOe ne laisserait au­
cun déficit. Cette déclaration a 
fait sensation dans le monde politi­
que. et Ton croit qu’elle donnera de 
la force aux idées d'amalgamation, 
qui circulent en Chambre depuis 
quelque t coup s.
UNE RESOLUTION DU SENATEUR

LYNCH-STAUNTON
Le sénateur Lynch-Staunion doit 

présenter une résolution intéressan­
te au Sénat, il demandera au parle­
ment de soumettre une pétition à 
Sa Majesté pour midifier T Acte de 
l’Amérique britannique du Nord, 
afin de réduire à cinquante le nom­
bre des députés de Québec pour ré­
duire ainsi la représentation de 
tout le pay* à la Chambre des com­
munes.

La population de Québec divisée 
par 50 au lieu «le l’être pwr 65, don­
nerait une unité beaucoup plus for­
te pour diviser lu population des 
autres provinces, et ainsi leur fe­
rai* perdre bon nombre de députés 
chacune.

Léo-Paul DESROSIERfl.
N.B. —t Dan* ïe titre d’Ottawa 

d’hier, on nous a fait dire: M. 
Meighen a-tdl voulu faire une in­
terpellation? H aurait MSu lire 
interpolation au Heu d’interpella­
tion qui, en cet endroit, n’avait au­
cun sen*. I/es lecteurs auront sans 
doute rètaWL

A la basilique de Montréal, ce matin, avec toute la splendeur des 
grandes fêtes religieuses, en présence de Son Flxcellcnce le Délégué apos­
tolique, Mgr Pictro di Maria, de cinq archevêques, de vingt-deux évêques, 
au milieu d’un grand concours de prêtres, de religieux et de fidèles, 
S. G. Mgr Georges Gauthier, archevêque de Tarona et coadjuteur de Mont­
réal, a consacré Mgr Emmanuel-Alphonse Deschamps, évêque de Thencs- 
sis. S. G. Mgr Guillaume Eorbcs, évêque de Jolictte, et S, G. Mgr Osias 
Gagnon, évêque auxiliaire de Sherbrooke, out assisté Mgr Gauthier en 
qualité de co-consécratcurs.

S. G. Mgr Alfred Langlois, évêque auxiliaire de Québecv a prononcé 
le sermon de circonstance. H a pris pour thème la devise du nouvel évê­
que: Te Pastorem sequor.

Nous donnons les autres détails en page 3.

S. G. Mgr Deschampa

.4 l’occasion du sacre de S. G. 
Mgr Deschamps, nous réitérons fi­
lialement et très respectueusement 
à Mgr rEvéque auxiliaire de Mont­
réal nos voeux de bonheur et l'as­
surance de notre entier dévoue­
ment.

Puisse le vénéré prêtai dont ta 
vie sacerdotale presque tout entière 
fut consacrée à une oeuvre de pro­
fond et Inlassable dévouement pro­
diguer pendant de longues années à 
l’Eglise de Montréal les trésors de 
son intelligence ei de son coeur! 
Paiste-t-H avoir la joie de voir mû­
rir le fruit de son dévouement et 
de son pieux trairalll

Avec tous les cniholiques de 
Montréal, nous jetons du fond du 
coeur au nouveau Prince de l’E­
glise le vieux cri de nos pères: Ad 
multos et fiustissimos an nos!

glise appelle l’épiscopat le couron- 
ndtiide du saeerdo

Sermon de Mgr Langlois
La consécration d’un évêque est 

une cérémonie des plus imposan­
tes, Tune des plus impressionnan­
tes qui se puissent trouver; c’est un 
hommage au prêtre qu'on élève à 
la plus liaute dignité humaine. L’E 

i’ép
nement et la pler 
ce, le plus haut grade, le sommet 
de la hiérarchie.

L’évêque a reçu des apôtres cet­
te puissance qui le remi partici­
pant à l'infaillibilité du pontife 
quand il reste en union avec.le 
chef de l’Eglise et le dépositaire de 
la doctrine. Personne autre ne peut 
y suppléer et le sacerdoce se trans­
met d’Age en âge par la seule impo­
sition dés mains,

Cetto cérémonie du sacre d’un 
évêque explique la réunion dans 
cette église de cette nombreuse cour 
de prélats, de représentants nom­
breux de toutes les hiérarchies du 
sacerdoce, de sommités du pouvoir 
civil et de l’aiflfluence des fidèles 
pour rendre un hommage d’admi 
ration au distingué élu «t lui offrir 
leurs ardentes prières.

Je veux choisir, pour mettre 
sous vos yeux un sujet propre à 
«les réflexions salutaires, cette belle 
devise du nouvel évêque: Te pas­
torem sequor, “Je vous obéis com­
me à mon Dieu!"

Cette devise nous démontre no­
tre société religieuse sous les traits 
de son divin fondateur tjui en 
est le pasteur suprême. C’est un 
bercail qui groupe tous les peuples 
du monde. La hiérarchie ecclésias­
tique est maintenue dans cette for­
me pastorale comme en témoigne 
la parole de Jésus-Christ nn chef 
«les apôtres: ‘Tais mes brebis, pais 
mes agneaux.’’ Le concile de Tren­
te a consigné la même forme lors­
qu’il dit que les évêques sont les 
pasteurs commis à la garde du trou­
peau du Seigneur.

Armé de la houlette pastorale, le 
nouvel évêque, fortifié par la priè­
re, se relèvera, la tête encore hu­
mide de l’onction sainte, pour pas­
ser dans nos rangs et donner sa 
première bénédiction. ï-c pasteur 
aura reçu son autorité, pour être le 
gardien vigilant de la doctrine, le 
chef qui dirige et le père affectu­
eux qui se donne à ses enfants.

L’EVEQUE EST UN GARDIEN
L’évêque est un gardien. 11 élè­

ve un unir de protection et de sé­
curité contre les loups ravisseurs 
qui viennent rôder autour du dé­
pôt sucré d«‘s vérités dogmatiques 
et morales. 11 est le protecteur du 
trésor de la fol et du salut.

L’histoire de l’Eglise est remplie 
des luttes soutenues par les eve- 
ques pour sauvegarder le dépôt 
sacré contre les incrédules, les re­
négats et les schismatiques. l>e 
grands évèipies se sont distingués 
dans ces luttes et se sont exposés 
à .tous les sacrifices, à In mort 
meme, pour ne rien sacrifier, pas 
même une parcelle de la doctrine 
de l’Eglise, les veux tournés ver» 
Rome: 'Te pastorem sequor’’. En 
notre pays, a cette époque où nous 
vivons, le pasteur veille sur le tré­
sor sacré. De nos jours ce devoir 
imcombe plus à sa charge qu’autre- 
fois, car les luttes entre la cité de 
Dieu et la cité du mal sc poursui­
vent sana répit et le pastimr doit 
veiller avec plus de vigilance. Sa 
vigilance s’exercera sur les écoles, 
sur les centres intellectuels, sur les 
journaux et les publications «pie la 
vague de la publicité moderne dé­
verse dans nos rue®.

Fort heureusement, en notre 
pays, le passé est le garant de 
l’avenir; nos évêques n’ont Jamais 
failli à la tâche et notre vieille 
province de Québec recueille les 
fruits du zèle empressé et continu 
de ses pasteur*.

LB CHEF QUI DIRIGE
Mai# ce zèle ne s’arrête pas à la 

doctrine seulement: l'évê<pie doit 
être un chef qui dirige. Il exerce 
une autorité gouvernementale sous 
la direction du Pape, dont le but 
est la sanctifiration de tout ce qui 
compos# le troupeau du Seigneur. 
Pour assurer cette sanctification, 
Tévêone multiplie ses conseils. s«*s 
monitions, ses ordonnances de la 
loi morale, il se fait le défenstur 
de l’intégrité a» de la sainteté du 
marlaae. du respet «*t de la sancti­
fication du dimanche. Son action 
éniscooale. qui ae proprose la cul­
ture des Imes et Vextenslon de 
l’Eglise, a laissé des traces profon­

3'

des dan* notre terre canadienne} 
elle s’est maintenue grâce aux 
soins d’un clergé dévoué, gré et1 à 
la puissante organisation paroissia­
le tt grâce aux visites pastorales.

Nos prêtres, par la science qui 
les distingue, par leur piété sincè­
re et leur dévouement zélé, héroï- 
froc même, ont fait l’honneur de 
l’Egliso et de l'épiscopat canadien. 
Prêtres et curés forment un ensem- 
bl«v remnli de l’esprit de Dieu au 
milieu de nos paroisses préposées 
à leur garde. La paroisse canadien­
ne a soulevé une telle admiration 
à l’étranger qu'un prélat français 
la proposait récemment en exem­
ple aux fidèles de France; c’est 
qu’elle est encore empreinte de la 
sagesse de Monseigneur de Laval, 
premier évêque de ce pays et 
u'elle s’est maintenue par la suite 
ans les meilleures traditions La 

paroisse canadienne est, pour no­
tre foi. notre langue et notre race, 
une arme de salut; sa profonde vi­
talité nous est un signe de joie.

Aussi l’évêque n’est pas un per­
sonnage distant qui se contente de 
donner des ordres; il est l'homme 
du Bon Dieu, il est Thomme du 
peuple; il court vers ses brebis et 
se sent naturellement porté vers 
les brebis perdues. Voilà pourquoi 
chaque année il multiplie les visi­
tes pastorales pour sc rendre comp­
te rfe l’état de ses enfants. Il est un 
père, sa bonté est accueillante. Scs 
courses annuelles font entrer des 
âmes dans le giron de l’Eglise. Ce 
sont des courses fatiguantes, mais 
l'évêque les poursuit avec tous les 
sacrifices qu’elles (importent pour 
la conquête des Afties; il veut s’y 
donner tout entier comme ces pas­
teurs qui sacrifient leur vie pour 
leurs brebis.

TE PASTOREM SEQUOR
Je m’explique pourquoi ce prê­

tre distingué qui vient de recevoir 
l’onction épiscopale a pris pour de­
vise Te pastorem sequor. H est un 
pasteur, puisqu’il s’est penché pen­
dant plus de vingt années sur des 
êtres déshérités, privés de Touieet 
de la parole pour devenir leur père 
et leur précepteur dévoué. Il avait 
donc une âme éminemment pasto­
rale et son passage au ministère cu­
rial puis au vicariat général du dio­
cèse,et aux autres fonctions élevées 
l’ont prouvé avec surabomiance. Il 
a occupé tous ces postes à la satis­
faction de tous, les honorant de sa 
vertu et de son savoir. Les deux 
pasteurs suprêmes de l’Eglise do 
Montréal vont maintenant se con­
fondre pour travailler à la parois­
se et au bien des âmes. Si vous 
voulez cpi’ils soient des gardiens vi­
gilants, des chefs qui dirigent, des 
ères affectueux, vous êtes dans Tu- 

gallon d’être fidèles à leurs di­
rectives et d’être bons dans vos 
rapports avec eux: vous serez des 
brents priantes et suppliantes.

Nouveau venu dans la carrière 
de l'épiscopat, j’offre A celui qui de­
vient mon frère l’hommage de mes 
sentiments les plus respectueux et 
de mes voeux de succès. Je formule 
le soubaiit qu’il vive longtemps pour 
le bien des âmes, pour Thonneurdu 
diocèse et pour la gloire de TEgli- 
sc.

Cérémonial de la
consécration épiscopale

Voici les détails de la cérémonie 
imposante entre toutes du sacre 
d’un évêque.

Notions préliminaires
Jésus-Chrhl a fait de son Eglise 

une société parfaite. Il a placé à sa 
tète un Pasteur suprême, le Pape, 
par l’autorité et sous la juridiction 
duquel d'autres pasteurs, les Evê­
ques, reçoivent la mission de pai- 
tre et de régir une portion de son 
Eglise, qu’on appelle diocèse.

2. Or le Pape et les évêques, un# 
fois légitimement nommés, sont te­
nus, fils ne sont pas déjà sacrés, 
de recevoir la consécration épisco­
pale, dont ils ont besoin pour rem­
plir leur charge.

3. L'Episcopat, en effet, confère 
la plénitude du sacerdoce ou du sa­
crement de TOrdre, et donne le 
pouvoir d’administrer les sacre­
ments de la Confirmation et de 
l'Ordre, et de faire toutes les consé­
crations des personnes ou des cho­
ses se rapportant à la religion.

4. La cérémonie du sacre doit ‘,a 
faire, le dimanche, jour «pécUle-

(Suite à ta page 3)
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S. G. Mgr Deschamps sacré évêque
de. . . . . . . .

LETTRES AU
“DEVOIR"

(Suite ae la première pajfe)
jieat dédié au Seigneur, ou à une 
fêle des Apôtres, dont les évèaue 
continuent la mission, ou à un autre 

ur avec la permission spéciale du

consacrer l’Elu.
Nous assistons ensuite au rite si Nous ne publions que des lettres

fi
TTrois cvéques sont régulière­

ment requis pour cette fonction so­
lennelle: le consécrateur ou offi­
ciant, et deux assistants l’aidant 
dans l’accomplissement des rites sa­
crés en même temps qu’ils prêtent 
ieur concours à l’Eiu.

6. Cette cérémonie ne peat s’ac­
complir cme durant l’offrande du 
saint sacrifice auquel elle est inti­
mement mêlée, comme au reste tou­
tes les fonctions du Pontifical ro­
main.

7. Le consécrateur et le consacré 
concélèbrent, c’est-à-dire, célèbrent 
tous deux la même et unique messe, 
communiant chacun avec la moitié 
de Thostie et buvant au même cali­
ce. Ce rite vénérable remonte à la 
plus haute antiquité.

fi. L’église est décorée comme aux 
plus grandes solennités. Dans le 
choeur, ou en avant du choeur, s’é­
lèvent deux autels, et è droite le 
trône du prélat consécrateur. L’au­
tel principal sur lequel on doit di­
re la messe et faire toutes les céré­
monies de la consécration, est gar­
ni d’une croix au milieu, et de six 
grands cierges auxquels sont atta­
chées les armes de l’officiant et de 
l’élu. L’autre, plus à gauche, est plus 
petit et moins orné; il doit servir 
seulement au nouvel évêque pour 
s’habiller et dire de la messe tout 
ce qui précède l’offrande; les cier­
ges y portent également les armoi­
ries des deux prélats. C’est sur cet 
autel, et sur une crédence qui est 
auprès, que Pon a déposé les orne-

1« ïi .ôlinnêl d. l'tetposi- V da
«•» *»“n, par tes trois N.mS

a____ _ prenons pas la responsabilité de ce«rS; ÎÆÎtfw puc^t P-fi 

& gUtert’cSTri'S Réponse de Mtre

les deux assistants touchent des) ■il({prie Blain à \î.
mains la tete de l Elu et pronon- .
cent des formules consacrées. LllClPU (pIRUPre

On enveloppe la tête de l’Elu --------
d’une bande de toile blanche qu’on Monsieur le Rédacteur. 
met autour de sa tonsure, pour ; si je n’ai pas répondu plus uite 
empêcher que pendant l’onction, le; à la lettre de M. Giguère, c’est que 
saint-chrème coule dans ses che- /’ai laissé le temps à sa lettre de 
veux. I faire son tour de presse et elle a

Le consécrateur. pendant le; paru pour la dernière fois, )e crois, 
chant du X’eni Creator, se lève, s’as- dans le Star du 15 avril. 
sied dans son fauteuil, reçoit la En réponse a nia lettre prouvant
mitre et le grémial, met le pouce 
droit dans le saint-chrême qui lui 
est présenté, puis l’-Elu étant à 
genoux, il oint sa tète à l’endroit 
de la tonsure, y formant d’abord 
une croix, et étendant ensuite 
l’onction sur tout le reste.

Après le Vent Creator le consé­
crateur quitte sa mitre, se lève de 
son fauteuil et continue la préface 
commencée.

L’Elu tenant ses deux mains ou­
vertes le consécrateur les oint.

Ensuite ont lieu la bénédiction et 
l’imposition de la crosse et de 
l’anneau et la remise du livre des 
Evangiles.

Le consécrateur donne le- baisçr 
de paix au consacré ainsi que les 
assistants. Ce dernier retourne à 
son autel en marchant au milieu 
des assistants. Il s’assied, on essuie 
sa tète avec do la mie de pain et 
un linge blanc, on peigne ses che­
veux avec un peigne d'ivoire et il 
purifie ses mains tandis que le

raents dont l’élu doit être revêtu, consécrateur lave les siennes.
et tout ce qui doit servir au «acre.

Les insignes réservés aux évê­
ques sont les bas, les sandales, la 
croix pectorale, les tunicelles. les 
gants, l’anneau, la mitre et la cros­
se.

Partie préparatoire 
au sacre

La cérémonie du sacre d'un évê­
que se divise en trois parties, la 
première, purement préparatoire, 
se déroule dès l’entrée à l’Eglise, 
avant le commencement de la mes­
se. La deuxième, qui est le sacre 
proprement dit, se place après le 
graduel, juste avant l’Evangile. La 
troisième, avant le dernier Evangi­
le, comprend l’imposition de la mi­
tre et des gants, l’intronisation et 
l’action de grâces.

Avant de procéder à l’acte si so­
lennel du sacre, l’Eglise prend de 
sages précautions d’où cette céré­
monie préliminaire composée du 
mandat, du serment et de l’examen.

Avant de procéder au sacre il 
est nécessaire d’avoir un manda! 
ou permission du Saint-Siège car 
le sacre d’un évêque est réservé au 
Souverain Pontife.

Entrée solennelle
A l’heure fixée le clergé entre 

processianneikauent dans l’église. 
Lts quatre prélats s’agenouillent 
ensemble au pied de l’autel, ado­
rent un instant le Saint-Sacrement 
puis se rendent, l’Elu à son autel 
et le consécrateur à son trône.

Pendfud que .celui-ci revêt les 
ornements pontificaux, les deux 
prélats assistants reçoivent la chape 
et la mitre blanche et l’Elu prend 
à son autel l’ami et, l’aube, la cein­
ture, l’étole, (croisée sur la poitri­
ne), la chape blanche el la barret­
te, L’Officiant s’assied avec la cros­
se et la mitre, sur le degré le plus 
ék vé de l’autel et aussitôt les deux 
prélats assistants lui amènent l’Elu. 
Tous trois se placent sur des siè­
ges. Quelques instants après l’Elu sc 
lève, ôte sa barrette et le plus an­
cien s’adressant au consécrateur 
lui demande d’élever l’Elu à la 
charge d’évêque.

Le consécrateur demande s’il a 
un mandat apostolique, car le sacre 
d’un évêque est réservé de droit au 
Souverain Pontife.

Serment de fidélité
Après la lecture du mandat pa­

pal l.’Elu quitte son siège, se met à 
genoux et prononce le serment de 
fidélité au Saint-Siège.

Ensuite le consécrateur pose à 
l'Elu une série de questions sur les 
devoirs de sa charge.

L’examen fini les évêques assis­
tants conduisent l’Elu au consècra- 
teur dont il baise l’anneau, après 
s’être mis à genoux devant lui. 11 
se lève ensuite, ainsi que le consé­
crateur et tous deux, au bas des 
marches, tournés vers l’autel, pen­
dant que l«s évêques assistants se 
tiennent dfibout devant leurs siè­
ges, ils commencent la messe en 
faisant le signe de la croix, et en 
disant ensemble tout haut les priè­
res de la messe.

La cérémonie du sacre
Après le graduel le consécrateur 

se lève de son trône et vg s’asseoir 
dans son fauteuil devant l’autel, 
où l’Elu est conduit par les deux 
assistants. Le consécrateur se met 
ensuite à genoux ainsi que les évê­
ques assistants. L*Elu se prosterne 
•le visage contre terre au pied de 
l'autel et demeure ainsi pendant 
nue Ton «hante les Litanies des 
Saints, A la fin des Litanies les 
troisj prélats demandent à Dieu 
qu'il daigne bénir, sanctifier et

Us montent ensuite, le consécra­
teur à son trône el le consacré' à 
son autel et ils continuent la Messe.

Après VOffertoire le consécra­
teur étant assis avec la mitre, dans 
son fauteuil, au milieu dé l’autel, 
le consacré va à lui, marchant 
comme à l’ordinaire, entre les deux 
prélats assistants. s« met à genoux 
et présente en offrande deux flam­
beaux allumés, daux pains dont 
l’un est doré et l’autre argenté et 
deux barils, également l’un doré et 
l’autre argenté auxquels sofji, atta­
chées les armoires du consécra­
teur et du consacré.

Le consacré dit le reste de la 
messe à son autel en même temps 
que le consécrateur.

Intronisation et
action de grâces

La cérémonie s’achève par son 
couronnement naturel. Le nouvel 
évègue reçoit sa mitre pontificale, 
figure de lumière et de force, les 
gants, symbole de pûreté et de bé­
nédiction et la crosse, symbole de 
l’autorité. On installe le nouvel évê­
que sur son trône. _ On chante le 
Te De-um et la cérémonie s’achève 
par la bénédiction solennelle du 
nouveau Pontife et par ses remer­
ciements au consécrateur.

Le consécrateur, accompagné 
des évêques assistants, s’en va à sa 
chapelle pour se dépouiller de ses 
ornements. 11 marche la mitre sur 
la tête et la crosse à la main, en 
disant l’évangile de saint Jean.

Le nouvel évêque bénit les fidè­
les agenouillés sur son passage 
tandis que l’orgue joue ses plus 
beaux accords. On chante le Cau­
dale et le Magnificat.

Notes biographiques
S. G. Mgr Deschamps est né à 

Sainte-Geneviève de Jacquc.s-Gar- 
tirr le 12 juillet 1874, de Paul Dès- 
champs, cultivateur, et de Marie- 
Anne-Mélanie Sauvé. Fit ses études 
au séminaire de Montréal et au col­
lège Sainte-Marie. Ordonné à Mon­
tréal par Mgr Bruchési en décembre 
1899. Vicaire à Saint-Eusèbr de 
Montréal (1899-1900); aumônier 
des Sourdes-Muettes, 1900-1922; cu­
ré à Salntc-Brigide, 1922, vicaire 
général du diocèse de Montréal 
1923; nommé évêque de Thenessis 
et auxiliaire de Montréal le 20 fé­
vrier 1925.

S. G. Mgr Deschamps est le troi­
sième évêque auxiliaire de Montreal.

par la loi fédérale des aliments que 
la Commisiion des liqueurs n’ob­
serve pas ladite loi. M. Giguère:

lo—donne une définition à sa 
manière, d’un aliment falsifié;

2o—dit que je ne suis pas du mé­
tier;

3o—définit ce que c’est que le 
“Scotch”;

4o—me donne des marques de 
“.Scotch” blended.

En réponse au premier paragra­
phe, je dois référer les lecteurs 
dans ma lettre où j’ai donné la dé­
finition de notre loi fédérale, la­
quelle est en vigueur dans tout no­
tre pairs, meme dans la province de 
Québec el jusqu'au Pied-dtt-Cou- 
ranl;

En réponse au paragraphe 2o, je 
répondrai, tout simplement, que M. 
Giguère n’est pas plus du métier 
que M. Thaddee Michaud, ce der­
nier ayant été comptable toute sa 
vie, et le premier, secrétaire toute 
sa vie;

En réponse aux ‘Sème et 4ème pa­
ragraphes, je ferai remarquer à M. 
Giguère que je me base sur la né­
cessité qu’a éprouvée M. Thaditée 
Michaud, lors de sa comparution à 
l'enquête an Comité îles Comptes 
publics, de se couvrir du manteau 
du gouvernement fédéral, en disant 
que tous les mélanges de la Com­
mission des liqueurs étaient faits 
avec l’autorisation du gouverne­
ment fédéral.

Je dois dire que cette autorisa­
tion n'a jamais existé.

En effet, il n'y a qu'une manière 
d’obtenir l’autorisation du gouver­
nement fédéral dans une pareille 
matière, c’est par arrêté en conseil.

D'après la loi fédérale des ali­
ments, le gouverneur en conseil a 
le droit de dispenser un produit de 
l’application de la loi ou d étendre 
l’application de la loi à d’autres 
produits qui n’y seraient pas men­
tionnés.

Existe-t-il un arrêté eu conseil 
pour autoriser la Commission des 
liqueurs à vendre pour du Scotch, 
ce qui est un composé de scotch, de 
jus de prune, etc.

Permettez-mot, M. Giguère, de 
vous dire qu’il existe un arrété-en- 
conseil en date du 8 avril 1924, pu­
ni dans la Gazette du Canada le 19 
avril 1924, et dont il n'existe pas à 
ma connaissance de traduction 
ratiçqise;

Ledit arrftê-en-conseil couvre 
'rente colonnes de la Gazette du Ga- 
aada et est quatre fois plus long que 
'a loi elle-mêrne qui n'a qu’une cin­
quantaine d'articles;

Dans Varrêté-en-conseil, on don­
ne ta définition de toutes les H- 
aueurs alcooliques, soit l’alcool, le 
Scotch-ivhisky, llrish-whisky. le 
brandy, le rhum, le genièvre et la 
définition de toutes ces liqueurs, 
d'après le gouvernement fédéral, 
stipule qu’aucUnr de ces liqueurs 
alcooifques ne doit avoir moths 
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MIEUX SUR 
TOUS RAPPORTS

•Après avoir pris le Composé 
Végétal de Lydia E. Pinkham

Ingom&r, N.E.—“J’ai pris votre 
remède pour un épuisement et 
maux internes. Parfois, les dou­
leurs du côté droit étaient si fortes 
que je ne pouvais marcher. Ayant 
lu une réclame du Composé Végé­
tal de Lydia E. Pinkham dans Tes 
journaux, j'en ai pris 5 bouteilles 
Je suis mieux sur tous rapports. 
Voua pouvez utiliser ma lettre pour 
le soulagement des autres.” —Mme 
Al vita M. Perry, Ingomar, N.E.

Toronto, Ont.—“Il est assez dif­
ficile de dépeindre les sensations 
de maladies nerveuses. J’étais abat­
tue, avec douleurs dans la tête et 
les yeux, pleurant toujours, ne 
voulant aller nulle part. Je fais 
du tricot et ouvrages de fantaisie, 
et au bout de quelques minutes, je 
devenais irritable. Je suis au Ca­
nada depuis 5 ans, et je souffre 
ainsi depuis que j’y suis. Je prends 
le Composé Végétal de Lydia E. 
Pinkham et dors mieux; il semble 
me faire manger, et je dois dire 
que je suis plus joyeuse. J’ai bien 
confiance en votre remède, car il 
a fait du bien au mari de ma soeur 
et elle me l’a recommandé.” —Mme 
A. Smith, 10 Avenue Burieigh, 
Todmorden, Toronto, Ontario.

Toutes les pharmacies vendent ce 
remède fiable, et les femmes souf­
frant de ces maux si communs à 
leur sexe devraient l’essayer au­
jourd’hui. ..

POSTES DE RÂOJO EMETTEURS
Jours et heures (heure de TEst) des émissions des postes 

d’Amérique. — Le trait indique que le poste est silencieux.
Voir tous les lundis et jeudis cette liste mise à date.

Postes et endroits
CFCN, Calgary, Alta 
CFCF, Montréal, Que

Mètre Jeudi Vendredi

11 30-12.30 
9.15-11.00

CHYC, Montréal, Qué 410
CK AC, Montréal, Qué........ 425 7.30-10.30
CKDC, Vancouver, B. C . .410 11.30-12.30 
CK Y. Winnipeg, Man 450 9.15-11.00
CNRO, Ottawa, Qué............4351
CYB, Mexico, City, Mex .. .37010.00-12.00 
CYL, Mexico City, Mes..510 — 11.00-12.30
CYX. Mexico City, Mex.... 330 — 9.00-10.30
KDKA,E. Pittsburg, Pat...326 6.30-11.00 6.30- 9.00
KFAF, Denver, Colo...........360 9.30-10.15
KFGZ.BerrienSprings. Mich286
KFI, Los Angeles, Calif.......469 9.45- 2.00
KFKX, Hastings, Nebr.......341 10.30-12.00
KFNF, Shenandoah, la ...266 8.30-10.00
KFOA Seattle, Wash..........455
K F PT, Salt Lake City, Utah26S
K GO .Oakland Calif.......... 312 11.00-12.00
KGU, Honolu Hawaii....... 360 1.00- 2.30

12.45- 1.40

6.30- 9.00
10.00- 11.CO 10.00-11.30
10.00- 11 00

que 7our cent et doivent cirerroi
des produits obtenus par la distilla-

Décè»
1 ESSIEU. — En cett» ville, msidl, 1« 3t 

.lu courant, à l'ftge de 6S an» et 4 tnnl». es» 
lecedS Horace Tessier, epoux d'Aaelle Lan* 
«loi* et mère de madame Lionel Ste-Ma* 
rie et Hector Teissier, de che* Lutin, 1-un- 
Klole. LtAe.

Lee funeralUe» auront lieu vendredi, le 
U du courant. Le oonvoi funMwe partira 
de 44*. rue St-Atidr4, it 8 h. 30 etm. pour 
»e rendre è Végllae S1-Jacguea et de la au 
cimetière de la Gète des Neiges, Heu d* la 
lenulturé.

Parents et amis sont priés d'assister sait# 
«ittre Invitation.

La Société Coopérative
DE PUAIS Fl "VE RA 1RES 

Ketrsprsnsars de Poeis«s Punèfer» et 
Assasentes Funéraire*

EST 1235
Ut, vm HAWTW-CATHERIÎîS EST

PBOUVEZ1 . •
Kleinsch'wamz a un type sémite 

effroyable. Nez crochu, cheveux 
crépus.

hleinschwantz a un accent sé 
mite effroyable.

Kleinschwantz part pour Berlin. 
Il monte dans un compartiment-sa­
lon réservé, sans se soucier de la 
pancarte.

Un employé se présente.
— Monsieur, cette voiture est re­

tenue.
— Elle est retenue bar moi, ré­

pond Kleinschxvantz avec flegme. ,
On va Chercher le chef de gare 

pour faire descendre Kleinsch- 
svantz.

— Monsieur, on vous a dit que 
cette voiture était retenue.

— Elle l’est bar moi, che fous Us. 
C’est empêtant à la fin de ne bas 
être dranquüle.

— Non, monsieur, je suis sùr que 
ce compartiment n’est pas retenu 
par vous.

— Et bourquol tone che fous 
brie?

— Parce qu’il est réservé à l'ar­
chevêque de Paris.

Kleinschwants sc redresse fière­
ment et hurle:

— Et qui est-ce qui fous Us mie 
che ne suis bas l’archevêque de Ba- 
ris! .

Avez-vous besoin de bons 
livre»?

Adressez-vous au Service de 
librairie du •’Devoir”, ays rue 
Notre-Dame eat, Montréal. (Té­
léphone, Main 7460)

tion.
M. Giguère soutient qu'un scotch 

mélange avec du sirop de' prunes 
ou autres ingrédients est un cou­
page ou Blend; l'article 15 dudit 
arretè-en-conseil dit ceci : ■ le mot 
Ht,END ou coupage applique aux 
liqueurs alcooliques, veut dire que 
les liqueurs de la même espèce sont 
mélangés ensemble, et il donne 
comme exemple l'alcool avec l’al­
cool, le brandy avec le brandy.

L’article 16 dudit arrêtê-en-con- 
sell dit que le mot "COMPOl’.XD'' 
ou COMPOSE applique aux liqueurs 
alcooliques, veut dire que des 
substances autres que celle nom­
mée, ont été ajoutées à la princi­
pale liqueur alcoolique, mais pour­
vu qu'elles soient inoffensives; ce 
qui veut dire ajouter une substance 
inférieure à la liqueur alcoolique 
qui donne son nom an composé.

M. Giguère pourrait me citer U 
texte de loi pour me prouver que 
le coupage ou blending est autorisé 
par les fois en Grande-Bretagne.

Ji lui prouve, il me semble, que 
le blend ou coupage est autorise 
par nos lois, mats que la Commis­
sion des liqueurs ne l'applique ]>as 
en nommant un article “blend” 
lorsqu'il n’est qu’un '‘compound '.

M. Marcellin Wilson et M, Ethicr 
se sont évertués à nous dire que le 
coupage existe en Angleterre et en 
Ecosse et que la Commission des li­
queurs ne faisait que répéter ce 
qu’eux-mêmes faisaient lorsqu'ils 
étaient dans le commerce.

Si les liqueurs que ta Commis­
sion reçoit d’Europe sont déjà cou­
pées. pourquoi les couper une se­
conde fois et les appeler “blend” 
lorsqu’elles sont “compound':?

Et si la Commission des liqueurs 
ne fait que répéter ce qui était fait 
par tes anciens marchands, pour-1 
quoi M. Taschereau s'cst-U tant 
évertué à nous dire que la Commis­
sion des liqueurs ferait mieux que 
ce que nous avons jamais en?

Je laisse ces considérations el 
ces questions à M. Giguère et au 

hltc.

Affaires courantes
Ottawa, 23 Avril, 1925.

Le revenu total du Canada pro­
venant de toutes les sources pla­
cées sous le contrôle du ministère 
des douanes, pour Tannée financiè­
re terminée le 31 mars 1925, a été 
de $305,945,251.35. La contribution 
de chaque province est la suivan­
te: Nouvelle-cEcosse et Ile du Prin­
ce-Edouard, $5,271,047.70; Nou­
veau-Brunswick, $6.635.700.55 ; 
Québec, $111,540,338.99; Ontario, 
$133,230,133.85: Manitoba. $15,522,- 
425,47; Saskatchewan, $3,143,382.- 
58; Alberta, $6.358,355.42; Colom­
bie Britannique. $23,308.440.42 ; 
Territoire du Yukon, $187,887.58. 
Ces renseignements ont été fournis 
ù 'M. MoGrea par le ministre sup­
pléant des douanes, M. P.-J.-A, Car­
din.

* $ *
Au cours du dernier exercice fi­

nancier, il a été accordé, par ar­
rêté ministériel, les remises suivan­
tes ou réductions d’impôts sur le 
revenu et de taxes sur les profits 
d’affaires: Wellesley'Hospital Ltd., 
$2,482.10; William Davies Co. Ltd., 
$36,312.00; Edward Gurney Estate, 
83,397.27; Edward H. Carney, 
$777.33; Frank Strafford, $1,867.15.

* $ *
M. D. H. Ross, commissaire flu 

commerce du Canada en Australie 
était en congé au pays, au moment 
où le gouvernement Ta délégué 
pour faire une enquête commer­
ciale dans les Antilles. Il était me­
me le seul commissaire du commer­
ce disponible à ce moment et ses 
qualifications le recommandaient à 
cette mission. M. Ross prépare ac­
tuellement la conférence qui se 
tiendra, à Ottawa, au début du 
mois de juin, entre le gouverne­
ment canadien et les représentants 
des Antilles. L'assistant de M. Ross 
remplit actuellement, les fonctions 
de commissaire du commerce en 
Australie; il a été assez longtemps 
à l’emploi du ministère du com­
merce et M. Ross a déclaré qu'il 
était compétent pour conduire les 
négociations actuellement en cours 
entre le Canada et l’Australie. Les 
renseignements ont été donnés par 
le ministre du commerc à M. M. 
Mac.laren, député de Saint-Jean,

* * *
En réponse à une question de M. 

Tolmie, le ministre de la marine

KGW. Portia,nd, Ore......... 492 1.00- 2.001
KH J, Los Angeles, Calif... .395 1 00- 1.001
KLX, Oakland. Calif......... 509
KPO, San Francisco, Calif .423 11 .00- 2.00
KSD. St-Louis, Mo............ 546 —
KYW, Chicago, III.............536 8.00-11.30
N A A, Radio, Va...................435 6 45- 8.40
PWX, Havana, Cuba.......... 400
WBAV, Columbus, O.......... 423
WBBR, Staten Island, N. Y.273
W BAV, Columbus. O.......... 423
W BBR, Staten Island. N. Y.273
W BT, Charlotte, N. C.........360
W'BZ, Springfield, Mass__ 337
WCAE, Pittsburg, Pa----- .462
W’CAJ, Univ. Place, Neb ,. .283 
WCAP, Washington, D. C.. 469
WCBD, Zion, II! ........ . 345
WCX, Détroit, Mich-------- 5l7 S.30-10.00

8.10- 9.30
8.10- 9.30
8.30- 9.30 
6.00- 6.40
8.30- 11.00

8.00-10.16

12.45- 1.40 
7.15-11.30

9.45- 3.00
8.30-10.00

11.30-12.30
11.00-12.00
11.00-12.00
1.00- 2.30
I. 15-12.15
1.00- 1.001
II. 00- 1.00
9.00- 10.00
7.00- 12.30 
8.05- 8 40
8.00- 9.00 
8 OO- 9.00

Samedi Dimanche

12.45- 1.40

6.30- 10.30 
11.30-12.30
6.30- 7.30
9.30- 10.00

9.46-3.00
8.30-10.00

11.00- 4.00 
1 00- 2.30
1.00- 3.00 
1.00- 1.00

12 45-2.00
6 30- 7.30
7 00-11.00 7.00- 9.00
7.30- 12.30 
11.00-1.00
9.30-1.00 

7.00- 8.30 
,3C0| 6.30- 9.00 

8.30 11.30
6.30- 7.30 
7.45-10.00

WDAF, Kansas City, Mo.. .411
W'DAR, Philadelphie, Pa......395
W'EAF, New-York, N. Y... .492
VVEBH. Chicago, HT........... 370
W'EAY, Houston, Texas...... 360
WF A A, Dallas, Tcx............. 476
W'FI, Philadelphie, Pa......... 395
WGI, Medford, Mass.
W’GN, Chicago. IH ....... ..’.360
W’GR, Buffalo, N. T............ 319
WG Y, Sehenectady, N. Y.. .380
WHA, Madison, Wis............360
WHAA, Towa, City.---------484
WHAS, Louisville, Ky.........400 8.30-10.00
WBAZ, Trov, N. Y............ 380 —
WHB, Kansas City, Mo.... 411 9.00-12.30
WHN, New-York, N. Y.......360 8.30-11.00
WHO, Des Moines, la........ 626 —
WIP, Philadelphie, Pa.........509 5.00-11.00
WJAR, Providence, R. I----360
WJ AS, Pittsburg, Pa............ 286 8.30-10.00
WJAX, Cleveland, O............ 390 6.00-10.30
WJ Y, New-York, N. Y.........405 6.30- 9.30
WJZ. New-York, N.-Y........ 455 6.00-10.30
WKAQ, San Juan, P. R...... 360
WLS, Chicago, III...............345 6.30- 1.00
WLW, Cincinnati, O............ 423 10.00-12.00
WMAQ, Chicago, III............448 6.00-10.00
WMC, Memphis, Tenn.........500 9.30-10.30
WMH. Cincinnati, O............ 309 7.00- 9.00
WNAC, Boston, Mass...........278 8 00-10 00
WOAI, San Antonio, Texas..385 8.30- 9.30
WOAW, Omaha, Neb..........526 7.00-12.00
WOC, Davenport, la......... 484 10,00-11.00
WOO, Philadelphie, Pa....... 509
WOQ, Kansas City, Mi.......360 9.00-10.30
W'OR, Newark, N. J........... 405 5.15- 6.30
WOS, Jefferson City, Mo—441
WQJ, Chicago, III...............448 7.00- 1 OO
WRC, Washington, D. C.... 469 5.1.5-11.00
WSAI, Cincinnati, O...........309 10.00-12.00
WSB, Atlanta, Ga..........429 9.00-11.00
WSY, Birmingham, Ala.......360
WTAM, Cleveland, O..........390 6.00- 7.30
WTAS, Elgin, III................ 288 8.30- 1.30
WT A Y. Oak Park, HI........ 263 6.45- 9.45
WWJ, Détroit, Mtch........... 617 8.30-12.00

6.00-10.00
8.30- 0.30 

10.00-11.00
7.40- 8.00
8.30- 10.00 
8.00- 2.00
6.30- 12.00
7.30- 1.30
9.00- 1.00
9.30- 10.30
6.30- 9.00
8.30- 11 30
6.30- 12.00 
7.45-11.30
8.30- 9.30
7.30- 10.00
8.00- 9.00
8.30- 11.00
8.30- 10.00
6.00- 7.30
7.00- 10.00
7.30- 10.00
6.30- 10.30
6.00- 10.30
6.30- 11.00
6.00- 10.00
9.30- 1.00
6.00-10.00

7.00- 12.00
9.00- 10.00
6.30- 10.00

5.15- 6.30
9.00- 10.30
7.00- 2.00

9.00- 11.00
6.00- 12.00 
8 30-12.30 
6.45- 9.45 
8.30- 9.30

9.00- 10.00
8.00- 10.30
8.30- 11.00
7.00- 8.00 

7.00- 8.00
6.10- 9.00
8.30- 9.30

12.45- 2.00
6.30- 7.30
7.00- 11.00 
7 30-12.30
9.00- 1 00
9.30- 1.00
6.30- 9.00
8.30- 11.30
6.30- 7 30
9.30- 10.30

6.00- 7.00 
3.30- 4.30
8.00- 9 00

7 30 -8,30
8 45-10.00 
9.45- 2.00
7 30- 8.30

I. 00- 2.30 
11.00- 1.00
II. 30- 1.00

ADRESSEZ-VOUS fc "Blanchard Express
pour votre piano, $4.00; déchargement df 
chars, déménagement, grande voiture, $2.50 
I heure, 2 hommes ou camion. Assumons 

responsabilité. Spécialité ; détne- 
s. Est 5%9. 4-10-25nagement de campagne.

Appelez Est a60S. Bourataa Express, ca 
mion, voiture double, transport de tout 
genre, storage, 371 Papineau. 6-5-25

Adressez-vous b Moreau A Dugal Es 
près, pour votre piano, *4.00; décharge 
ments de chars, déménagement, grande 
voiture, *2.o0 l'heure, 2 hommes ou es 
nions. Assumons entière responsabilité. 
Déménagement de campagne. Tél. Est 7620

13-5-25

8.30-10.00

6.30-11.00
6.00-12.00

6.00-10.30

8.10- 9.30
8.10- 9.30
6.30- 7.30
8.00- 9.30
6.00- 7.00
7.20-10.00
2.30- 6.00 
7.15- 8.15
4.00- 6.00

7.30- 9.00
9.00- 11.45 
7 00-12 00
6.30- 7.30
7.30- 9.00 
9.15-10,00 
4 00- 5.00
7.30- 8.30

10.00- 10.30
5.00- 6.00
9.00- 11.00
8.30- 11.00 
8.30-10 00 
9.30-12.00

7.15- 7.45 
6.00-10 30

8.00-12.00

6.00-10.00
9.30-10.30
9.00- 11.00
9.00- 10.00

7.00- 12.00
10.00- 11.00

9.00- 10.30
6.15- 10.00

7.00- 2.00
5.15- 11.00
8.00- 10.00 
9.00- 1.00

6.30- 8.00
7.30- 9.15

7.30- 9.30 
10.30-11.30 
10.00-12.00
8.00-12.00

8.00- 8.45
8.30- 9.03
8.00- 10.00

3.00- 4.00
8.30- 3.00
9.00- 10.00

6.00-12.00 
8.30- 1.30! 8.30- 1.30 
6.45- 9.45 
7.00- 8.30! 7.30- 8.30

Heure de l'Est.—Publié avec la permission du “Radio Digest”.

traite de la pêche pélagique du 
phoque, signé le 7 juillet 1911, a 
Washington, ne spécifiait pas de 
durée, et qu’il fallait un avis de 
douze mois après le 15 décembre 
1925, signé par Tune des parties 
contractantes pour rapporter ce 
traité. Les territoires intéressés 
par ce traité sont la partie de l’o­
céan Pacifique au nord du 36ème 
parallèle de latitude nord, et les

, . --------- — — ______ ni ers de Behring, de Kamchatka,
et des pccheries a déclaré que le' d’Okhotsk et du Japon

signature du traité le gouvernement 
canadien a retiré des revenus de 
$694,548.18, dont $60,663-75 ont été 
distribués a ceux qui avaient eu a 
souffrir dti traite, et la balance 
versée au revenu consolidé.

Donnez-nous, raltes nous don* 
ner des annonces.

C’est l’un des bons moyens 
Depuis là d’alimenter la caisse du journal

Aux Marchands et aux Vendeurs

pu,
Veuillez accepter, M. le directeur, 

mes reme-rclemcnis pour votre obli­
geance et me croire.

Votre bien dévoue,
(‘Signé) Aldéric BLAIS, avocat.

50. rue Notre-Dame ouest,, 
Montréal.

Croyez-vous Te “Devoir” uti-i 
le? Faites-le lire, abonnez ou j 
faite» abonner vo» amis

L’Union de la police
L’Union des Policiers a convo-1 

qué deux grandes assemblées de se*! 
membres pour demain. La premiè­
re commencera ù 2 heures de l’a­
près-midi et l’autre, ù 8 heures du 
soir.

Les deux assemblées auront lieu 
aux quartiers-généraux de l'Union, 

217 rue Saint'

A quelle classe
appartenez-vous ?

4 "SO % des marchands, dans toutes 
les lignes, suivent les méthodes tra­
ditionnelles et se contentent de petits 
profits” - dit une autorité reconnue.

“Les autres 20 % trouvent les vieil­
les méthodes trop lentes - et cher­
chent constamment de nouveaux 
moyens d'attirer de nouveaux client» 
- pour faire de plus gros profits’

PETITES AFFICHES 

Tarif
TOUTE» DEMANDES — Lacatlan t 

malaons, chambre*, magasins, etc. 
A vendra, Pcrda, Trouvé. *»*.—

1 ssu le mot, minimum 2J tous. — 
Ç* même annonce, un moii, remise 
de 10%.

NAISSANCES, DECES. MESSES. 
REMERCIEMENTS — 50 aoua par

■ insertion.
CARNET MONDAIN, «te. — *1.00 

P*r insertion.

TRANSPORT

Louis SlgnorJ, transport, déména^omants. 
Pianos, *4.00 l’heure, garanti. Amherst 
«9Z7. 18-t

DEMENAGEMENT
A nos client». — Déménagement ou trans­

port général ville et campagne par truck" 
ou express. Prix réduit». Emile Lager, mai’ 
chand de charbon, 414 Mont-Boyal eat, 
BéUlr 4561. 24-5-25

Appelez RENAUD, EXPRESS Faisons dé­
ménagement» en ville et â la campagne 
491 Visitation. Téléphone Eat 0703J.

28-4-25
A nos clients. Déménagement ou Iran» 

port général, ville et campagne par truck 
ou express. Prix réduits. J. Bomulus Elle, 
marchand de bols et charbon, 1250 Marie 
Anne est Amherst 5428. 17-5

COLLEGE DE BARBIER
Voulez-vous occuper une excellente pos’ 

Uon, avec le plus haut salaire payé? Que' 
guea semaines d’apprentissage suffisent 
ayatème moderne. Position assurée, pour­
centage payé en apprenant. S’adresser 
Moler Barber College, 62, St-Laurent 1-3-26

CHAMBRE ET PENSION
Réparations terminées, belles chambres, 

bonne pension pour jeunes gens, J6.00 â 
*8.00 par semaine. Maison St-Joseph, 109. 
rue Lagauchetlère ouest. 6-5-25

On trouvera une bonne pension avec 
chambre A la pension Lafleur, Ste^Adèle.

2i-t

TAPIS
ACHETEZ de notre manufacture vos ta­

pis et prélarts. Etant manufacturiers, nous 
pouvons vendre meilleur marché. Escomp­
te supplémentaire de 2 pour cent en ap­
portant cette annonce. La ton de A Frères, 
IJrpitée, devant gare Moreau, 1550 Ste- 
Catherine Eat. 27-4-25

MEUBLES ET POELE»
Fournaises, poêles, meuble». Nous fai­

sons échange, vendons è termes facile». 
j.-B. Faquin, 186 Maisonneuve. Est 4071.

3- 3-25

GLACIERES
GLACIERES Fabien pour épiciers, bou­

chers, fleuristes, restaurants, garanties pour 
économiser 40% de glace. Termes faciles. 
31, Ste-Cunégonde. York 1590. 6-5-25

REPARATIONS GENERALES
Joa. Thérlen, fabricant de turbines, ar­

murier, serrurier, moulins â laver, tor- 
dtuses, gramophones, pneus pour carrosses 
d’enfants, ornements de bicycles. Rés. 6228 
St-Charles, Ahuntsic. Atelier, 576 Ontario 
Est. 8.5-2Ô

BICYCLE
ATTENTION J Tous ceux qui ont de» 

réparations de bicycles, venez me voir 
avant d’aller ailleurs. Satisfaction garantie 
ou argent remis. J’ai toujours en main bi­
cycles neufs et usagés aux prix défiant 
toute compétition. Conditions faciles. 
Adrien Lefebvre, 558 St-Dcula, Est 7828.

■ 8-5-25

AUTOMOBILES
Réparations de radiateurs, garde-boue, 

soudure autogène. Henri Signori, 63t Dor­
chester est- Tel. Est 4477.

EMMAGASINAGES
Emmagasinage, emballage

Une spécialité, demandez nos prix. Blan­
chard Express. Tél. Est 5909. (15-5)

MAISON A LOUER
5, Avenue McCullock, Jolie grande mai­

son, 10 piicea, 2 étages, à proximité de 
l’église St-Viateur. Système de. chauffage, 
améliorations modernes. Murs et plafonds 
vlenne.nl d’être remis à neuf. S’adresser 
aux Soeurs Missionnaires de ITmmaculée- 
Coneeption, 314 Chemin Ste-Catherine, Ou- 
tremout. Tél. Atlantic 1206.

A VENDRE
Par P. U. CREPEAU. ne 810 rn* Vieltatton.

Tél. Eat «071,
t. EMPLACEMENT, avec bâtisses, en face 

des nos 2317 à 2335, rue Easalle, Maison­
neuve. Terrain de 150 x 100 pieds. En blor 
ou par lots. Evaluation municipale *10,000 
Prix *7,500 comptant.

2. Dans la ville de Saint-Laurent, 18
lots vacants. Prix : évaluation municipale 
Contrat immédiat, pas de promena Ha 
vanta: pas d’obligation de construire. E» 
compte de 25% pour vente au comptant. 
Occasion exceptionnelle pour ceux qui veu­
lent devenir propriétaire*. _ ,

3. No 899 Chemin Ste-Catherine. Empla 
cernent de SÜM x 368 pieds avec terrain 
contigu de 188 x 480. Sept arpenta en su­
perficie. Maison et bâtisses: grand verger; 
arbres centenaire*. Site idéal pour com­
munauté religieuse pour hftpital ou au­
tres institutions de ce genre.

Conditions de paiement faciles, lél. Est 
0971. J-no

A VENDRE. — Manufacture de portes 
et diàssls, 271 Chrlstophe-Çolomb. Tél. 
Bélatr 8654. S’adresser à li. Mognan, * la- 
dresse indiquée ci-dessus. 45-t

VETEMENTS
Marchandises ordinaires, lurplua d' 

l’année. Bottines, Jambières, culottes, cou 
vertures de lits, selle», tentes, etc., pour 
campeur*, mineurs, forestier». S.-\. 
nasae Lt&t, 294 Notre-Dame Ouest, Mont 
réal. Malu 8463. Catalogue sur demandeJîj’ü

fl Combien de nouveaux clients pourriez- 
VOUS trouver parmi les 50,000 nou­
veaux téléphones installés ohaque année 
dans Ontario et Québec?

$15,000 EN PRIX

F. G. WEBBER,
Gérant.

1.1 M i.i PHONh REPRESENTE MOINS DE 2ft DES DEBOURSES ANNUELS D’UNE FAMILLE.

no ruo Sainte-Catherine, est.

1er prix, Itato d’un millionnai­
re, Il J.500.00.

Sème prfx, IWOO-SS «n 3èrne prix, $1.000.00 an argent. 
4ème prix, $500.00 en ergen . 
Sème prix. $100.00 en argeat. 
Achetez de» billet»l Courez xotre 

chance tout en faiaant 1 aumône au 
Refuge Don-Boieo. ,

Prix de» billet* : 1 pour f0.2R; 19 
pour.$1.00: 100 pour $8.00; 809
pour $25.00; 3.000 pour $100.0$ el 
25,000 pour $500.00.

Ecrivez ft J abbé Pbillpp 
directeur, ou télépbrmçz 61
fuge Don-Bosco, Québec, 

Vous recevrez vos b il

& T
/ou» recevrez . 

retour do courrier.
llltta par la

i
I

744852^6
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CALENDRIER
Demain: VENDREDI, Z4 **rU 1*21 

Saiut Fidèle, martyr.
Lever da eeleil, 4 h. U. 
teacher da ifteil. t b- 
lever de la lane, S b. #(.
Ceacher de la lane, 8 b, 18.

Premier quart, le 1er, * ( h. 12 m. de matin 
Pleine Une, le S, b 10 b. 38 m. du eoir. 
Dernier quart, le 1t. à 8 h. 40 m, du eoir. 
.Nouvelle lune, le 13, à * h. 28 m. du eoir. 
Premier quart, le 80, à 10 h. 20 m. du eoir

DERNIERE HEURE

Toute* 1m nouvelles par nos rédacteurs, nos correspondants et 1m servicM de dépêches du monde entier

Minimum eujeurd'hul, 48. 
Même date l’an dernier. Z*.

BAROMETRE
10 heuree e.tn. 81.88. 11 benraa 

MIDI: 29.02.

BEAU

MAXIMUM ET MINIMUM
Aujourd’hui maximum 11.

DEMAIN

Âu sacre de S. G. Mgr Deschamps
Liste des archevêques et évêques, des prêtres assis­

tants, des représentants du clergé, des commu­
nautés religieuses et des autorités civiles.

(Suite des pages 1 et 2)
Les assistants de Mgr Gauthier 

étaient MM, les chanoines A.-L). Syl­
vestre et Emile Chartier, respcct^- 
veuieût comme diacre et sous-diacre 
d’honneur, MM, les chanoines Avila 
Rbch et James MoCrory, comme dia­
cre et sous-<Jiacre d’office,.et M. le 
chanoine L. Cousineau, comme prô- 
Ire-auistant; ceux de Mgr Forbes 
étaient M. l'abbé Placide Desrosiers, 
curé de Ste-BrMBdc, et M. l’abbé S. 
Girard Ceux de Mgr Gagnon étaient 
MM. les abbés Laflamme et Desjar­
dins. M. l'abbé Albert Lessard et M. 
l’abbé Anatole Martin assistaient 
Mgr Desciiamps. Mgr Pietro di Ma­
ria était assisté au trône du R. P. T. 
Fillabviuit, s4„ ei de M. le supé­
rieur René Labelie. p.s.s.

MM. les chanoines Adélard Har­
bour, Albert Valois et Donat Ri nette 
étaient les' ordonnateurs des çéré- 
monies et MM. les abbés Jacyues 
Papineau et Napoléon Roy, les 
maîtres de cérémonie.

Les prélats
Mgr béiiveau, archevêque de Si- 

Bomface; Mgr Joseph-Médard E- 
mard, archevêque d’Ottawa; Mgr 
OJtvier-Elzéar Mathieu, archevêque 
ue ftégiua; Mgr Neil McNeil, arche- 
veque de loronto; Mgr Alfred-Ar- 
tbur Sinnott, archevêque de Winni­
peg; Mgr Hermann Rrunault, évê­
que de Nicole!; Mgr Ovide Charle- 
bois, vicaire apostolique du Keewa- 
tin; Mgr Frs-Xavi.er Cloutier, 
évêque des Trois-Rivières; Mgr Fé­
lix Couturier, évêque d’AIexandria; 
Mgr M,-F. Fallon, évêque de Lon­
don; Mgr Guillaume F'orbes, évêque 
de Joliette; Mgr Alphonse-üsias Ga­
gnon, évêque auxiliaire de Sher­
brooke; Mgr Joseph Halle, vicaire 
apostolique de l’Ontario-Nord, Mgr

Invités spéciaux
Les invités spéciaux, sur les pric- 

Didu étaient:
Le colonel Perry, le colonel Tar­

dif, commandant le 65e, le coloneü 
Chassé, le major Papineau, aide-dc- 
comp du lieutenant-gouverneur, M. 
Cyrille Delâge, surintendant de 
l’Instruction publique, le général 
Armstrong, M. Arthur Sauvé, chef 
de l’opposition au parlement pro­
vincial, M. Paul Mercier, Réputé de 
St-Henri-Westmount au pariemênt 
fédéral, M. Fernand Rinfret, député 
de St-Jacques, M. J.-E. Provost, dé­
puté de Terrebonne au parlement 
fédéral, M. le juge Loranger, M.. le 
sénateur J.-P.-fcl Casgrain, M. lé 
jugc-en-c.hef Lafontaine, le baron 
de Vitrolles, consul général de 
France, le premier ministre de la 
province, M. Alexandre Tasche­
reau, le président de la Chambre 
des Communes, M. Rodolphe Le­
mieux, le licutenaut-gouverneur de 
la province, M. Narcisse Pérodeau, 
Mgr Vincent Piette, recteur de l’U­
niversité de Montréal, M. l’abbé Ca­
mille Roy, recteur de l’Université 
Laval de Québec, le R. P. F.-X. Mar­
cotte, o,rn.i., recteur de l’Universi­
té d’Ottawa, Mi le sénafeUr. Reïquc, 
M. le juge Philemon Cousipeàu, M. 
Léonide Perron, le docteur Louis 
de Lotbinière-Harwood, doyen de 
la faculté de médecine de l’Ünitfer- 
sité de Montréal. M. L.-G. Beau- 
bien, le maire de Montréal M. Char­
les Duquette, le vérificateur géné­
ral du Canada, M. Georges Gon- 
thier. le grand chevalier suprême 
des Chevaliers de Colomb, M. James 
Flaherty, M. le juge Amédée Monet, 
le vice-présidént de la Chambré 
des communes, M. Georges Boivib, 
M. Adélard Raymond, le grand con­
nétable M, Achille Cinq-Mars, M. 

Michel-Thomas Labrecque, évêque î Noël Fauteux, M. Ashby, maire de
de Chicoutimi; Mgr Alfred Langlois, 
auxiliaire de Québec; Mgr Romuald 
Léonard, évêque de Rimouski; Mgr 
Joseph-Etienne Limoges, évêque de 
Mont-Laurier; Mgr John K-idd, évê- 
qüe-élu de Calgary: Mgr Mc 
Nallv, cveque de Hamilton Mgr M.- 
.1. O’Brien, évêque de Peterborough; 
Mgr Thomas O’Donnell, évêque de 
Victoria; Mgr Joseph-Henri Pru­
d'homme, évêque de Prince-Albert; 
Mgr Louis Rhéaume, évêque 
de Haileybury; Monseigneur Ray­
mond-Marie Rouleau, évêque de Val­
le vfield, Mgr William Hickey, évè- 
qùe de Détroit; Mgr H.-T. Re­
turn f, évêque de Saint-Georges de 
Terre-Neuve," Mgr David-Joseph 
Seollard. évêque du Sault-Ste-MaWe, 
Mgr Patrick-Thomas Ryan, éveque 
de Pembroke; l’abbé mitre Dom Pa 
côme.

Vicaires généraux : Mgr Lahaye, 
Nicolet; Mgr Fontaine. St-Hyacin- 
the; Mgr Dorais, Valleyfield; Mgr 
Dugas, Joliette; Mgr Gorbette, Alex­
andria; Mgr Lécuyer, North Bav; 
Mgr Dugal. Chathanii- Mgr Blair,

' Winnipeg; Mgr Garand, administra­
teur. d’Ogdensburg.

Représentants officiels
Le Père Crèchemine représentait 

S. G. Mgr Leventoux, vicaire apos­
tolique du Golfe Saint-Laurent.

Les représentants des différents 
chapitres de la province étaient : 
MM. lo chanoine Garneau pour le 
chapitre de Québec; Mgr J.-E. Fa­
quin pour celui des Trois-Rivières; 
MM. les chanoines Edmond Grenier,
O. Manseau, Saint-Germain et Pru- 
nault pour celui de Nicolet; M. le 
chanoine L.-N. Prévillc pour celui 
de Valleyfield; Mgr Dugas et M. le 
chanoine Désy pour celui de Joliet­
te; M. le chanoine Sénécal pour ce- 
Itii de St-Hyacinthe; les représen­
tants des sociétés et communautés 
suivantes : SuLpiciens, Jésuites 
(français) représentés par le R. P. 
Filiatrault. Jésuites (anglais), 
Oblats, Pères de Sainlc-Croix, 
Clercs de Saînt-Viatcur, Rédempto* 
;nstes (représentés par le R. P. 
Rioux, Ç. SS. R.), Franciscains (re­
présenté par le R. P. Gélesttn-Jo- 
«eph), Pères du Saint-Sacrement, 
Pères Dominicains; le vicaire pro­
vincial des Frères de Saint-Vincent- 
de-Paul; le R. P. Provincial des 
Serviles de Marie (représenté par 
lé R. P. Migliorini), le H. P. Provin­
cial des Eudistes (représenté par le 
R. P. Dagnaud), le R. P. Provincial 
des Capucins (représenté par le R.
P. Alexis), le supérieur des Pères 
do la Trinité, le supérieur des Pères 
Blancs, le R. P. Boutin, supérieur 
des Missionnaires du Sacré-Coeur;

Mgr Piette, recteur de l’Université 
de Montréal: abbé C. Roy, recteur 
«le rUniversité Laval de Québec; R. 
P. Marcotte, recteur de RUniversité 
d’Ottawa;

Les supérieurs suivants du Grand 
Séminaire de Montréal, du Séminai­
re de Philosonliie. du Collège de 
Montréal, de l’Ecole Saint-Jean-I E*
' angéliste, du Collège Sainte-Marie, 
du Collège Lovola, du Collège Saint- 
Laurent, du Séminaire de Sainte- 
Thérèse, du Collège de RA*sonip-j 
lion, du Collège de Saint-Jean (re­
présenté par M. Rabbé Gibcault), du 
Séminaire des Missions Etrangères.

Mgr Nopveu. P- B • de Beauhsi - 
nois, Mgr Allard, P. D., de Ste-Mar- 
tine, Mgr Laflamme, P. T)., de Que­
bec, Mgr Grandbois. P. B„ de Regi­
na, R. P. Lamarche, O. P.. M. Rnb- 
bé P.-E. Desjardins, de WePbrook, 
M. Rabbé G. Rédard, de Woonsoc­
ket, M. Rabbé A. Laflamme, de Bid- 
detiort, M. Rabbé H. Bastion, de St- 
Jbhnsbury, R. P. LcGallois, de Sf- 
Alexandre, B. P. L.-P. Rodier, de 
Ludlow, M. Rabbé Burette, de Nas­
hua. M. Rabbé O. Maurnult, p.s.s., 
M. Rabbé Dequov. de North Attic

Lachine, Mme de Vitrolles, Mme Ho­
noré Mercier, le docteur Rogers, la 
R. S. Sainte-Marie-Odile, supérieu­
re de l’Ecole Normale; les anciens 
professeurs du nouvel évêque, MM 
Flavien Laliberté et L. Dimbertôn, 
p.s.s., les.RR.. PP, Jacques Dugas, 
Joseph Lalande et Charles Güaput, 
s.J., et M. l’abbé A. Derome, des re­
présentants des Chevaliers de Co­
lomb. le colonel F.-J. Ostell et Mme 
Ostell, MM. Lcdoux, Vézina et Jal 
bert, délégués de RUniou- St-Jèan 
Baptiste d’Amérique, M. l’échévin 
Léon Trépanicr, président général 
de Ta Société St-Jean-Baptiste de 
Montréal; M. Rodolphe Rédard, pré­
sident des Artisans Canadiens fran­
çais, M. Tancrède Bienvenue, pré­
sident de la banque provinciale, 
Mme Gérin-Lajoie, présidente de la 
Fédération Nationale St-Jean-Bap 
liste, Mme Hamilton.

M. Alexandre Lacoste, M. Joseph 
Blain, président général de RA.C..L 
C,; les docteurs C.-A. Daigle, J.-E. 
Poissant, Paul Denis, M. Ludger 
Grave! et M. Rabbé Gerald McSha- 
nc, p.s.s., représentants de la com­
mission des écoles catholiques.

Première bénédiction 
de Sa Grandeur

r,e banquet
Le banquet qui a suivi La consé­

cration de Mgr De s cb amp s a réu­
ni!, à la maison-mère des Soeurs 
Grises, rue Guy, prés de cinq cents 
convives ecclésiastiques, dont sept 
archevêques et vi agi-quatre évê­
ques. Au nom du clergé, Mgr Jo- 
Mtph-iAvila Bélanger, curé de .Saint- 
Louis de France, a présenté une 
bourse nu nouvel évêque. Son Ex- 
eêllence le délégué apostolique Mgr 
Pietro di Maria et S. G. Mgr Gau­
thier, en tenmes éloquents, ont 
adresse leurs voeux à Mgr Des- 
chanvps, qui les a remercies avec 
émotion. Les seul* convives laïques 
à ce banquet étaie-nt outre les mem­
bres de la famille de Mgr Des- 
champs et s«s condisciples de «o

subit lr rhnrmr profa 
qu'il a fréquentés, l’influence puis-

. 4 , -o— — L____ sente de ce personnage muet qui
Marlborq, Mass., R. P. Cadteux, des| premier ministre de la province et l’accompagne et le rattache au pags.

e\maire de Montréal. - - “ 1 -- - En Campagne canadienne est moins

horo, M. Rabbé Louis Lévesque, dei]ôgp> lieutenant-gouverneur,le
Marlboro, Masr ” fa-"--! J- 1 1
Sourdj-Muets.

Documents pontificaux relatifs au 
sacre de Mgr Deschamps

Nomination comme évêque titulaire de Thennesis et 
auxiliaire de Montréal jet permission d’être sa­
cré en dehors de Rome.

Voici le texte de deux bulles et de Montréal. Vous assurerez ainsi 
d’un rescrit du Saint-Siège. Le pre- la prospérité de son développement 
mier document comporte la nomi-» dans l’ordre spirituel aussi bien que 
nation de S. G. Mgr Deschamps temporel.
comme évêque titulaire de Théne- Donné à Rome, près Saint-Pierre, 
sis et auxiliaire de Montréal, le se- le 6 février de l’année 1925, en la

troisième année de notre pontificat.
Piç pape

oond a trait au serment de fidélité 
et le troisième accorde û l’Elu le 
droit d’être consacré ch dehors de 
Rome.

Pie, Evêque et serviteur-des ser­
viteurs de Dieu à son cher fils Al­
phonse Deschamps élu évêque titu­
laire de Thenncsis, salut et béné­
diction apostolique. La charge, que 
le premier et éternel pasteur a con- 
fiéeià Notre humble personne de di­
riger et de paître et de gouverner 
RlîEgTisc yniverstdhi nous impose 
un devoir, c'est celui de veiller 
à,cç que Ron conserve le souvenir 
des: Eglises qu’ont illustrées Réclat 
de leur vertu et leur activité reli­
gieuse, mais que les vissicitudes et 
les coups du temps ont dépouillées 
de leur splendeur.

• Or, le siège épiscopal, qui porte titulaire de Ttrennesis, 
le titre de Thenncsis et qui dépend recevoir en dehors de Home, avec

Le chancelier de la sainte Eglise ro­
maine; Octave, card. Cagiano.

# sfc *
Les protonotoire.' apostoliques: 
Jcan-Remi Caprelli,
Alphonse Garnît i,
(.’assistant à la chancellerie:
Paul Pcricoli 
Le scribe apostolique:
P. Manzia.
Pie, Evêque et Serviteur des ser­

viteurs de. Dieu, ù son cher fils Al­
phonse Deschamps, élu évêque ti­
tulaire de Thenncsis, salut et bene­
diction apostolique.

Avec une affection profonde-, 
Nous vous accordons, en vous choi­
sissant aujourd’hui comme évêque 
titulaire de Then nés is, ]a faveur de

de Rarchevèqu.ç de Pelqse. se trou- 
.vc aujourd’hui vacant par la mort 
de l’évêque si méritant qui Rb ce ri­
pa il, Mgr Charles Echenique, tie 
Altamura. Aussi, en vertu de Notre- 
nutorité apostolique et de l’avis de 
Nos vénérables Frères, les Cardi­
naux de la Sainte-Eglise Romaine, 
nous vous choisissons, vous vicaire 
général du diocèse métropolitain 
de Montréal, pour occuper ce siè­
ge épiscopal vacant de Thenncsis et 
nous vous en conférons le titre, 
ainsi que tous les droits, privilèges 
et devoirs inhérents à cette digni­
té sublime.
,Nous décrétons ensuite qu’une 

fois pourvu de cette dignité, vous 
prêterez votre concours, pour Rex- 
ercice des fonctions épiscopales 
et des autres devoirs de la charge 
pastorale, à notre vénérable frère, 
Mlgr Georges Gauthier, archevêque 
de Tarofta et coadjuteur avec futu­
re Succession du present archevê­
que de Montréal.

Ces fonctions, toutefois, vous 
ne vous en acquitterez dans la vil­
le et le diocèse de Montréal, qxi’avec 
le consentement et l’autorisation du 
même Mgr Georges Gauthier, arche­
vêque titulaire et coadjuteur avec 
future succession, dont nous vous 
faisons en conséquence l’auxiliaire, 
en vertu des présentes et de notre 
suprême a utqrLté.

.Vous décrétons encore qu’après 
avoir observé toutes les autres con­
ditions imposées par le droit et 
avant que vous receviez la consé­
cration épiscopale, vous émettrez, 
entre les mains d’un évêque 
catholique de votre choix, 
pourvu qu'il soit en grâce avec Je 
siège apostolique et en communion 
avec lui, la profession de foi ca­
tholique et prêterez les .serments ha- 
biiueOs, d’après les formelles, an­
nexées à ce document. Ces formu­
les, où dès copiers décès formules 
devront ensuite, muhies.de votre 
signature et de votre sceau, comme 
de ceux de i’évêqtie choisi par vous, 
être renvoyées sans faute, avant six 
mois à la chancellerie apostolique. 
Par les présentes, nous confions 
à R évêque désigné par vous le man­
dat de recevoir en notre nom et au 
nom de PEigHse romaine, votre pro- 
,fesision ct votrc serment.

Nous entretenons l’espoir cl la

pleine liberté et en toute licéité, la 
consécration épiscopale. Vous pour­
rez la recevoir d’un évêque catho­
lique quelconque choisi par vous, 
pourvu qu’il soit assisté de deux 
autres évêques catholiques en grâ­
ce avec le Saint-Siège Apostolique 
et en communion avec Nous.

Nous prescrivons et ordonnons 
absolument que vous ne vous pré­
sentiez pas pour cette consécra­
tion et que le consécrateur désigné 
par vous ne vous l’accorde pas 
avant que vous ayez émis la pro­
fession de foi catholique et prêté 
les serments habituels, d’après les 
formules annexées à ce document. 
A J’évêque rie votre choix, nous 
confions le soin de recevoir. en No­
tre nom et au nom de l’église ro- 

' maiiie, votre profession et vos ser-

coopérerez par votre assiduité et 
par les fruits de votre zèle et serez 
uiilp à Radministration de REgSi.se

Suivant en cela une vieille et lou­
chante coutume, le nouvel évêque 
a donné yi première bénédiction 
aux membres de sa famille. :Mgr 
Deschamps, précédé des prélats do­
mestiques et des évêques et arche-'

pronnee de là main divine, vous

La famille Desciiamps
Les membres de la famille, de 

Mgr Desciiamps présents au sacre 
étaient: MM. Marcel Bourgeois, Jo­
seph Deschamps, L.-N. Uadouceur,
J.-tBlte. Dcschamps, Aliph. Gharle- 
bois, Oscar Dcschamps. Napoléon 
Desohamps, Alex. D esc h amps et Da­
vid Dcschamps.

Les confrères
tic iVIgr Dcschamps

MM. J. A. Hudon, Won Hurtubise,
Joseph Hurtubise, Notaire L. Ber­
trand, Notaire H. Baby, Dr D. Guay,
Avocat E. B. Drolet. Louvignv de 
Montigny. Hon. H. Mercier, J, A.
Mercier, Armand Grenier, Dr G. Du­
pont, R. P. Hamel, O.P., Albert Dé- 
cary, I.C., B. P. Theriault, O.P., J.
A. N. Pruneau, J. A. Lanthier, J. A.
Casayaut, Louis Roch, Alphonse 
Crcvier, Rodrigue Dumoulin, M.
M alsh, Alfred Cinq Mars, Dr Joseph 
Beaudoin, Dr Charles Leduc, Eus- 
tacbe Prud’homme, Alex. O’Gleman,
Arthur Décary, ptre, Hon. E. L. Pa- 
tenaude, Dr Arnable Archambault.
Zotique Rubuc, J.-Bte Clément, Law­
rence Drummond. Wilfrid Bonnier,
William Frehill, Dr L. C. Baribautt,
J. A. Hurteau, Fred. Çagnon, Joseph 
Desearries, Philippe Duval, ■ Albert 
Lessard,

meats.
Que si — ce qu’à Dieu ne plaise 

-- vous-même ou l’évêque désigné 
par vous contreveniez à nos pré­
sentes prescriptions, nous voulons 
que vous encouriez comme châti­
ment la défense d’exercer les fonc­
tions épiscopales et d’administrer 
vos églises au spirituel comme au 
temporel.

PIE XJ, PAPE.
Le chancelier de la Sainte Eglise

Romaine:
Octave, card. Cagiano. 

Les protonotaires apostoliques :
Jenn-tRwai Caprelli,
Alphonse Gannei. 

L’assistant à la chancellerie:
Paul Pcricoli.

Le scribe apostolique:
P. Manzia.

Sacrée Congrégation du Consistoi­
re.

Très Saint Père,
Alphonse • Deschamps, évêque 

élu de Thenncsis, humblement pros­
terné aux pieds de Votre Sainteté, 
sollicite la faveur de recevoir la 
consécration épiscopafe en la fête 
de Saint-Georges, le 23 avril.

Dans l’audience du C mars 1925, 
Notre Très Saint Père le Pape Pie 
XI, après avoir entendu le rapport 
soussigné, secrétaire de cette Sa­
crée Congrégation, a acquiescé 
avec bienveillance à la requête telle 
que rédigée du Hévérendissimc Sei­
gneur et abrogé pour le cas toutes 
les decisions contraires.

Signatures :
Le secrétaire:
(signé) C. card. DE CL Al,

évêque de .Sabine.
L’assistant :

(signé) Frère Raphaël ROSNI, 
archevêque de Thessaloniquc.

Succès
remarquable

C'est assez rare que nous ayons à 
constater, pour les livres canadiens, 
de. grands succès de librairie. Lu 
Campagne canadienne du P. Uuyré 
touche presque au triomphe. Le 
premier cxemplaire de ce petit li­
vre était livré à l’auteur exacte­
ment le. 7 mars : six semaines plus 
lard, on achève d’écouler le sixième 
mille et l'on prépare un nouveau ti­
rage. On prévoit que les dix mille 
.exemplaires de la première edition 
seront enlevés avant la fin de juin.

Les collèges font à çe roman (■«-„ 
nadien l’accueil le plus empressé. 
I)ans un seul séminaire, on en aura 
bientôt distribué trois cents exem­
plaires, dans un autre cent cimiuan- 
le, dans un autre cent, etc. Vn de. 
nos collèges de Montréal achève de 
vendre sa seconde centaine. Cer­
tains professeurs de littérature ont 
en l’imprudence de faire faire, i>ar 
leurs élèves, l’analyse littéraire de 
quelques pages de ce livre, qui met 
en ébullition toutes tes tètes d'éco­
liers: l'un d'eux-cul la surprise, an 
peu mêlée, de découvrir que son 
premier lui avait écrit un devoir 
de 77 pages sur ce sujet, et les au­
tres à l'avenant!

Les appréciations 1rs plus élo- 
gieuses sont faites de ce livre. Un 
excellent juge fait une remaripie 
qui mérite d'etre notée : "J'avais dé­
cidé, écrit-il, lie blâmer te titre de 
l'ouvrage; mais pins j'y pense, plus 
je trouve qu'il se justifie La cam­
pagne n'est pas seulement, ici, le 
cadre où se meuvent les personna­
ges, elle est elle-même un person­
nage, je dirais le principal person­
nage. C'est elle qui exerce son em­
prise sur François, qui inspire l’ab­
bé Louis dans son plaidoyer, qui 
anime le vieux Baptiste. Où ’que 
François aille et se transporte, il 

fui des lieux

I histoire de la famille Barré que la 
defense et l éloge de ta terre cana­
dienne, et pour cette raison te titre 
me parait justifié.’’

Lu Campagne Canadienne est eu 
vente aux bureaux du Devoir, 75 
sous au comptoir, 85 sous par la 
poste. — Case postule 4020.

La canalisation
tlti Saint-Laurent

Ottawa, 23. (D.N.C.t — D’après 
les instructions des gouvernements 
eanadien et américain, le Inircau 
conjoint des ingénieurs chargé de 
discuter le projet de canalisation du 
‘JT .rent, n l'on r mandat d’étu­
dier les points suivants: lc tnoi'l- 
Uur moyen d'améliorer la canali­
sation du Samt-Laurent; 'les effets 
internationaux et locaux du projet; 
la révision des estimés; la détermi­
nation des estimés pour la seule 
eanalisaiion comme pour l’utilisa- 
tion rie l'énergie électrique; la par- 
ne des travaux qui peuvent être 
tails sous la .surveillance d’un bu- 
icau international; la profondeur 
de chenal; 1 inclusion du canal Weû- 
«ni dons la zone de canalisation; 

la duree de ! entreprise <q la som­
me de travail qui doit être fuit 
chaque année pour arriver à un 
résultat satisfaisant.

La partie musicale
C’est M. Arthur Lefondal qui Ion- 

ehait I orgue à la céreonie de la 
consécration de Mgr Dcschamps, ce 
matin. Le maître de chapelle était 
M. A. Du beau, p.s.s. M. Letondol a 
rendu la marche pontificale de la 
Torn belle à Rentrée des évêques 
dans le choeur. La chorale a exé­
cute le "Sacerdos et pontifes” de 
Ghassan g. _

Ottawa, 23 (S. P. A.). — L’Asso­
ciation canadienne pour la préven­
tion des incendies a l’intention de 
demander aux gouvernements de 
toutes les provinces qu’il ne soit 
pas payé de dommages aux person-1 
nés qui seront tenues responsables 
d’un incendie à cause de négligence.

L’exposition
de Montréal

PROJET D’INAUGURATION POUR 
LE 1er JUILLET 1927 — ASSEM­
BLEE DES MEMBRES HIER 
SOIR _____
L’assemblée annuelle des membres 

de l'exposition internationale de 
Montréal a eu lieu hier aux bureaux 
de l’association, édifice “Transpor­
tation”. ,

L’échevin J.-E. Sansïcgret, leader 
du conseil de la ville de Montréal, 
présidait Rassemblée et M. R. Prieur 
agissait comme secrétaire.

Après la lecture des minutes de la 
dernière assemblée et la réélection ! 
des directeurs, on adopta la résolu­
tion qui suit : ,,

’‘‘Considérant que l'étude que 1 on 
a faite depuis deux ans du projet 
d’établir une exposition permanen­
te à Montréal a démontre que l’actif 
que possède la cité, tant par la pro­
priété du parc de Maisonneuve que 
par sa population, est de nature à 
faciliter la réalisation de l'entre­
prise et à faire contribuer les di­
vers intérêts du pays à son succès;

“Considérant uue l’opinion publi­
que de la métropole, de la province 
et du pays" favorise Rétablissement 
d’une exposition de ce genre à Mont­
réal; .

“Considérant que les conditions 
monétaires sont maintenant avan­
tageuses;

“H est résolu ; Que les membres 
de l’Exposition Internationale dé 
Montréal, réunis à l’occasion de leur 
assemblée annuelle, expriment de 
nouveau aux directeurs, au comité 
exécutif, aux autorités' de la cité de 
Montréal, du gouvernement de la 
province et du gouvernement du 
pays, leur grand désir de voir se 
réaliser l’entreprise, afin que l'ex­
position soit inaugurée à l’occasion 
du 60e anniversaire de la Confédé­
ration canadienne, le 1er juillet 
1927; et que dans l’intervalle, les 
autorités fassent les démarches né­
cessaires afin que le pays recon­
naisse officiellement l'Exposition 
de Montréal au même titre qu’il re­
connaît celle de Toronto.”

Outre M. l’échevin J.-E. Sansre- 
gret, leader du conseil de la ville 
de Montréal qui présidait Rassem­
blée, assistaient aussi à cette réu­
nion MM. le docteur H.-A. Quintal, 
échevin, J.-W. Ricl. échevin. Oscar 
Lalonde, échevin et président de la 
Commission du Parc de Maisonneu­
ve, Léon T répanier, échevin et pré­
sident de la Société Saint-Jean-Bap­
tiste de Montréal. J.-F. Boulais, fi­
nancier, Wilfrid Auclair. maire de 
St-Vincent de Paul. Médèric 1-efeb- 

, vre, président de la société d’agri- 
' culture du comté de Lap rai rie, Ra- 
i tnasë Brisebois, président de la Soc. 
d'agriculture du comté d’Hocheiaga, 
Clovis Ouimet, president de la Soc. 
d'agriculture du comté de Laval, C'.- 
C. Décarie, président de la Soc. d’a­
griculture du comté de Jacques-Car­
tier, J.-A.-A. Leclair. ex-maire de 
Verdun, Albert Mouette, président 
des maraîchers de St-Vincent de 
Paul, L.-D. Roy, St-Léonard-de-Port- 
Maurice, Richmond Lynch, secré­
taire, édifice du conseil des métiers, 
Maximilien Dérome. président de la 
Soc. d’agriculture du comté de Na- 
pierville, Louis Thouin, éleveur de 
Repentigny, Signor Messier, prési­
dent de la Soc. d’agriculture du 
comte de Verchères. C.-.L Wright, 
Sherbrooke, A.-H. Hillhouse, Fos- 
ter, Québec, Casimir Allard, éche-
xvn A1 e™rdun’ J"'A- Soucy. Verdun, 
\V.-P. OBnep, Central Vermont. A.- 
.1. Li vin son, Montréal. C.-C. Catelli, 
Montreal, et plusieurs autres.

LE CONSEIL SE 
REUNIRA LE 28

LES ECHEV1NS AURONT PLU­
SIEURS RAPPORTS DE THA- 
VAUX DE VOIRIE A DISPOSER 

LA CIRCULATION

CAILLAUX SE PRESENTE DEVANT 
SES ANCIENS JUGES

Les sénateurs feignent d'ignorer la présence de ce­
lui qu'ils ont condamné il y a cinq ans — Dans l’ex­
pectative — Painlevc e'. Briand iron* probable­
ment à Londres sous peu.

Paris. 23 (S. P, A.). - Cinq ans 
après avoir été banni de Paris et 
privé de ses droits civiques par le 
Sénat siégeant en Haute cour, M. 
Joseph Caillaux est apparu de nou­
veau, aujourd’hui, devant la Cham­
bre haute à titre de ministre des 
finances pour prendre part au dé­
bat sur le budget.

Les quelques sénateurs présents 
lors de l’ouverture de la séance, 
n’ont pas semblé remarquer la pré­
sence de M. Caillaux et ils ont con­
tinué à l’ignorer.

La manifestation hostile qu’on at­
tendait de la part des groupes con­
servateurs et modérés ne s’est pas 
réalisée.

Les interpellations au nouveau 
cabinet, qui devaient être soulevées 
aujourd’hui, ont été remises jus­
qu’après le débat sur le budget.

Le principal groupe républicain 
modéré a décidé, hier soir, d’adop­
ter une attitude d'expectative et de 
réserver son jugement final jusqu’à 
ce que le nouveau ministère ait dé­
montré, par scs actes, quelle ligne 
de conduite il a l’intention d’obser­
ver sur les principales questions.

En général, le public commence 
à se remettre du retour de Caillaux 
au pouvoir et il se demande quels 
sacrifices le nouveau ministre des 
finances demandera aux Français 
pour résoudre les problèmes finan­
ciers actuels. Sous le ministère Her- 
liot, la plupart des contribuables 
craignaient un impôt sur le capital. 
Maintenant on semble rassuré. 
Pour cela on se base sur ce que 
Caillaux écrivait, il y a deux, con­

cernant le capital. Il disait, alors, 
que “rien n’est moins absolu, rien 
n’est moins incertain que cc qu’on 
appelle le capital. La terre, les mai­
sons, les entreprises, les obligations 
et les actions n’ont qu’une valeur 
conventionnelle. Celle valeur s’élè­
ve et s’abaisse suivant le .courts des 
événements. Croire qu’tine telle 
propriété, dont la valeur est tou­
jours sujette à de grandes fluctua­
tions, peut être saisie sans courir 
le risque d’en voir disparaître la va­
leur, c’est accepter une image pour 
la réalité.”
BRIAND ET PA1NLEVE 

DUES
A LON-

Paris. 23 (S. P. A.). — Le Matin 
annonce que le ministre des affaires 
étrangères Briand, et peut-être aussi 
le président du conseil Painlcvé, se 
rendront à Londres, sous peu, afin 
do consulter les membres du cabi­
net britannique au sujet des moyens 
à prendre pour continuer les négo­
ciations relativement au problème 
do sécurité. Leur but est de trouver 
un moyen pour assurer la sécurité 
de la France par l'application des 
clauses du traité de Versailles à ce 
sujet, remplaçant ainsi le protocole 
de Genève que la Grande-Bretagne 
a rejeté.

Pendant ce temps, ajoute le Ma­
tin, la Conférence des ambassadeurs 
alliés aura discuté lo rapport de la 
Commission militaire interalliée de 
manière à ce que la question de l’oc­
cupation de la Rhénanie soit prête 
à être soumise à la décision des mi­
nistres à Londres.

Lc conseil municipal tiendra sa 
prochaine réunion, mardi prochain, 
le 28, pour recevoir une foule de 
rapports du comité exécutif sur les 
travaux de voirie. Lc comité a siégé, 

Icc matin, pour adopter une foule de 
rapports de pavages, de trottoirs et 
d’egouts pour une somme d’environ 
ÿ 150.000. Ce seront les premiers tra- 

| vaux de voirie que la ville fera exé- 
' cuter, cette année.

Il y a plusieurs projets de règle­
ments sur le feuilleton du jour, en­
tre autres celui que la commission 

jéchevinale est en train d’étudier, au 
sujet de la circulation des voitures.

Ce matin, cette commission a tenu 
une nouvelle réunion pour conti­
nuer l’étude du règlement projeté. 
L’échevin Sansregret, leader du 
conseil, présidait, ayant a ses côtés 
les échevin» Gareau, Généreux, La* 
lancette, Ricl, Schubert et Ruben- 
stein, ainsi que M. Arthur Gaboury, 
de la Ligue de la sécurité publique.

Les membres de ce comité ont 
révisé les prescriptions qui regar­
dent le parquement des voiture», les 
postes de stationnement, la circula­
tion dans les rues du quartier des 
affaires, etc.

l.r rapport sera prêt pour la séan­
ce de conseil, mardi prochain.

Le ilépôt d'un candidat
M. A. Lamarre, candidat dans St- 

Gabridl, aux dernières élections, a 
présenté une roquète au greffier de 
la viillc, M. René Rauxet, pour ob­
tenir k rembouraement de son dé­
péri de 8500. M. Wmarrc, n'ayant 
pas obtenu le nombre de votes vou­
lus, perdit son dépôt. Gomme l'é­
lection fut annulée par un jugement 
de la Cour, M. T-amarre pretend au­
jourd’hui que la ville doit lui re­
mettre ce dépôt.

M. Lamarre a prié sont procureur 
de s'adresser au greffier ne la ville, 
pour qu'on lui remette les 8500 de 
dépôt, puisque en réalité, il n’y » 
point eu detection. La ville, cepen­
dant, contestera cette demande, de­
vant les tribunaux»

La construction du chemin
de la rivière de la Paix

Les premiers ministres de la Colombie Britannique 
et de L Alberta sont à Ottawa à cette fin — Deman­
de d’un million pour des hauts fourneaux.
OTTAWA, 23 (D. N, C.). — M. Oliver, premier ministre de la Colom­

bie-Britannique, et le premier ministre de l’Alberta, M, Greenfield, vieil 
nnent à Ottawa afin de demander au gouvernement fédéral la construc­
tion, à brève échéance du chemin de fer de la Rivière de la Paix.

De plus, le premier ministre de la Colombie-Britannique demandera 
au gouvernement d’aider à Rétablissement de hauts fourneaux dans sa 
province. L’octroi demandé est d’un million de dollars. Des capitalistes 
anglais ont manifesté leur intention de contribuer à l’entreprise par un 
placement d’une sqmme égale. Madame Mary Allen Smith, député à la 
législature de la Colombie-Britannique, fera partie de la délégation.

Inauguration de la statue de 
Jacques Cartier

La cérémonie aura Heu le 17 septembre prochain à 
Québec - Poteaux pour indiquer Je» sites histori­
ques.
QUEBEC. 28 (D. N. G.). — La Commission des monuments histori 

ques vient de fixer au 17 septembre prochain le dévoilement de la statue 
de Jacques Cartier cl l’érection dans des niches de la façade du parle­
ment des statues de Joliette et d’Iberville,

Comme il y a discussion au sujet de l’endroit où le monument Jac­
ques Cartier doit être placé, un comité formé de MM. J.-O. Marchand, J. 
Boisvert, J. Bailleul, A. Panacêlli, W. Lacroix décidera du site de ce mo 
nument.

Des poteaux indicateurs seront placés par la commission aux en­
droits historiques Ue la province. On désigne déjà les sites suivants: 
Beauport. Saint-Joachim. Pointe-aux-Trembles, Lévis, Saint-Pierre de l'îlr 
d’Orléans. Sainte-Marie de la Beauce, Sainte-Anme-dc-la-Péra'de, Chambly, 
Saint-Denis .Saint-Eustaehe, Montebello, etc.

L’Union Saint-Joseph
CETTE SOCIETE D’ASSISTANTE 

MUTUELLE FETERA SON CIN­
QUANTENAIRE A ST-HVAC1X- 
THE LE 31 MAI

. St-Hyacinthe, 23 (D.N.C.) - - L’U­
nion Swoseph de St-Hyacinthe, so­
ciété d’assistance mutuelle, célébre­
ra, en cette ville, le dimanche 31 
mai prochain, le cinquantième an­
niversaire de su fondation. La plu­
part des associations de mutualité 
de la province ont été invitées et 
enverront des délégués.

(Les différentes seances seront 
présidées par M, Horace Saint-Ger­
main président général.

Voici le programme des fêles: 9 
heures du matin, ralliement au bu 
reau chef, 108 rue Mondor; 9 hrs 
15, départ pour la cathédrale, pro­
cession; 10 hrs, messe à la cathé­
drale, sermon par Mgr J.-A. Fon­
taine. vicaire général du diocèse; 
11 hrs 30, court défilé et quelques 
mots du préfident général au k 
que; 1 h., banquet dans la salk» des 
bazars, Hôtel-Dieu; 8 hrs. concert 
dans la salle des bazars.

LE TEMPS

-!

Une fête à >f.
le chanoine Pralle

St -Hyacinthr.~23 ( DJN.C.) — Sa 
Grandeur Mgr J.-S.-H. Bruneault, 
évêque de Nicolet, était à St-Hva 
cinütc, hier, et il a assisté, dans la 
soirée, a la séance donnée au sémi­
naire en l’honneur de la fête pa­
tronale du supérieur de l’institu­
tion, M. le chanoine Léon Pratte. 
Mgr de Nicolet était accompagné de 
son frère, M, le chanoine Charles- 
Edouard Bruneault, aumônier des 
SS. de l’Assomption, à Nicolet.

Le K. I\ Vincent
Hermet, O. F.

Québec, 23 ~(lhNxl) — Le R. P. 
Vincent Hermet, Dominicain du 
couvent du Havre, en France, était 
de passage à Québec, hier.

Le Père Hermet, après avoir prê­
ché Je carême à l’égli»e de St Vin-- 
cent-ded’HuI, New-York, a voulu vi­
siter le Canada. 11 était l’iiôte des 
Dominicains de Québec.

Lo Père Hermet part, aujourd’hui, 
pour New-York et la France.

Toronto, 23. (S.P.C.) La ré­
gion de haute pression qui était au- 
dessus du nord de l’Ontario, hier, ; 
s’est avancée vers l’est au-dessus du 
nord Ontario. 11 pleut dans l’Ouest 
tandis que le temps est nuageux 
dans l’ewt.

Température prévue:
Grands lacs: orages.
Ottaw a et .St~I.aurent : beau.
Golfe ej rive Nord: averses.

——-

Pour le de'me'nagement
Ceux qui disposent de voi­

tures pour le déménagement, 
gagneront à en prévenir te 
public pur l’intermédiaire du 
Devoir.

Ce soir, le DEVOIR, par la voix du poste de radio 
C. N. R. M., fera connaître une nouvelle importante
à Hnuncnsc auditoire qui tuera aux écoule».
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Le couvent de Louiseville 
fêtera en juillet prochain 

son SOème anniversaire
mm.« ........ .•ry' ......... .....

1/oeuvrt de fondation - La première supérieure — , 
Quelques notes des registres - Derniers déve­
loppements.

PETIT BOTTIN DU MONDE PROFESSIONNEL

l e Penaionnat de Pttle* de la Ri- 
<inre-du-i^oup (en haut) aiümir- 
ù’hui Louiseville. est une des fforis* 
■.antes miasions dirigées par la com- 
immauté des Soeurs de l'Assomp­
tion de la S. V. Nicolet. Elles y 
.poursuivent depuis cinquante an» 
î.i fin spéciale de leur Institut : don­
ner aux jeunes filles l’instruction 
at l’éducation ohrétieunes. A cette 
tâche délicate et sublime à la fois, 
e les se consacrer.: avec zèle et dé­
vouement: ciles s'appliquent à for­
mée- les ânves neuves aux devoirs 
'.ocres de la religion, en leur inspi­
rant l’horreur du vice et le désir 
de ta vertu, iu crainte -cl l’amour 
Je Dieu

L'es! le 'M août 1875, p*u les 
’•(lias du révérend Mcssirc Joachin 
Boucher, aiors curé de la paroisse, 

î secondé par son dévoué vicaire, 
f.-H. Thibodeau, que fut fondée la 
mission de Louiseville. Soeur Sain­
te (Philomène, supérieure. Soeur 
Saint-Jean, dépositaire, et Soeur 
Sainte-Hélène prenaient la direc­
tion de quatre-vingt-six élèves dans 
'ancienne résidence du révérend 

Messire J. Lobourdais, laquelle, de­
puis la mort de ce dernier, avait 

'?îé transformée en une école mo­
dèle de filles et dr garçons.

Mère Saintu-Philomene. après 
avoir occupé dans sa communauté 
ries postes de confiance, avait dé­
posé. trois ans auparavant, la char­
ge de supérieure générale; elle ap­
portait donc devant les embarras 

: pécuniaires et les difficultés nom­
breuses de la nouvelle fondation. 
Ie.s ressources de son esprit cultivé 
et les rares qualités de son coeur.

Elle ne demeura qu’une année à 
l ouiseville, mais pour ceux et cel­
les qui l’ont connue et qui conser­
vent avec vénération son nom et sa 
mémoire, nous nous permettons 
cette note biographique: Au lende­
main de sa mort, arrh'éc le 11 niai 
1918, Mgr Latulippe, de Haücybu- 
ry, qui l’avait vue à l’oeuvre pen­
dant huit ans, daignait envoyer à 
la communauté en deuil cette ap­
préciation si bienveillante, çc bel 
hommage en faveur de la vaillante 
missionnaire: “Sr .Saiutc-Philoini)- 
ne laisse à .sa famille de l'Assomp­
tion un vrai modèle de religieuse, 
et à tous ceux qui l’ont connue, l’é­
dification de scs vertus”. Puis, il 
souligna la délicatesse de son obé­
issance, sa charité toujours prête à 
s’épancher sur les âmes les plus 
bumbles, sa belle distinction de ma­
nières rehaussée encore par la plus 
touchante simplicité de vie animée 
d'un grand esprit de foi.” Cette 
sainteté ne fait pas de bruit, ajou­
tait le bon évêque, mais qu’elle est 
féconde!”

Féconde cette sainteté de Mère 
Sainte-Phüomène, oui, ello le fut 
abondamment dans la semence je­
tée sur le sol déjà si chrétien de la 
Rivière-du-Loup, car disent les 
chroniques, dès l'automne de 187(5, 
disparaissait tout obstacle à l’épa­
nouissement de l’oeuvre naissante 
et s'ouvrait une ère de paix et de 
bonheur.

En septembre, les d religieuses, 
leurs 2 aides séculières et 108 élè­
ves prenaient possession d’un cer­
tain nombre de pièces de la mai­
son neuve dont l’extérieur était 
complètement terminé.

Le couvent de Louiseville, tel 
qu’il existe aujourd’hui, est une 
construction de brique rouge à 
quatre étages, si on en excepte le 
l ez-dé-chaussée qui la surhausse de 
douze pieds. L’édifice, mesurant 
quatre-vingts par cinquante pieds, 
et plutôt riche en décorations, est 
de style d’époque intermédiaire : sa 
toiture, entourée d’une gracieuse 
dentelle, est surmontée d’un clo­
cher d’architecture ogivale; il pos­
sède, comme les clochers romans, 
des arcades cintrées par où s’épan­
che au dehors sa vie intérieure et 
par où aussi pénètre le bleu du 
ciel entrevu. Ene corniche, soute­
nue par des modillons et richement 
ornée de denticules. de festons, unit 
les deux étages supérieurs. A la 
partie excédante de la façade, se 
superposent deux jolis balcons qui 
fixent des consoles très saillantes. 
Chaque côté de la partie centrale, 
quatre fenêtres, deux fois plus hau­
tes que larges, également en plein- 
cintre et surmontées elles aussi, 
d’une corniche avec archivolte, 
donnent au corps tout entier une 
physionomie de majesté remarqua 
ble. Au-dessus de la grande arcade 
d’entrée, la reconnaissance conser­
ve. buriné sur une plaque de mar­

ie nom du vénéré fondateur de

mé ensuite IVeiat de Sa Sainteté, ci 
cure de Saint-Justin jusqu’à sa mort 
en 192S: tes chères enfants surent 
reconnaître et apprécier en 1m, non 
seulement Vhomrne de lettres, mai* 
aussi Vhomme tie Dieu tout dévoué 
au bien de leurs âmes.

Les travaux d'intérieur se conti­
nuent: à mesure que les ouvriers 
terminent une pièce, les Soeurs se 
hâtent de l’approprier, de la meu­
bler, car partout on est à 1 étroit.

En août 1880, jubiié d’or de M. 
le curé Boucher. Grandes l'êtes qui 
attirent a la Rivière-du-Loup un 
concours immense de visiteurs. XN. 
SS. Taché et Fabre, ainsi que Mgr 
des Trois-'Rrvières et plusieurs prê­
tres, se rendent au couvent, où les 
élèves leur souhaiter,’ la plus cor­
diale bienvenue.

La chronique n’a guère d événe­
ments bien rcmarquaoloa à enregis­
trer dans les deux années qui sui­
vent: réceptions du genre de celle 
dont on vient de parler, fête du 
Pasteur, démonstrations plus mo­
destes à l’occasion de la fete de la 
Supérieure, séances de distribu­
tions de prix, voilà bien, avec le cy­
cle des fêtes religieuses, les seules 
solennités qui viennent interrom­
pre un instant lu cours régulier et 
quelque peu monotone de !a vie 
d'un pensionnaire.

En août 1890, eurent lieu des fê­
tes splendides à l’occasion du jubi-: 
lé de DIAMANT de monsieur le j 
curé Boucher. CduiJci reçut alors ; 
le titre de chanoine honoraire de 
Lorette avec le droit à l'appella­
tion de MONSEIGNEUR. La magni­
fique toile du salon désigné: f'sa- 
ion de Mgr Boucher”, au grand par­
loir du couvent, est un souvenir de 
ce jour. C’est un portrait en pied, 
de Mgr Boucher. j

}.e vénérable octogénaire sentit < 
le besoin de prendre un repos bien j 
mérité; il s’en ouvrit à son évêque 
qui lui donna un successeur dans 
la personne de Vt. l’abbé Narcisse 
Tessier. 1 Celui-ci arriva à Louise- 
ville de 2 septembre 1890. Entre 
temps Mgr Boucher avait fait des ! 
démarches auprès du Conseil géné­
ral de la Congrégation à l’effet 
d’obtenir la permission de prendre 
sa retraite au couvent. Mère Saint- 
Joseph, supérieure générale, avec 
Passentiment de l’Ordinaire, ac­
quiesça volontiers à ses dé-: 
sirs, et au mois d’avril 1891, i 
il prenait possession de ses appar­
tements dans la maison à laquelle 
il s’était depuis si longtemps dé- ; 
voué. Chaque jour, il disait la 
messe de communauté et pouvait; 
même, malgré son grand âge, dis-' 
tribuer la sainte communion.

Aux premiers jours de décembre 
1896, il dut garder la chambre. Aus­
sitôt M. Hughes, son protégé, pour 
ainsi dire, son fils dmdopfion, ac­
courut à son chevet et ne te quitta 
plus. Le 5 janvier 1897, arriva à 
son tour le docteur Dame, autre 
ami de coeur du malade, et si gran­
de fut la joie du bon vieiiîlard, qu’il 
ne put dominer son émotion; une 
syncope survint et on jugea pru­
dent de lui donner PExtréme-tJnc- 
tion. 11 se remit pourtant, et ce 
ne fut ou* le 7 février, à 2 heures 
de l'après-midi, qu’il rendit Je der­
nier soupir pendant qu’il suivait, 
en pleine possession de scs facultés, 
la récitation du Bosaire. Le servi­
ce funèbre fut chanté dans sa chère 
église de Louiseville; la chorale de 
Notre-Dame. Montréal, fut chargée 
dé la partie musicale. Mgr Laflè- 
che, évêque des Trois-Rivières, et 
Mgr Gravel, de Nicolet, étaient pré­
sents. Le premier prélat pronon­
ça l’oraison funèbre.

Quelle fécondité d’oeuvres et 
quelle vigueur dans ce prêtre dont 
la vie dura près d’un siècJe! Un 
jour Louis Fréchette, après avoir 
chanté, en des stances superbes, les 
gloires du chêne puissant, s’écriait: 
"Comme lui, vous avez vu bien des 

f soleils naitre;
“Sur votre front tout près d’un siè-

fefle a lui:
“Vous n'avez pas vieilli, car vous 

'étiez, ô prêtre!
“Puissant comme le chêne et vaü- 

[lant comme lui.” 
D’année en année, la mission va

pEPARTR
D* Montreal a Uearpool 

Itr mal, M mai Montcalm
* mai. S Juin Montclar»
15 ruai, 1Z Juin Montroae

Paar Ballaat et (èlaaga»
•:0 a*r;l, 2S mal Montreal
* mai Marloch
ZI mai, 18 juin Metagama
Poor Cherbourg, Southampton, Aneera 
39 avril, 30 ruai Marburu

Pair Cherbourg, Southampton, 
Hambourg

fi mai, g Juin Minnrdoaa
20 mai, 17 juin Melita

Da Qoebtc à Lirtrpoa!
22 mai, J9 Juin Montroyal

l’our Cherbourg. Southampton,
Hambourg

13 mai, 10 juiu Empreaj of Scotland
Poor Cherbsarg «t Southampton

' 26 mai, 30 juin Kmpresa of Franc* 
T fera escale a PattlUac au lieu d* 

Cherbourg
; Depart Un New.Yori.

On a “souvent besoin d’un plus "ferré” que so?*-- dirait Lafontaine

Architecte Dentiste
Etatuatien*. Nui, *4*. Béieir 1422 Bureew; 444. rue Atwatar. aa*i* Notre-Dame

Raphaël Boilard Dr R. Laporte
A.A.r.Q.. R.AXC» A TA. Sp4ctallt4:

ARCHITECTE EXTRACTION DR DENTS DIFFICILES

t
4294 Sr-UEMS, (an*i*n ne 1(2S>, MONTREAL Téléphone: Westmount 4494 \

Notaires
Edouard Jeannotta Charlaa Dura

Jeannette & Duval
Réglementa do aucrcaatona — Prêta at 

P la cémenta — Incorpora rlona 
Tél. Ear nn 706, STE-CATItERINE EST

Pôlarinaga National Canadian à Roma 
Soua tes Auspicat do ion Eatioenea le 
Cardinal BZgin,
b» départ t'etiectoora de Montréal at da 
Uudbëc. te 0 mai, ear !• paquebot *' 8.S 
Minnedoea." là pèlerinage eat organiad 
et sera dirigdpar le# Voragea Hone, Inc , 
ia teuie organ iaation canadienne et catho­
lique inconnue per Bref p* eat apdeiat, 
comme Agence de Voyages Pontiilcaie 
offlciaHe. Si*Itinerairrc: prix $436 etpïu».

Avocats Tél. Main «6]-M6i

Archambault & Marcotte
U, ST-JACQURS, MONTRÉAL

Joaeph Archambault C.R., Jf.P. Émile Marcotte 
Avocat de la Couronne L. L. B.

Dentiste
Dr Ad. L’Archevêque

46*. PARC LAFONTAINE 

141. Bélair Ü0I Angle Christophe Colomb

Notaire Telephone : Main 3228

Horace Lippê
Placements d'argent — Réglementa da succoe- 

aiona — Administration de propriété», etc. 
U. PLACE D'ARMES MONTRÉAL

A vOCat Tél. Main 522*

Aldéric Blain b t-L 1
Bureau du jour: *», rue Notre-Dame ouest, 

Immeuble Duluth, chambré ]J 
Arlaeitr légal de F Associa lion des Hommes 

d’«flaires de Montréal-Nord

Dentiste Heur es de bureau: V 
*. tn. h 9 p. m.

Dr Paul E. Perrault
El traction at traitement 

•ana douleur 
455 RUE ONTARIO RST 

TU. Est *272—W Angle Ave Papineau

Optométriste Hreg de bureau: 9 h A

Salon d’Optlque Si-Germain
Ajustement de lunettes et plnce-ne»

m
ÎW. RUE S AIN’T-DENTS, /

Ancien numéro 45*
E*t J7M Ft*» rua Sherbrooke

Avocat

S'adresser & l’agent local D. 
«. KENNEDY, agen» général 

département del paeaegen 
Téléphone Main 7700 

141 roe St-Jaiqaee 
Montréal

Tél. Bureau : Main 5554 
Domicile: Eat 09SJ

Eugène Simard »• a..l,l.l

IMMEUBLE '•SAUVEGARDE*;

92. Notre-Dame Est Montréal

Hédecin Téléphone : Est 75*0

Dr J.-M.-E. Prévost
des hépttnux de Parle. Londres, 

et New-York
Voies urine Ires, reine, vernie, maladie* véné­

riennes — Ctlnique privée 
é». SAINT-DENIS MONTRÉAL

Professeur IM» blvd St-Laurant. Bélatr *414 
Institut Classico-Commerclal

Entraînement cam mer ciel bilingue. Baraaag 
da commerce, baraaag prafesslonnali. Prépa­
ration directe sag baccalauréat! et anx brevet!. 

Prafaaaeure dlpléméa des unlveriltée 
canadiennes.

Avocats

NOUVEAU SERVICE 
POUR LA FRANCE

Deux nouveaux pal»!* flottent» ne 
prenant que des passagers de pre­
mière classe, les “MINNEWASKA’ 
et "MINNETONKA” (21,700 tonneaux» 
effectuent un service régulier idéal 
entre New-York, Cherbourg et Lon-

S MINNEWASKA
Avril 25, Mai 23, Juillet 20

MINNETONKA
Mai 9, Juin 6, Juillet 4

Tou» renseignements supplémentai­
res, prix et plana fournis sur de­
mande par le directeur de notre 
bervice de langue française.

Main 77M 1

Vanier & Vanier
Anatole Vanier 

T6j. Mata 2632

Gug Vanier 
17 SAINT-JACQUES

Médecin Consultation: da 13 4 8 p, m.

Dr J.-M.-A. Valois
Spécialité#:

Vola* Urinaïrea —Electrothérapie 

Tél. Kat 5417 é». RUE SAINT-DENI*

Professeur 25». me Ontario e

LeBlond de Brumath
Bachelier des Université» de Franca et Lava! 

OAder d*Académie — Auteur 
i-* plu* ancien cours préparatoire aux axant an • 

de Médecine, de Droit. Chirurgie 
dentaire. Pharmacie

Maie 4
Avocat

En face da Pelais de Justice

René Théberge
IMMEUBLE "SAUVEGARDE”

<2 NOTRE-DAME EST, «aite fi. MONTREAL

Notaire Tél.: Bslatr 314J

Chs Archambault, c.c.s.
Heures de bureau :14 5p. m., 6 4 S ta sxir 

755 MONT-ROYAL EST

Professeur ru. e.« aui
Coure préparatoire du profeaeeut

René Savoie, I.C.Ï.E.
Droit. Médecine. Pharmacie. Art dentaire 

Coure CUaa'quev Commarrta^Leçwa privés»

Montréal.
„ , _ . 23*. RUE SAINT-DENIS
Fr4s Ecole Polytechnique

Dentiste
Bureau: Upt. *543 TEL Rée.: Weat. 542

Dr J.-E. Chalifoux
Extraction sans douleur — Méthodes moderne* 
149. RUE VINET Angle SAINT-JACQUES

Notaire
L.-D. Clément 

30, rue Saint-Jacques 
Tél-M*in 8558 Ré». Westmount 1190-J

Orfèvre
M. Josse, de nog Jours, ne compterait 
plus sur Molière pour faire savoir qu’il 
est orfèvre. Sa carte dans notre Bottin 
publierait partout sa compétence. Fai­
tes de même.

Dentiste"

ou die* le* 
agent* lo­

caux.

Téléphone Est 9238
Dr A. Heynemand 
1569 rue Saint-Denis
prés Demontlgny — Montréal.

Jeor «t «ait x Tél. Bélair *494Notaire
L.-Athanase Fréchette

Prit* hypothécaire*—RecUmtnt* dt sncetaaioni 
Administration de propriété!, atc.

1*44 BOULEVARD 8T-LAURENT,

Calculateur
Il n’y a plus de raison pour que le 
“maître à danser” de Figaro prenne la 
place du "calculateur”. Gr&ce à notre 
BOTTIN on sait maintenant où trou­
ver les gens compétents.

là

WHITE STAR
DOMINION LINK

Pacifique Canadien
Des changements dans le aervice de* 

Usina deviendront en vigueur
Dimanche, le 26 avril 1925

entre
Montréal—Newport—Boston

Pour rcnacigucmcnt*. s’adrfiser aux 
agents.

Voici, depuis sa fondation, les 
statistiques destinées à souligner 
les succès des élèves du couvent «le 
Louiseville: de 1875-98: 12 diplô­
mes de l’Institut; de 18934924: 124 
diplômes du bureau central; 26 di- 
plom es “uni ver s il ai res ac aid ém i- 
ques” et 69 certificats “Universitai­
re modèle”; 22 diplômes de musi­
que du Conservatoire national.

Depuis 1893, avons-nous vu, M. le 
chanoine Tessier est curé à Loui- 
seviUe. Ce vénéraWe prêtre fut, 
pour son pensionnat, pendant tren>- 
te ans, un père dévoué et un gêné 
reux bienfaiteur; sa constance à 
encourager le-s élèves dans leurs 
études, de môme qu’à soutenir ie 
zèle des maîtresses dans la rude 
tâche de ]’édu<Rtion, ne s’est ja­
mais démentie. Dans la personne 
de son successeur, M. le chanoineb°re de^VèvcVo.l^nt*' J£i nT‘!^ Ho"la>U,''iMüS la communauté 

ff-,. x?}.^« n»a8^1 ^,e_ffr^: ; retrouvera le même concours de

SÎ?TenmUrf rln5 Iff f fel Quoi .‘près btendd?* 
dans diverses Communautés rel?- ^11‘‘.^c voit parvenue; et. elle a cer-

orc,______ ________ _______ —, . _____ _____-
ïtte institution: “Monsieur le tu-1 gieuses au pays. L’année 1914 mar­

que la participation aux privilèges 
conférés aux différentes missions

re Boucher et ses paroissiens”.
Le 2 septembre 1877, réservait 

une granoc consolation aux mis­
sionnaires de la Rivière-du-Loup: 
oésonuai» il leur serait permis de 
garder lo Saint Sacrement sous leur 
toit. La chapelle.' dédiée à saint 
Joachim, était bénite solennelle­
ment le 17 du mémo mois par Sa 
* »rnndeur Mgr Laflèche, des Trois- 
Rivières.

La première réception d’Enfants 
de Marie eut lieu en décembre de 
ia même année, à la suite de la rc- 
1 faite prêchèe par M, l’abbé Gèrin- 
Lajoie, alors curé de Saint-Di dace, 
. u diocèse des Trois-Rivières (nom-

par “affiliation de tout ITnatitut

tes le droit de regarder l’avenir 
avec confiance, forte de l’appui 
que lui assurent la paternelle bien-] 
veillante du premier pasteur «lu ; 

à l'Université Lavafde Québ'ec7i'.fs I lc dévouement inlassa-j
élèves TH'UVPnt mJiintcminl viiî-i curé ï)u»sahlon a ]élèves peuvent maintenant, en sui-; «e <-ure nusablon à Ja csu- 
vant les cours réguliers de chaque i ,c <k 1/clr‘irn,)(?n de la jeunesse. M.
maison, se préparer à subir les exa-j 

l’oi>
cats et diplômes d’études primaires 
décernés par l'Université. C’est 
un honneur hautement apprécié 
pour une maison d'éducation d’être

le curé Dusublon est un maître 
d’expérience et un connaisseur 
dans les programmes d’étude, puis­
que, pendant plusieurs années, il 
a rempli !a charge d’inspecteur i 

_________ diocésain pour les couvents et les]
attachée par un lien aussi précieux ^c0^p'’ ^ pensionnat a déjà su, 
aune Université catholique et fran- j «PPrécier cet avantage et il saura] 
çaise placée, par sa charte royale,j Profiter largement d’une si intel-i 
au plus haut degré de l'enseigne- Ugente direction, 
ment public dans notre province. ' * # *

____ .... . '" .. La lecture de cette page chrono-
* logique, en soulignant les humbles i 

débuts de notre pensionnat de! 
Louiseville, nous donne le charme, 
à nous les anciennes, de revivre 
nos belles années d'étude. Réjouis-i 
sons-nous de sa marche toujours! 
croissante vers plus de développe

Une Problème Difficile
Avec l’essor de la traction mécanique, l’augmenta­
tion rapide du nombre de véhicules, le stationne­
ment des automobiles, le manque de règlements 
répondant aux exigences toujours croissantes du 
trafic présentent, dans toutes les grandes villes, un
problème difficile à résoudre.

♦ ✓ *

Nous avons la certitude que le matériel que nous 
possédons et l’organisation que nous avons déve­
loppée nous permettraient de transporter sur notre 
réseau beaucoup plus de voyageurs que nous ne le 
faisons actuellement et beaucoup plus rapidement 
si les obstacles qui entravent notre service étaient 
supprimés.

Nous sommes persuadés que le public de Mont­
réal quand il connaîtra mieux ces difficultés nous 
prêtera loyalement son concours pour améliorer 
une situation dont doit bénéficier tout d’abord la 
majorité de la population.

LA COMPAGNIE DES TRAMWAYS 
DE MONTREAL

/
i

•V»'. LAPORTE-MARTIN UMITK,
MONTREAL OTTAWA f VJ?

nirnt pt de progrès; souhaitons que 
le projet d’un agrandissement, de-: 

i venu chose d’urgence, sc réalise
dans un avenir prochain, et puis- ---------
que pour nous encore, l’heure est I „ 

j venue d auréoler notre cher ALMA L't rru” 1
; MATER d’une plus grande gloire, rèirlcillflll du luit
que notre attachement et notre gra ^
titude lui fassent grandiose la fête ———
de son JUBILE D’ÔR. La pasteurisation du lait a des

* * * j ennemis niais n’est pas un fait dis-
NOTE. — Les dames et demoi-i cuté. Toutes les contingences 

selles dont les noms et adresses ; scientifiques admettent la nécessité 
ont été inscrits «ur la liste des an-j d'un lait pur pour la préservation 
demies élèves, recevront, dans la j de nos enfant»; pour que nous puu- 
première semaine de mai. une let j sions continuer le» bienfait» d’une 
tre circulaire, leur faisant connut- natalité justement notoite. D’au­
tre le» décisions prises par le co- cuns disent: “Donnez-nou» un lait, 
mité d’organisation au sujet des! de vaches strictement saines et ali* 
prochaines fêtes. Trois cent» de ! mentées avec des produits de ferme 
1875-1919 ont répondu à l’appel;; approprié»; du lait cueilli dans des 
les noms de celles qui, aujourd’nui. conditions hygiénique» parfaites, 
ont été empêchées de le faire, at* manipulé par de» gens sains «t pro- 
ront reçus avec plaisir. \ près, livré à l’état frai* toujour*

X. ] avec toutes tes précaution» hygiéni­

ques nécessaires.” L’est l’idéal: 
j'en suis. •

Mais tous, sachons que le tait quo 
nous buvons, tueur de nos enfans, 
vient de vache plu» ou moins sai­
nes, alimentées avec des produits, 
du coton des distilleries des ettsil- 
lagcs, etc., est cueilli da.ts des ré­
cipients plus ou moins propres, 
parfois lavés avec Veau de la riviè­
re où pullulent tes bacilles d’Eberth, 
par des enfants porteurs de micro­
bes cultivés à la maison par leurs 
petites soeurs, elles aussi malades, 
est gardé à domicile douze à quinze 
heures et transporté A la ville après 
une longue expoaition à toutes les 
températures pour être livré 30 à 
72 heures après la traite. Qu’un tel 
lait soit Impropre * l’alimentation

personne n'en doute. Ici la pasteu­
risation, moyen terme, s'impose.

Les ennemi» de la pasteurisation 
ne se recrutent pas parmi les méde­
cins philanthropes et savants, mais 
parmi certains administrateurs mal­
propres, ignare» et ventes.

Docteur F. O. NOISEUX.
Médecin de l'Institut Bruchési.

Félicitations au
chemin dc fer National

Ottawa, 23 — A la réunion du 
comité Spécial sur les chemins de 
fer et la marine marchande du gou­
vernement, M. Fernand Rinfret, dé­
puté de Saint-Jacques, a attiré l'at­

tention «ur 1e fait que te 
annuel du chemin de fer National a 
été, cette année, publié concurrem­
ment en anglais et en français. 
C’est la première fois que cela so 
produit et c’est une autre des in­
novations du régime actuel. Cette 
publication simultanée e%\ absolu* 
ment conforme à 1 esprit et a la 
lettre dc la loi concernant tes docu­
ment* public». M. Rinfret croit, nu 
nom de la population qu’il repré­
sente. devoir féliciter sir Henry 
Thornton et l'administration du C* 
N,R. de cet acte.

La forêt donne plus d'onvragfl 
que toute autre induatrte 4« 
Canada

I
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EN L’HONNEUR DU 
R. P. FILIATRAULT

LA SEANCE LITTERAIRE D’HIER
SOIR AU COLLEGE SATNTE^LA-
RIE
C’est hier soir, le 22 avril, qu'a > 

psj lieu au eallège Sainte-Marie, la 
séante littéraire en l’honneur du R. I 
P. Tèlesphore Filiatrauit. à i’occa-! 
alon du cinquantenaire de son en­
trée dans la Compagnie de Jésus.

Cette séance était consacrée aux 
luttes énergiques de nos ancêtres et 
de nos contemporains pour la con­
servation et le respect de notre lan­
gue et de nos droits. En moins de 
deux heures, nous avons pu voir 
revivre les phases les plus décisi­
ves de notre histoire nationale de­
puis 1837. Tableau imposant entre 
tous: Lutte somhre de 1837; protes­
tation énergique faite en français 
par le grand canadien-tfrançais La­
fontaine contre l’exclusion du fran­
çais dans la vie parlementaire; ba­
tailles engagées à fond de train 
pour obtenir une session parlemen­
taire de l'844 un président de la 
Chambre, canadien-françals. Une 
analyse oratoire nous reportait aux 
jours glorieux de notre saille de 
l’Union catholique, alors que Tardi­
vel y venait prononcer son beau 
plaidoyer en faveur de la langue 
française; un discours juridique 
mettait en püeine lumière les droits 
du français en Ontario, et une say­
nète finale, où lord Elgin choisis­
sait pour ses enfants un précepteur 
à mentalité franchement canadien- 
ne-drançaise, était bien de nature à 
nous faire aimer la dignité et l’é­
nergie dans la défense de nos 
droits.

Cette évocation d’un glorieux 
passé a été faite par de grands élè­
ves extraordinairement degoudis, en 
un français souvent impeccable, en 
une forme d’éloquence que pour­
raient envier bien des orateurs 
parfemcntaîres. Ce qui créait sur­
tout dans le public choisi d’hier 
soir une émotion particulière, 
c’était de voir cette noMe page his­
torique offerte à la sympathique et 
énergique figure du RJP. Filiatrauüt, 
recteur actuel de ITmmaculée-iCoji- 
ceiption et recteur du collège Ste- 
Marie de 1910 à 1916. Lui-même 
aurait mérité de figurer parmi les 
grands défenseurs de notre vie na- 
tionaüe, lui qui, pendant ses cin­
quante ans de vie religieuse a tant 
fait pour la dignité et la grandeur 
de la race can adienue-françaisc. 
Par son enseignement, par ses 
longs stages comme supérieur de 

Ja mission des Jésuites dsi Canada, 
et comme recteur des coUèges de 
ShtBoniface, de Sainte-Marie et du 
scol asti cat de l’Immaculée-Conrcp- 
lion, il a formé un grand nombre 
de personnages influents et a pré­
paré pi!usi eu rs gén érations de Jé­
suites éducateurs.

Le R. P. FMiatrault, en remer­
ciant les élèves du collège Sainte- 
Marie à la fin de la séance litté­
raire d’hier soir, félicita ces jeu­
nes gens d’allier chercher dans l’his­
toire de leur pays et chez les 
grands défenseurs de la race cana­
dien ne-tfrançalsc, leurs leçons d’é­
nergie. Us pourraient en trouver 
aussi dans la vie féconde de l’éner­
gique jubilaire que cinquante ans 
de vie reill^ieuse ont surpris en 
pleine activité et chez qui soixan­
te-treize ans de vie ne sauraient sa­
tisfaire la soif de travail et de dé­
vouement. Nous félicitons le dis­
tingué jubilaire ainsi que les jeu­
nes rhetoriciens de Sainte-Marie 
qui Pont fêté d’une façon si litté­
raire et si originale.

UN TEMOIN.

LE RADIO
PROGRAMMES DE CE SOIR
Voici les programmes de radiu 

pour ce soir:
POSTE CKAC, MONTREAL

Vous Apprécierez le f,

i

Jeudi, 23 avril 1925
Cet après-midi, le poste CKAC 

donnera les émissions suivantes:
4 h. — Température et derniers 

cours de la bourse.
4 h. 45 — Concert transmis direc­

tement de l’hôtel Windsor.
Ce soir, une seule émission sera 

donnée par le poste CKAC. Cette 
émission, qui commencera à 8 h. 30 ’ 
précises, est organisée par le Che­
min de fer National du Canada et, 
des lettres d’appel, CNRM, seront 
conséquemment utilisées.

Le programme sera fourni par la 
Société Philarmonique de Saint- 
Hyacinthe, sous la direction de M. 
Leon Ringuet, et comprendra les 
morceaux suivants:—

Marche, Léon Ringuet. Ouvertu­
re: Dédicace et Bénédiction” (Les 
Huguenots), Meyerbeer, sur deman­
de. — Valse: “Wedding Day", Opus 
4‘0 (Moses Tobani). Clarinette; 
“Tramp, Tramp, Tramp,” (T. H. 
Rallinstone), par M. Valmore Cha- 
put. — Guitare hawaïenne, par M. 
J. T. Livingstone.

Discours par M. H. Mercier, mi­
nistre des Terres et Forêts de la 
province de Québec, sur la “Protec­
tion Forestière.” Chant : “How Fair 
Thou Art”. Oj. 32 (J. Nosvadba). 
Chant: “Vieille Chanson d’Amour” 
(Molloy). "Danse Polonaise” (X 
Scharwenka). Guitare Marche: 
“Rolling Thunder” (Henry Fil- 
more).

POSTE CFCF, MONTREAL
Jeudi, 23 avrH 1925 

12.45, 1.40 p.m. — Concert par 
l’orchestre classique de l’hotel 
Mont-Roval, sous la direction de M. 
Rex Battle. —Rapports de la bour­
se et des mines; probabilité atmos­
phériques et heure exacte.

Sainte-Brigide fêtera
S. G. Mgr Deschamps

A cause de l’incendie qui a ra­
vagé la salie de l’école Sainte-Bri­
gide, la fête paroissiale qui devait 
avoir heu le 29 avril prochain sera 
donnée au Monument National à la 
même date. “Les Compagnons de 
la petite scène” joueront à cette oc­
casion "Les Plaideurs", comèàic en 
trois actes de Jean Racine.

S. G. Mgr Deschamps présidera. 
Sainte-iBrigide fêtera à cette occa­
sion son ancien curé.

Font partie de la distribution: 
Mlles Jeanne De Pocas, Albertine 
Martin: MM. Armand Lefebvre. L. 
Bariteau, G.-L. Fortin, P. Desjar­
dins, E. Daignault et C.-A. Valle- 
rand.•La Société Saint-Jean-iBapüste a 
bien voulu mettre sa salle du Mo­
nument National à la disposition 
de M. l’abbé Bachand, organisateur 
de cette fête.

Les billets sont actuellement en 
vente chez Archambault. On peut 
échanger les billets qui avaient été 
mis en vente pour la salle Sainte- 
Brigide en s’adressant au presby­
tère de cette paroisse. Tel. Est 1348.

Il
Thé Vert

SALADA91

La saveur exçuise des jeunes feuilles se conserve
Earfalternent intacte dans le paquet “SALADA" 

ermétiquement clos. D’un goût plus fin que n’im­
porte quel thé Japon, Gunpowder ou Young Hyson.

C U N A R D
ANCHOR

ANCHOR-DONALDSON
DEPARTS DE NAVIRES PASSAGERS

DE MONTREAL
a mai, Auranla, à Liverpool.
R mai, Letitla, k Glasgow 
S mal, Antonia, à Ply., Cherbourg, Londres i 
15 mal .Saturnin, à Glasgow.
15 mal, Lâncastria, k Liverpool
22 mai, Athenia, à Glasgow.
23 mai, Auaonia, A Ply.. Cher.. Londres 
29 mal, Auranla. à Liverpool.
5 Juin, Letltia. à Glasgow 
8 juin. Ascanla, à Ply. Cher., Londres 
13 juin, Saturnia, à Glasgow

DE NEW-YORK
35 avril, Laconia, à Queenstown, l.lveipool 
25 avril, Cameronia, à Londonderry, Glasg. 
29 avril, Aqultanla, à Cher., Southampton 
2 mal, Tuscania, à Londonderry, Glasgow 
2 mai,» Carmanla, à Queenstown, Liverpool
8 mal, Berengaria, il (her., Southampton
9 mai, Assyria, à Londonderry, Glasgow 
9 malt, Samaria, à Queenstown, Liverpool 
13 mal, Mauretania, a Ply., Cher., South’n 
18 mai, Caronta, à Queenstown. Liverpool 
18 mal. Columbia, à Londonderry, Glasgow

DE BOSTON
20 mal, Aquitani», à Cher., Southamplon
21 malt, Scythia, à Queenstown, Liverpool 
23 mal, Andania, à Ply., Cher., Hambourg 
23 mai, Laconia, à Queenstow-n, Liverpool 
23 mai Cameronia, à Londonderry, Glasg. 
27 mal, Berengaria, A Cher., Southampton 
* Escale 6 Boston le 3 mai.
J A Boston, le 10 mat. t Départ de Boston.

Le “Devoir*’ publie les meil­
leurs feuilletons, toujours choi­
sis avec un grand souci de mo­
ralité.

La ligue des propriétaires
Une réunion de la Ligue des Pro­

priétaires est convoquée poiir ce 
soir à ses locaux ordinaires, 76. St- 
Gabriel. Parmi les questions qui se­
ront soumises aux propriétaires, on 
discutera colle du privilège du gou­
vernement fédéral sur les immeu­
bles en garantie du paiement de 
l’impôt sur le revenu.

Hareng-alose de choix
Voici Justement la bonne grosseur pour servir tout en­

tier. La chair et plus foncée que celle du hareng ordinaire, 
ressemblant davantage à celle de l’alose et lorsqu’elle a 
frit lentement et sans se fendre, elle est délicieuse au 
goût. Le Département du poisson met ces harengs-aloses 
en évidence h l’occasion de la vente de demain.

Harengs-aloses frais pêchés, chacun .. .. ..............................05
Gigots de veau nourri au lait, très choisi, la livre.......................28
Gigots de brebis, la livre......................................................................35
Gigots de mouton anglais, de 8 à 10 livres, la livre................. 30
Jambons sucrés de première qualité, à partir de 5 Ibs, la 1b .35 
Asperges de premier choix, vendredi et samedi seulement, 

le paquet .40, 2 pour.....................................................................75
Flétan frais péché . Aloae femelle
Saumon frala péché 
Traite dea lacs frateha 
Poisson blanc frai* 

pfehéo 
pêché

.ivraleon sur les rives du 
lac les mercredi et 

vendredi.

Alose mêle
Maquereau fraie péché 
Morne fraîche de 

l'Atlantique

VOYAGES EV CABINES DE TROISIEME 
1330.00

16 Jeun—Grande-Bretagne. France, 
Hollande et Belgique.

•19 Juin *3 juillet Juin
Athenia Letitia Auaonia
•Guy Tombs, Ltd. fW. II. Henry, Ltd. 

Montréal.
VOTAGES DE L’ANNEE SAINTB 

36 joura, $390.00 — 42 jours, $420.00 
Auaonia, de Montréal, 27 juin.

W. H. Henry Limited, Montréal.

Brochures illustrées, listes de départs, etc., 
sur demande.

THE ROBERT REFORD CO. LTD.
Montréal (téléphone Main 5652) 

ou des agents locaux.

SANS BRUIT
fl L’UNDERWOOD 

modèle ordinaire 
fait moins de brait, 
que les modèles sup­
posés “SILENCIEUX*’ 
des autres marques.
Éïï MAIS, si vous dé- 

sires le SILENCE 
parfait (sans demi- 
mesures), nous 
l’avons.
ff[ Par la méthode 
^ UNDER WOOD, 

tout bruit disparaît 
sans aucun change­
ment du mécanisme, 
ni diminution d’effi­
cacité.

United Typewriter Co. Ltd
109, Notre-Dame Ouest,

Montréal,

L’opérette
La Société Canadienne d'üpéret- 

te nous donnera ce soir, au Monu­
ment National, une seconde repré­
sentation de “Joyeux Paysan”, opé­
rette en trois actes de Léo Fall. La 
distribution comprend : MM. Hono­
ré Vaillancourt, Honoré Lefebvre, 
Gaston St-Jacques. Paul Valade, 
Marcel Noël, Emile Lamarre, Lu­
cien Quintal, Thos. Ghamberland, 
Paul-Emile Leblanc, etc. Mme: Ca­
mille Bernard, Dolorès Viau, L.-P. 
Demers, Fleurette Beauchamps. Un 
choeur de quarante voix mixtes et 
un orchestre de trente-cinq musi­
ciens. sous l’habile direction de M. 
J.-J. Goulet.

Le Canada ecclesiastique
1925

Nous accusons réception du Ca­
nada cclésiastique de 1925 publié 
par la Librairie Beauchemin.

Cette compilation qui en est â sa 
trente-neuvieme édition renferme 
lous les renseignement» désirables 
sur le clergé canadien (noms, adres­
ses) et sur les communautés reli­
gieuses du pays,

M. l’abbé Elle Auclalr en a écrit 
la préface et a rédigé une revue de 
l’année 1924 du point de vue catho­
lique et canadien-français.

Des félicitations

128y Mansrield Street
12 TelephoftesiUptown 6300

Vailteyfield, 23 — Le cercle de 
Valleyfield des Voyageurs de com­
merce a adopté à sa séance du 17 
avril un vote de félicitations à l’a­
dresse de M. Joseph Courteau, pro­
fesseur à l’Ecole Normale, qui a ob­
tenu le premier prix du concours 
littéraire de la Société des arts, 
sciences et lettres de Québec.

Pensionnat Mont-Royal
Le 3 mai. dimanche, de 2 à 5 heu­

res, heure solaire, aura lieu la réu­
nion des anciennes élèves, au pen­
sionnat Mont-Royal, 1892 Mont- 
Boyal est.

A toutes et à rhacune, la plus 
cordiale bienvenue.

En faveur de la
résolution Séguin

Saint-Hyacinthe, 23 — Le comité 
régional de I'AjCJC. de Saint-Hya­
cinthe appuie le projet de M. Sé­
guin, député fédéral de l’Assomp­
tion qui désire inviter la Chambre 
des Communes à voter une résolu­
tion recommandant que dans le 
choix de tous les fonctionnaires pu­
blics on donne la préférence aux 
candidats qui ont la connaissance 
des deux langues officielles du 
pays. ___  ^

Mort du juge Ritchie
Halifax, 23 — On apprend la 

mort arrivée aux Bermudes, du ju­
ge James J. Ritchie, de la Cour su-

iirême de la Nouvelle-Ecosse. Le 
uge Ritchie était 5gé de 68 ans. 
Avant son élévation à la magistra­

ture. i] s’était taillé une réputation 
enviable au barreau et dans la po­
litique. Il fut candidat conserva­
teur à plusieurs élections. Il des­
cendait d’une très ancienne famille 
de la Nouvelle-Ecosse. II laisse une 
veuve et deux filles.

fl fut deux fois défait par M. W. 
S. Fielding dans Shelburne ^Quern’s.

Recommandation du
cercle Ahuntsic

La section Ahuntsic du Cercle 
catholique des Voyageurs de com­
merce à sa dernière réunion tenue 
le 17 avril a approuvé la partie du 
rapport du juge Coderre qui traite 
du département de poliee de la vil­
le de Montréal. Le cercle Ahuntsic 
prie le Comité exécutif de la cité 
de Montréal, de prendre les mesu­
res nécessaires pour améliorer ce 
département et de travailler à fai­
re disparaître le vice commerciali­
sé, suivant les conclusions du dit 
rapport Coderre.

CHEZ EATON
Magasins Ouverts de 9 a.m. à 5.30p.m.
galon ia MOQUETTES WILTON

Avec Chemins et Devants de Foyer Assortis
CE qui vous permet d’apporter la beau­

té de l’ensemble dans votre décora­
tion intérieure.

Ces moquettes Wilton, si souples et si 
moelleuses, seront très durables et con­
viennent à n’importe quelle pièce de la 
maison. Un choix de six dessins rappelant 
les splendeurs orientales, sur fonds roses, 
bleus, taupe ou noirs.

j :v:
il

il

mnkaibi

-î pieds 6 pouces x 6 pieds .. .. 18.50 
4 pieds 6 pouces s 7 pieds 6 pouces 23.50 
6 pieds 9 pouces x 7 pieds 6 pouces 33.50
6 pieds 9 pouces x 9 pieds .................39.50
6 pieds 9 pouces x 10 pieds 6 pouces 47.50
9 pieds x 9 pieds.................................. 52.50
9 pieds x 10 pieds 6 pouces .. .. .. 61.50 
9 pieds x 12 pieds .. .. ., .. .. 69.50

DEVANTS DE FOYER

27 x 36 pouces............................................. 4.75
27 x 54 pouces........................... .. .. .. 6.75
36 x 63 pouces ............................... .. .. 11.50

CHEMINS DE PASSAGE
2 pieds 3 pouces x 7 pieds 6 pouces .... 11.50 J 2 pieds 3 pouces x 10 pieds 6 pouces . . 16.50
2 pieds 3 pouces x 9 pieds.........................13.75 | 2 pieds 3 pouces x t2 pieds............ . .. 19.50

Au quatrième, chez Eaton.

Une Belle Variété de
BAS POUR DAMES

DES bas d’excellente qualité en de si nombreuses couleurs que vous y trou­
verez la nuance s'harmonisant e xactement avec votre costume.

Bas en Rayon (simili-soie) et laine, à grosses côtes, ce qu’il vous 
faut pour porter avec vos brogues ou vos souliers lacés. Sans 
couture, avec talons et pointes doubles. En les couleurs noir, 
brun, fauve et gris mélangées de blanc .. .. .................. 75
Bas de sport en Hayon et laine, cl bas de cachemire noir, 
ii larges côtes, en noir, brun et gris mélangées de 
blanc  ........................................ ................ 69
Jolis bas de soie et laine, entièrement façonnés, avec 
ou sans flèches à points Paris. Semelles et talons 
doubles. Teintes mélangées de brun, castor, gris, 
vert et noir............................................... ................ 2.00

Au rez-de-chaussée, chez Eaton.

Services à Eau en Verre Taillé 10.00
TOUTE maîtresse de maison sera fière d’avoir dans sa 

salle à manger un de ces services de 7 morceaux, à 
jolis dessins d’étoiles couvrant entièrement le pot à l’eau 

et montant jusqu’aux deux-tiers des verres. Le pot con­
tient une pinte.

Au troisième, chez Eaton. ,

Laveuses Electriques “ACME” 98.00
(~,i;VE de cuivre pouvant contenir sept d raps, essoreuse tout en métal avec rouleaux 

. ‘Ie caoutchouc de 12 pouces. Vous po uvez laver et essorer en même temps ou 
séparément. Moteur de 1 i cheval-vapeur. S’adaptant à n’importe quelle cmboiturc 
électrique.

Au troisième, chez lùilon.

T. EATON C°uLIMITED
OF MONTREAL

Concours à la
faculté «le médecine

Jeudi, le 23 avril prochain, 5 8 
heures et 30 minutes du «oir à lu 
salle des conférences, aura lieu un 
concours pour la nomination d’un 
assistant au cours théorique de pé­
diatrie.

Le personnel enseignrint et le 
corps médical en généra! sont cor­

ialedialement invités.

Sapiro poursuit Ford

Détroit, 23 — Aaron «Sapiro, l’au­
teur d’un système du; coopération 
agricole, a tntenté une poursuite au ! 
montant de $1,009,000 contre Hen­
ry Ford et la Dearborn PüblishtnO 
Ci/, pour des articles parus dans Ici 
Dearborn Independent et l’accu-i 
sant d’être complice avec des ban- j 
quiers juifs qui cherchent A ron- j 
trôler les marchés alimentaires du 
monde. J

Pharmacie Laurence
Coin Sainf-Dcnis et Ontario, 

Montréal.
Téléphone i Eut 1507.i««7 

Drogue* M produit* rhlmlqam oupérloar* 
Tau* lr* remède* nouveau*. 

Ampoule» et ovule* à tou* médicament» 
*ur demande, sérum*, tarelna, uiyyène 

pur, article» d* p*n«»ment*. 
Stérilisation & i‘»utoclae*.

Noua délie ron* dan* toute* le* partier 
de la rllie.

Feuilleton du “DEVOIR”

POUR LE FOYER
par Claude Bellecombe

iSaite)
Mais ce travail, accommodé lui- 

même aux besoins de la situation, 
et d’une durée fort restreinte, n’em­
pêchait point les enfants de so gri­
ser de liberté et de grand air, de 
profiter, dans toute sa plénitude, 
de la vie saine et btemfaisante qui 
leur était faite.

On excurolonnait drjas la mon­
tagne; on escaladait les cimes; on 
pêchait au bord des torréhts. Chris­
tiane pour qui oee plaisirs n’c- 
tstent pa* faits, restait, conforta- 
blâment installée sur ta terrasse, 
noua tie garde de la bonne Gervaise. 
La vieiîi» femme «’était prise d’u­

ne ardente affection pour l’enfant 
malade et retrouvait pour elle, au 
fond de sa mémoire, maintes 'légen­
des, maints contes savoyards dont 
la petite fille ne se lassait jamais, 
et qui l'empêchaient de trouver les 
heures trop longues pendant les 
promenades quotidiennes faites par 
les siens.

Quelquefois, cependant, si le but 
fixé était acressible à la petite voi­
ture de l'enfant, on partait de bon­
ne heure, on passait de longues 
après-midi sur l'herbe drue et rase 
des pentes ensoleMlées, et l’on re­
venait, saturé d’air pur et de rhauds 
rayons.

Qu'ils pa»ssèrent vite res jours 
heureux!...

Quand, aux premières fraîcheurs 
de septembre, on parla de quitter 
la Fougerale puor redescendre à la 
Tronche où iM. et Mme Maurelle de­
vaient arriver incessamment, ce 
fut une protestation générale.

—Gomment!.,, partir!... mais 
c’était d’hier que l’on était arrivé!... 
on avait promis deux mois!... on 
n’avait pas eu son compte!...

Et quand, le calendrier en main, 
la grande soeur eut prouvé que 'la 
mesure avait été bonne, que huit 
grands jours s'ajoutaient déjà aux 
deux mois promis, on ne dit plus 
rien. Mais les jeunes figures s'al­
longèrent en une moue de désap­
pointement.

Christiane, dont le pâle visage 
s’était légèrement teinté de rose à 
l'air vivifiant des cimes, glissa sa 
petite main dans la main de Moni­
que et, exprimant tout haut le dé­
sir que chacun formulait tout bas, 
elle dit, de ce ton qu'elle savait Ir­
résistible:

■—Nous reviendrona. n’est-ce 
pa«. soeur Monette, promets que 
nous reviendrons l'été prochain?....

O voeu répondait trop bien au 
secret désir de Monette pour qu’elle 
y répondit autrement que par une 
affirmation.

Gette espérancetlempéra les re­

grets trop vifs et l’on se prépara au 
départ sans plainte et joyeusement.

Quand Ton quitta, trois jours 
Jj'lus tard, la gare de Satnt-^Paul de 
Bigny où la bonne Gervaise avait 
voulu accompagner ses chers voy­
ageurs, les trois enfants, groupés ù 
la portière, multiplièrent leurs 
adieux à la vieille femme qui s’es­
suyait les yeux, en les regardant 
partir.

Le train marchait déjà que les 
| petites voix fluettes parvenaient en- 
{ core à ses oreilles.

—'L’hiver sera bien vite passé, 
cri aient-et les et nous reviendrons.

Nous reviendrons pour très long­
temps! Adieu Manou, au printemps 
nous reviendrons.

Monique était à peine rentrée à 
la Tronche qu’elle fit un rapide vo* 

j y age à Lyon pour voir encore une 
fois sa vieille amie, Mlle Chandor 
qui se mourait.

Depuis quelque temps les lettres 
de la vieille demoiselle se faisaient 
toujours plus brèves et plus rares, 
ce dont tslle s’excusait affectueuse­
ment. Sa santé et ses forces décli­
naient. prétendait-elle, mais elle 
était si bien soignée par la nièce 
qui était devenue sa commensale, 
aJoHfait-clle le plus souvent, qu’­
elle ne pouvait manquer d’aller

mieux bientôt.
Hélas, ce ne fut pas la nouvelle 

d’une amélioration que reçut Mo­
nique mais celle qu’une congestion 
pulmonaire, dont Mlle Chandor ve­
nait d’être frappée, ne laissait que 
peu d’espoir de la sauver.

Monique partait le soir même, dé­
sireuse qu'elle était de revoir, pour 
un dernier adieu, célile qui l'avait 
élevée, qui avait éclairé sa cons­
cience et tourné &a volonté vers Je 
devoir; celle dont les précieux en­
seignements restaient sa lumière et 
son guide.

Quand la jeune fille arriva à 
Sainte-Foy la malade touchait à sa 
fin, mais gardait toute su lucidité 
et se préparait sans effroi à T«p* 
proche de la terrible visiteuse.

— Que vous êtes bonne d'être 
venue, répétait à Monique la nièce 
de Mlle Chandor, avant d'introdui­
re la jeune fille dans la chambre 
de la mourante. 1-àllc 'a tant parié 
de vous!.. Vous hii apporterez sa 
dernière joie,

A la vue de son élève, la malade 
rut un mouvement de bonheur m 
vrai, si tendre, que la jeune fille 
se félicita d’être venue et ne se sen­
tit pas le courage de la quitter le 
soir même. BB télégraphia à la 
Tronche qu’elle resterait a Lyon

Jusqu'à ce qu'elle eût fermé le» 
yeux de sa vieille amie.

Quarante-huit heures plus tard, 
MOlc Chandor était morte.

Mais auprès de ce lit d’agonie où 
J olle voyait s’éteindre une grande 
j intelligence ci un grand coeur, Pé- 

lève de prédilection recevait un 
dernier et inoubliable enseigne­
ment. Elle apprenait ce que pèse 
la vie à l’heure suprême et ce que 
peut la foi chrétienne pour adou­
cir les affres et les terreurs du re­
doutable passage.

Penchée sur ce lit pour recueillir 
les dernières paroles de son amie, 
ou ngenooiHée auprès d'elle, Moni­
que avait voulu suivre toutes les 
phases des dernières heures.

D'une voix trempée de larmes, 
mais qu'elle s’efforçait d’affer­
mir, elle lut clle-mè-iîie les derniè­
res prières, alors que la mourante, 
sans parole déjà, la suivait encore 
d’un regard attendri,

Comme elle goûta, dan» sa pléni­
tude, la .sublime et poignante beau­
té des recommandations suprêmes 
dont nous acroniipagnnns les âmes 
au seuil de l’éternité. Elle souhai- 

■ ta »pie. lorsque sonnerait son heu*
, ré, ce fut aussi une voix aimée qui 
' murmurât près d’élte, dans une dou- 
_ leur tempérée par la foi ce: “por­

tez de ce monde, âme chrétiei 
dont nous ouvrons aux nôtre 
portes de l'autre vie, pour k 
ter aux bras de la miséricoril vine.

Monique n’abandonna pas 5< 
P<J u Lie mortelle de sa vieille 

Sans vaine terreur, elle vt 
malgré une instinctive angois: 
parer pour le cercueil où ses i 
pieuses aidèrent à la coucher, 
l'accompagna jusqu'à sa der 
demeure et revint ensuite à la 1 
che, le coeur en deuil mais le 
éclairé d’une douce sérénité Js 
en elle pur cet inoubliable et c 

liant spectacle, |» mort du just
I ,. Vil

L automne est venu.., mai 
automne aux journées radicus
ensoleillées...................

Les arbres perdent lente 
leurs feuilles d'or. Les fleun 
licates meurent peu à peu. Ytb 
reste de végétation empêchi 
Jurdin d'être trop dénudé. I. 
gnpjviergc aceroclie au long 
murs ses rameaux aux feuilles 
gies par les premières gelées 
tu mes. Uns chrysanthèmes ( 
dent autour d'eux les pétales de 
brillante floraison. Quelques 
le» roses fleurissent encore. •, 
et nacrées, sur les rosiers déni 
lés.

La vie a repris son cours 
villa Mi-Mont.

(A suivre.)
Ce jouent! Ht tmprrm* eus No* 338,S»c, 

ne NotrwPam* Est, ‘ " la 
riMPHlMEHIE
blUM ItAlUe). _ __
• .ImlnSatrateur «t eanettair».

sniyrTmr «U* vkW «wr,
me Hat, à llontrfel, par 
! POPVLAtEE (à r*»i*'n»a« 
t, GEORGES mLfrutfc

x
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COMMERCE ET FINANCE
LE MARCHE 

DELIVRES
Le tableau suivant IndUjuc les ar­

rivages de beurre, de fromage et 
d oeufs, à Montréal, pour la Journée 
d’hier, le mercredi précèdent et le 
jour correspondant Van dernier:

1925 1924
22 15 23

AVRIL
Beurre, colla ... 524 879 606
Fromage, meules 1,175 521 510
Oeufs, caisses .. 3,297 3,047 3,784

LES PRIX DE GROS 
Voici quelques prix de gros que 

nous avons obtenus, ce matin, pour 
les farines, chez Elzébert Turgeon. 
édifice du Board of Trade; pour 
le» oeufs, le bourre le fromage, le 
miel, le saindoux, chez Z. Limoges 
et Cie, 26, rue William; pour les 
pommes de terre, chez A. Lalonde, 
22-24, place Jacques-Cartier. 

FARINE
Par baril, 2 sacs:

1ère qualité.......... .. 89.40
2èmï qualité ........................... $8.90
Forte a boulanger, le baril $8.70
Farine â pâtisserie ............... S8.25

LES ENGRAIS ALIMENTAIRES 
Voici les pria cotés par la mai­

son Elzébert Turgeon:
Gru blanc, tonne ................... $34.25
Gru, tonne .............................  $28.25
Son, tonne ........................  $26.25

OEUFS
Oufs Chanteclere ........... 36s.
Extra ‘'rais 34s.
Premiers Trais.............................32s.
Seconds frais............................... 30s.

BEURRE 
Beurre frais:

Crémerie no 1........................... 35s.
Crémerie no 2..............................34s.

En bloc de 1 livre:
Crémerie no 1............    3üs.
Crémerie no 2........................... 35s.

FROMAGE
Fort à la meule............ .............. 28*s.
Au morceau ..............................  29s.
Doux, à la meule.........................22s.
Au morceau ............................... 23s.
üka ...................   40s.

SAINDOUX
Tinette .......................... 20s.
En seau ........ ........................20s. 1-4
Bloc 1 livre ....................   22s.

Saindoux composé:
En seau ...................................  16Vis.
Fin tinette ..............................  16s.
En bloc ................................... 17vis.

MIEL
Miel coulé:

Brun, en seau de 60 livres, la
livre ............   10s.

Brun, seau de 5 Ibs, la livre .. Ils. 
Diane, canistre de 5 Ibs, la livre lasj. 
canistre de 2 Ibs ’i, la livre 15Va«. 

PRODUITS DE L’ERABLE
Sirop, cl gallon......................... $2.25
Sucre, la livre............ de 20 à 24s.

POMMES DE TERRE 
Pommes de terre du bas Saint- 

Laurent, 60s. le sac de 90 Ibs; pom­
mes de terre du Nouveau-Bruns- 
vriek, le sac de 90 livres, 05 sous 
au char, livrées à Montréal; elles se 
revendent 90s. les 80 livres.

Les pommes de terre de Pile du 
Prince Edouard se vendent 85s. 
et 90s. par 90 livres aux wagons. 
Elles se revendent $1.00 et $1.10 les 
80 livres.

Les nijrates chiliens
Santiago, 23~^— En février, la 

production du nitrate a été de 200,- 
000 tonnes. Les expéditions en Eu­
rope ont été de 83.000 tonnes, aux 
Etats-Unis de 191.000 tonnes, au Ja­
pon et divers autres pays, 300,000 
tonnes.

Les stocks étaient, le 28 février, 
de t,620,500 tonnes contre 1,548.- 
500 tonnes pour la période corres­
pondante de 1924. La situation de 
l’industrie du nitrate est satisfai­
sante.

LA MATINÉE i 
À LA BOURSE

LE NATIONAL BREWERIES, 1RES 
EN DEMANDE. MONTE DE 1 
POINT 3-4—LE DETROIT TOU­
CHE UN NOUVEAU BAS—L’AT- 
L AN TIC SUGAR S’AMELIORE

Lo marché local a été plutût inac­
tif au cours de la matinée et en 
conséquence peu Intéressant.

Le National Breweries a été la 
vedelte de la liste et la s<eu!e va­
leur traitée un peu largement. Le 
Breweries était en demande avec 
le résultat que le cours a continué 
de s'améliorer jusqu’à toucher 51 
1-2, comparativement à 49 1-2, hier 
soir. Les dernières ventes se sont 
faites à 51 1-4, soit un gain de 1 
point 1-4 pour la matinée. Relative­
ment au conflit entre les brasseurs 
locaux, il ne s'est rien produit de 
neuf. Les mêmes rumeurs, sir con­
tredisant les unes les autres, conti­
nuent d’avoir cours.

Le Detroit United Railway a tou­
ché un nouveau bas à 5 7-8 et il a 
fermé faiblement à 0, tout comme 
hier.

L’Atlantic Sugar était en bonne 
demande et son cours s’est avance 
de 7-8 de podnt, de 27 1-2 à 28 3-8. 
On dit que la compagnie exporte 
actueUemrtit en douze pays euro­
péens et qu’elle a des commandes 
suffisantes pour assurer une pro- j 
duction maxima jusqu’en juillet.

Le Dominion Bridge se remet uu 
peu de sa lourdeur récente. Ce ma­
tin il est remonté de 1 point, de 88 
à 89. Le Dominion Textile était en 
hausse de 1 point. L’Asbestos a per- 
du un point.

Le dollar américain fait le pair a 
Montréal; le frgne français fait à 
Montréal, .0520 et la livre sterling, 
$4.80 1-4.
OPERATIONS DE LA MATINEE

(Cours fournis par la maison , 
L.-G. Beaubien et Cie)
BOURSE DE MONTRE AL.

DE 10 A 11 H. AM.
National Breweries, 1257 de 51;j à M H à 

50ty à Sl>4.
.Vbltiiil V and P-, 50 h e2C,.
Asbestos C/orp. 120 de 59 à 5$**.
Brazilian Traction, 655 i\ 52!,. 
i-inuda Cément, 2 à UMVi.
Detroit United, 35 de tj à SIsQ.
Cons. Smelting, 150 de tiSia à bO.
Canada Steamship Prf., 14j à 43. 
Laucentlde C.o. 70 à 80,
Montreal Power, 200 de lit) à 17ô?4. 
(Jueibec Power, 20 à 90.
Atlantic Sugar, 75 de 27% à 27%. 
Dominion Bridge, 215 de 88 à 89.
Dominion Textile, 475 de 72 k 72%.
Cuban Sugar, 15 5 7.
Can. Woolen Prf., 4 à 30%.
Goodyear Tire ITT 10 à 93.
Sherwln WitUaans Prf., 5 à 109%.
Ontario Stcri, 40 à 52.
Laurent Me Power, 30 à 93%.
General Electric Prf., 31 de 52% à 52% 

à 52%.
HilJcrcst Collieries Prf., 12 à 78%
Asbestos Prf., 70 A 91%.
Dominion Canner», 10 à 105.

DE 11 B. A li H. 45 A.M- 
National Breweries, 780 de 30% a 51%. 
Asbestos Coup. 40 à 59.
Bell Telephone, 10 a 133.
Brazilian Traction, 100 à 52%.
Brampton P. and P. 76 à 23.
Detroit United, 10 à 5%.
Cons. Smelting, 100 à 68%.
Canada Steamship Prf., 5 à 43.
Uaurentlda Co. 110 A 80.
Montreal Power, 75 de 173% à 1.6. 
Atlantic Sugar, 33 de 27% A 27 
Dominion Bridge, 40 à 89.
Ljialt Construction, 3 a 26.
Ottawa Traction, 83 A Cl 
Ontario Steel, 10 à 32.
HoTlinger 35 à 14.10.

BANQUES
Itoyale, 5 & 233 ventes.
Commerce, 8 A 197% ventes 
Montréal, 20 A 243 ventes.
Nouvelle-Ecosse, 2 A 263 vente# 

OBLIGATIONS
Mont. Tramways, 98% acheteur; 96% 

vendeurs; 200 A 96% ventes.

Cotes hors-liste

Bourse de INew-York
Ceara faernla par la mataan Geoffrlan al 
Cie, courtiers. 111 ouest, ru» Notra-Damo, 
Montréal. Midl

American Bosh Magneto..........
American Can  ...................... IJ? %
American Inter. Corp.................
American Smelting ..................  9-7*
American Sumatra Tobacco ... 9%
American Te), and Tel. .........
American Woolen .................. ..
Anaconda .............................
Atcliisou T. and S.K. .........
Baldwin Locomotive .........
Baltimore and Ohio .............
Bethlehem Steel ........................
California Petroleum ............... 29%
Chandler Motor ........................ 33%
Chicago Rock Island ............... 43%
Corn Products .................. . 37%
Cosdcn Oil .................................  28%
Crucible Steel .................   66%
General Motor ......................... 74

119% 119% 
111% 110%

General Electric .................... . 36»% 268%
Erie RR.......................................... 28% 28%
Inspiration Copper .................. 27% 378*
International Nickel ................. 29 29
Inter. Mere Prf. ...................... 42% 42%
Maxwell Motor A........................108% 108%
Missouri Pacific ...................... 34% 34%
New-York Central .................... 115% 114%
Northern Pacific ..................... 60% 60
Pan-American Petroleum......... 74 73%
Pan-American B.......................... 74% 74yj
Pennsylvania Rfl .................... 44% 44%
Pierce Arrow ............................. 16% ,16%
Reading ...................... ................ 72 72
Republic I. and S................ 44% 44
Royal Dutch ........................ 4SI» 60
Slnidlair Oil Cons........................ 18% 19%
Southern Pacific ......................  104 193%
Southern Ry.................................  8714 «714
Studehaker ............................... .. 43% 45%
Texas OR ..................................... 43% 43%
Union Pacific ........................... 138 if
U.-S. Industrial Alcohol ........ 85% f
U.-S. Rubber ............... ................ 41% 4
E-S- steel ...................................114% 11
Vanadium ........................ . 27 2
Westinghouse .................. ........... 67% <

Les débits dancaires

5%0%41,1

Les compensations
Pour la semaine terminée, hier 

comparativement à la semaine cor­
respondante l’an dernier, les com­
pensations de banques à Montréal 
indiquent une augmentation de $20,- 
014,091 ou de 29.23 pour cenj. Voici 
les chiffres pour la semaine termi­
née et les semaines correspondan­
tes

1925 ................  $88,479,494
1994 ................ 68.465.403
1923 ................  99,267.558

Emprunt à court
terme de TOutario

Toronto. 23—L’émission de £20,- 
000,000 d’obligations, 3 1-2 p.c., du 
gouvernement ontarien, a été ad­
jugée au syndicat Blair and Co. et 
Equitable Trust Co., de'Ncw-\ork, 
qui avait soumissionné à 98.65. La 
moitié de l’émission est remboursa­
ble le 22 avril 1926 et l’antre moitié 
en 1927. Cet emprunt se trouve ù 
coûter à la province. 4.42 pour 
cent. Les autres soumissionnaires 
étaient le syndicat de la National 
Ùity, 98.47; le syndicat de la Ban­
que de Montréal, 99.36 pour ties ti­
trer, à un an et 97.75 pour des ti­
tres à 2 ans; le syndicat de la Ban­
que de Commerce, 98.46.

4Fournie» p«r L.-G. Braubi.n et Cie.) 
Eastern Engineering, 130 à 5 ventes. 
Argonaut 34 acheteur.

Ottawa, 22. — Les débits bancai­
res aux comptes individuels, dans 
les cenires de compensations du Ca­
nada, tels que rapportés à l’office 
fédéral de la statistique par l’Asso­
ciation des banquiers canadiens, 
ont accusé une augmentation de LG 
p.c. en mars sur le mois correspon­
dant de 1924; la plus-value sur fé­
vrier a été de 4.7 p.c., mais elle se­
rait plus que contre-balancée si on 
tenait compte des variations sai­
sonnières.

En mars, les virements bancai­
res se sont élevées à $1.195,146,690. 
une augmentation de 1.8 p.c. sur 
mars 1924, et de 7.7 p.c, sur février 
1925; si l’on tient compte des ten­
dances saisonnières constatées de­
puis une dizaine d'années, ils indi­
quent une régression de 3.5 p.c. sur 
février.

Des cinq régions économique^ 
celle des provinces maritimes a ob­
tenu les meilleurs résultats en mars, 
les débits marquent une augmenta­
tion de 18 p.c. sur mars 1924 et une 
augmentation de 19 p.c. sur février 
1925.

Québec. — La ville de Québec a 
accusé une plus-value de 3.4 pour 
cent sur les débits de mars 1924; 
les autres centres de la province, 
Montréal et Sherbrooke, ont enregis­
tré une régression respective de 8 
pour cent et de 4 pour cent, La 
baisse totale de ces trois centres a 
été de moins de 8 pour cent.

À WALL STREET

Bourse des miucs
(Cours fourni* nar 

4. ru» do

Allas .................. ....,
Argonaut GoUi .......
Baldwin ....................
Braver Consolidated
Bkigood ....................
Buckingham .............
Castle Tr e the w a y ... 
Clifton Consolidated
Coniagax ..................
Cons. West Dunif . . 
Crown Reserve ...
Dome Mines .............
Gold Dale ....... .
Hattie Gold Mines I 
HoHInger Cons. ....
Irulinn ........................
Kreley ......................
Kirkland Ij,ke .......
Lake Shore Mines t
lar Rose ....................
tore*hr ....................
McIntyre ........... .
Moneta ...........
McKin, Dar. Savage 
Mining Corp. of Can
NTpisstng ...............
New ray Mine» Ltd .
Peterson Lake .......
Porcirpln eC.rown . 
Preston Ease Dome
Houy n Gold ...........
Teuilskaming .......
Teck Hughes .........
Tough Oakes ...........
Vlpnud Cons...........
West Tree ...............
Wright Hargraves".
Barry Holly ...........
Col, Kirkland .........
Premier Gold .......
Porcupinr Keora

Mont * CW. Lu». 
1 Hôpital >

ouvert. 10.10a.in. 
off. dem. off. deut,

......... 7......... 3% A
• i................... 33% 34

....... ............... 4% 4%
....................... 31% 31%
.................. 10 it

3% 4
....................... SO 81
.................. 10 It
....................... 140 150
..................  a<% is
....................... 38 39%
....................... 1335 1330

Ad.

td.

w 1/ % 
1% 1% 1110 1425 
8% 9% 102 107 

+1% 44560 505 
40'j 47% 

.16 18% 
1715 ITUa 13% 13. » 38% 267 270 
580 21% 

ft4% *,
8 8% 
8 11% 

, IS 20 14! 142 
■ 31 31%

.119 120

390
22

8%

Cours du rhauge

&
IS

23a
13%

3
45048
24014

,ondrcs .
’oris .. . 
Iruxelks 
tome

• a

a a a « « 

• • • • • ■ •
jrCDCVP a • • a • •
unsterdam », »• ..
1 iidrid .. •• »• », 
itockholm 
diristiania
Copenhague ...................
s’ew-ork, prime dc 1-32

• a a a *
• *
• • • *

• • ••
■ »
• •

• • • •
• • t •

Montreal
.. 1.8ft14

, .. 5.20 
.. 5.06 
.. 5.13 
.. 19.40 
.. 40.00 

11.41 
27.06 
16.39 
18.56 
cent.

» • a «

pour

Obligations du
gouvernement canadien

(Cate* fournie» par T,.-C. Beaubien et Cia.» 
BONS DE LA VICTOIRB

UM-l! 96.60 acheteur; 96.65 vendeur ; 5,000 
k 96.63 vente».

1937: 106.70 schetrur; 103.10 yeredeur, 
1927: 102.80 arbelsur; 103 vriideur; 4,000 

\ lOïSO ventes.
1932: 100.73 nrhetrur: 101.10 vendeur. 
tW3; 106 4 0 acheteur; 106.75 vendeur. 
ll*S7: 100.03 nnlieteiir; 109.25 vendeur. 
1943; 102.15 acheteur: 102.4S vendeur.

EMPRUNTS DB GUERRE 
1îA>: 100.35 artiMeurt 100AO vendeur,

Si VfUXüM îs-s usas

Le merger de l'amianli
M. \V. G. Ross, président de l’.l.s- 

bestos Corporation. , st aoltielienion,
a ,<’t ’ on 'ÎB qu’une as­
semblée des directeurs de !/) comna- 
gme aura lieu samedi dans celte 
ville. Une déclaration serait eu- 
üiiîtc puniicc relativement au mer- 
ger de l’amiante. L’assemblée aé- 
n* bbnuelle des actionnaires dc

Asbestos Corporation doit avoir 
beu mercredi prochain et l’on con­
sidère comme probable que l’on ap 
Prenne d’ici là quelque chose de 
nouveau quant nu merger projeté 
depuis si longtemps.

Dividendes déclarés
Canadian Coni^rrlers — 1 3-4 p.c. 

payable le 15 mai aux inscrits du 
30 avril.

Lake of the Woods Milling Co.- 
3 pour cent sur Faction commune 
cl 1 ■% pour cent sur l’action de pré- 
férence, pour le trimestre sp termi­
nant le 31 mai, pavnblc le premier 
juin aux inscrit» du 23 mai.

Bank of Toronto, 3 pour cent 
pour le trimestre courant, pavablc 
le premier juin aux inscrits «lu 15 
mat»

New-York, 23. — La tendance ê-1 
tait légèrement â la hausse, en ou­
verture. ce matin, â Wall Street. 
Plusieurs titres populaires ont fait 
de bons gains. Le Radio est monté 
«ie 2 points 14 et le Maxwell B de
1 point r%; ITT, S. Bealty est monté 
de 2 points %, touchant même un 
nouveau haut pour l’année, par sui­
te de la vente des intérêts de la 
compagnie dans certaines entrepri­
ses théâtrales de New-York pour 
une sommes de $5,000.000.

Les commandes d’achat étaient 
réparties sur une liste assez variée 
d’utilités publiques, de valeurs in­
dustrielles et de spécialités. Une 
vingtaine de ces valeurs ont réali­
se des gains de 1 à 2 points et 
quelques-unes ont touché de nou­
veaux hauts pour l’année. Malgré 
des rapports que la production de 
l’huile brute était en augmentation, 
une bonne demande s’est dévelop­
pée pour les actions du pétrole, v 
compris celles de FAssociated Oil, 
du Houston Oil. du General Asphalt.

Le Ludlutn Steel est monté de 4 
points, le National Dairy Products 
île 3, tandis nue des Bains de 1 à
2 points étaient réalisés par le
Western Union, le Stromberg Car- 
hurator. F American Sugar, le Coca 
Cola, la préférence Willys Overland 
et le Manila Fllectrir. ]

L’U. S. Cast Iron Pipe et le Frisco 
ont repris leurs pertes initiales va- ! 
riant de 1 à 2 points.

Les changes étrangers ont ouvert 
fortement, le sterling avançant d’u­
ne fraction de point à 4.79%.

La biscuiterie
Christie Brown

Toronto. 22. La Christie Brown 
and Company rconstituc sa capita­
lisation, comme suit: $1,000,000 d’o­
bligation, première hypothèque, 10 
ans, 6 pour cent, échéant en 1935; 
81.000,000 d’actions dc préférence 
7 p.c. cumulatif, raohetables, du 
oair de $100 et $105.000 actions 
communes sans valeur au pair dont 
75,000 seront émises dès mainte­
nant et 30.000 resteront au trésor 
pour servir à la conversion des ac­
tions de préférence, au choix des 
détenteurs, dan» une proportion de 
trois actions communes pour une 
action de préférence.

Des changements ont été faits au 
conseil d’administration où plu­
sieurs Américains ont été nommés. 
Le conseil est ainsi constitue:

Président, R. J. Christie, de To 
ronto; Charles E. Edmonds de To­
ronto. secrétaire et trésorier; Reu­
ben Harvey de Toronto; Frederick 
K. Morrow, vice-président Standard 
Milling Company of Canada. Limi­
ted; George K. Morrow, président 
Gold Dust Corporation. New York; 
Robert Mallory, jr., de Sncnecr; 
Trask and Company. New-York, et 
Rodney Hitt, dc Hitt, Farwell and 
Company, New-York.

Cette nouvelle dispose dc l’autre 
qui circulai» au sujet d’un merger 
dp biscuiteries sous le contrôle de 
la National Biscuit Corporation.

Ford en Argrntinr
Buenos-Aires, 23. Los ateliers 

des automobiles Ford de Hurnos* 
Aires viennent de lancer la 100,- 
000e voilure.

En ce moment il y a en Républi­
que Argentine 1 voiture automobi­
le par 100 habitants et les ateliers 
en construisent 25,000 par «n.

Les hors-liste
(Cour* fourni» par Walter Kavangh A Co.) 
... Offre Dem.
Alberta Pacifie Grain, Prf. .... KMBHdin* Cortlcdii Co. Prf........ 87 8»
Brand ran, Henderson, Prf.......... 87
Can. VAestlnghouae .................. 149 lit
Coapave Bri-werirs ..................... 6 7Cockshutt Plow C.o.................... 28 31
Dominion Pow. and Tran». Prf. 96 98Durant Titre chu»' c.............. 7% 8%
Imperial Tobacco Go. ut Canada 6% 7%Famous Wayws prf................  74 75

Montreal Prf .............. 37H N jri Mont-Royal Eo. Prf........ J4 18Unit'd Securities .................... 26 29Western Grocer» ..................... 54 ISLoews Ottawa, Prf..................... 36 39

Le rendement de»

valeur» ipinière»
(Lista faarnla par Walter Kavanagh t Cia) 
r_, Pair Div. Prix. Rend.Vf", .........  «6.00 5-0 $ 1.40 818.35Düjne Mine# .. Nom. $2,00 13.25 11.00H ta langer ........ 5.00 13% 14.00 3.50
Heeley ........... 1-09 24% 1.97 11.90
Loike SIrare .... 1.00 20-i, 5.60 4.90
yJnyrg ........ B.oo 20'/o 17.00 3.50Premier ......... IdKi 32% 2.50 12.00wr. Hargrave* I.OO 10% 4.50 2.20

* LA CONSTRUCTION

Voici la liste des principaux per­
mis de construction accordés hier 
à Dhôtel de ville;

Rue Saint-Denis, quartier Saint- 
Ldouard, une maison formant 3 lo- 
§®“ents, 20 x 72, à 3 étages; coût, 
$6.000. Propriétaire, A. Levesque, 
276 Christophe-Golomb.

Rue Casgrain, quartier VUieray, 
5 hangars, 8 x 8, a 2 étages; coût, 
$1,000; 5 maisons formant 10 loge­
ments, 25 x 40, 2 étages; coût, $16,- 
000. Propriétaire, B. St-Pierre, 
3448 Henri-Julien.

1ère avenue, quartier Rosemont, 
une maison formant 3 logement, 25 
x 50, 2 étages; coût $7,500. Propri­
étaire, O. Laurier, 6421, 3e avenue 
de Rosemont.

Rue Chambord, quartier Saint- 
Edouard. 3 maisons formant 9 loge­
ments, 25 x 45, à 3 étages; coût, 
$18,000, Propriétaire, G. Rattelade, 
53 Marquette.

5e Avenue, quartier Rosemont, 
une maison formant 5 logements, 
25 x 40, à 3 étages; coût. 88,000. 
Propriétaire, N. Faucher, 927 Mar­
quette.

Rue Amherst, quartier Saint-Jac­
ques, une église. 101 x 148, 2 é-
tages; coût, $325,000. Propriétaire, 
la Fabrique de la paroisse Sainte- 
Catherine.

Rue Hochelaga, quartier Maison­
neuve, une maison formant 5 loge­
ments, 33 x 55, à 3 étages; coût, 
$10.000. Propriétaire, O. Soucis, 
162 Aylwin.

Rue Northrliffe, quartier Notre- 
Daine-de-Grâce, 3 maisons formant 
3 logements, 23 x 36. à 2 étages, 
coût $13,500. Propriétaire, Parker 
Realty Company, Inc., 383 boule­
vard Décarie.

Rue Lambert, quartier Ahuntsic, 
une maison formant 4 logements, 40 
x 40, à 2 étages; coût $13,500. Pro­
priétaire, P. Lapierre, 6493 Lambert.

Rue dc Razzilly, quartier St-Paul, 
un garage public, 48 x 50, 2 étages; 
coût, $6.000. Propriétaire, W. Fon­
taine, 91 de Razzilly.

Si vous vouiez être exacte­
ment renseigné sur ce qui se 
passe à Québec et à Ottawa, li­
sez le “Devoir”.

Adressez-vous au “Devoir”, 
336, rue Notre-Dame est, Mont­
réal (Téléphone Main 7160), 
demandez prix et devis. Nous 
faisons tous les types d’impri- j 
més (français ou anglais), avec | 
les traductions et rédactions né- j 
cessaires.-, g

Un an de travaux forcés

Le juge Enright a condamné An­
drew Sainte-Marie, trouvé coupa­
ble d’avoir abandonné sa femme et 
ses enfants à un an de prison aux 
travaux forcés. Sainte-Marie avait 
quitté Montréal et avait trouvé à 
Calgary un emploi à raison de $90 
par semaine. Cependant, il n’a pas; 
envoyé un sou â sa femme et à ses 
enfants pour vivre.

La Nouvelle Emission
Wayagamack

* Va
La Wayagamack Pulp & Paper Company, Limited, constituée en
société au mois d’octobre 1910, possède et exploite les usines les plus 
puissantes du monde qui produisent de la pâte au sulfate et du panier d’emballage Kraft. P

Pour les sept dernières années, à fin novembre 1924, les affaires ont 
traversé un cycle économique complet ; 1918 et 1919 furent des anné~. 
de grande prospérité; arrive en 1920 la période d’inflation; 1921 tra­
verse une crise de déflation rapide et de contraction générale des 
crédits; 1922 constitue une année de réajustement; les deux autres 
années sont marquées par une vive concurrence, la puissance de 
production dépassent momentanément les besoins.

Pendant cette période, les profits moyens de la Wayagamack dispo­
nibles pour le service des intérêts obligataires, fonds d’amortissement, 
dépréciation, coupes et impôts de guerre, furent de $900,298. Ce 
disponible représente trois fois la somme nécessaire pour assurer le 
service des intérêts des obligations 6%-lère hypothèque.

Les actifs immobiBséa pendant cette période ont enregistré une pitts- 
value de $2^88,422, tandis que la dette obligataire n’augmentait que 
de $995,500. Les ressources forestières, durant le même temps, 
voyaient leur valeur amortie de $1,183,741.43, en raison des coupes 
pratiquées.

L’Ile Wayagamack occupe une superficie trop vaste pour les besoins 
actuels de la Compagnie. De même, certaines parties de l’usine de la 
Wayagamack Pulp & Paper Company, Limited, ne sont pas encore 
utilisées à leur pleine capacité; elks pourraient fournir aisément un 
plus grand rendement.

t proportionnelles qui comprennent; l'administration, 
i de l’exécutif et du personnel, les frais | *

Les charges non ]
la rémunération de l’exécutif et du personnel, les frais généraux et les 
frais généraux d’exploitation, etc,, ne peuvent s’appliquer directe­
ment à la fabrication. En les répartissant sur une plus forte produc­
tion, on obtiendra ainsi une réduction importante du prix de revient 
et du prix de vente à l’unité.

La Compagnie possède trois concessions forestières s’étendant sur 
2,056 milles carrés. Celles-ci sont éloignées les unes des autres, mais 
permettent toutes un transport facile par eau.

En raison de ces conditions favorables, la Wayagamack Polp & Paper 
Company, Limited, s’est déridée d’ajouter à sa production actuelle 
une usine capable de fabriquer 200 tonnes de papier à journal et 150 
t onnes de pâte mécanique. Cette nouvelle activité sera confiée à une 
filiale.

La Wayagamack Pulp & Paper Company, Limited, se procurera, en 
partie, les ressources nécessaires à sa nouvelle entreprise, par l’émis­
sion de $1,500,000 d’obligations-or 6M%, garanties par hypothèque 
générale et nantissement de valeurs, qui ont été souscrites par notre 
Maison et nos associés.

Nous avons été guidée dans cet achat par le rapport technique très 
élaboré et très favorable de notre ingénieur-conseil. Ce rapport sera 
à la disposition de ceux qu’il pourrait intéresser.

Les cblttfaticru-cr, 614% 3 aru, éaranlië* par hypdhèquë 
générale et nantis*ement de Valeurs, sont actuellement 
offertes en placement à 99.50 plus tes intérêts courus, pour 
rapporter 6.60%»

Nous recommandons ce* obligations comme placement de tout repos-

RENE-T. LECLERC
INCORMHtte

MS

MONOGRAPHIES
ECONOMIQUES

Une série d’études sur des 
maisons industrielles et 
commerciales canadiennes- 
françaises, par

EMILE BENOIST 
préface de

M. Edouard Montpetit
Un fort volume de près 

de trois cents pages qu’on 
peut se procurer au service 
de librairie du Devoir et 
dans toutes les bonnes li­
brairies.

C’est l'article tout dési­
gné comme récompense 

j scolaire et comme prix de 
fin d'année.

Franco, $1.
Le tirage comprend 75 exem- 

p!airc.5 numérotés et autogra­
phies par Fauteur. Ces exem­
plaires sa vendent $2, franco.
S'adresser à l’auteur, au 
“Devoir”.

Le* obligation* 11 1ère hypothèque

Cie DE CIMENT NATIONALE
-sont gagées dans la proportion de 200% sur une fabrique 

en voie de fie construire et s’amenager d apres tes dermeres 
données de la science, pour nn marche qui attend avec im­
patience sa fabrication;

—sont payables capital et intérêt EN FONDS CANADIENS OU 
EN FONDS AMERICAINS;

—donnent droit à une prime de 20'e en action» ordinaires,
—sont du montant nominal de $100, de $500 et de $1,000.

Four tous autres renseignements, s’adresser à

VersailJefyidricAire
Roulais

MONTRÉAL
.LIMITÉt

TROis-RiviERES
BUREAUCHEF:

Imm. Versailles, MONTREAL.

QUÉBEC

Tél ; M. 7060

La richesse nationale du Ca­
nada, c’est la forêt.___

Protège/, nos forêts dc lin- 
cendie. 

SOUMISSIONS
pORf

Substructure (Partie sud) 
PONT MONTREAL-RIVE SUD

Des aoumUllons ea- 
«•hfiees cl portant A 
JVmifw "Soumlsilon» 
pour aubatructurc (par­
tie mnti Pont Montre»!, 
ntve Sud”, HiIrrMée* 
nu «ouaatsni*, »rront re­
çue» Jusqu*# midi, 
mardi, fe 28 avril 192.1, 
pour la conatruetlnii de 
In Mibalruelurr de la 
partie sud du l’ont 
MontHal-BIve Sud, cu­
ire nie M»-H4l4ne et 
l« rive sud (ainsi d#- 
nrmimee) du neuve St- 
faurent, vl*-A-vl* U 
UI1« de MonlrWil.

I^a eondltion» miç )# manière de »e pro* 
curer copte, des plan», «pacification», etc., 
aeron» fournir» »ur demande adrrsaiG au 
aouatlgue.

Ia plu» haï»* ou aucune de» loumia- 
alon» ne »era p«» iiceessalrernent acceptée.

T. T. TRIM BV.
Secretaire.

_ CnrarntMleu du Havre d» Monlrétl. 
Montre*!. U arrU 1929.

AVIS LEGAUX

M

Proetnc* rte îïëêbtr COUR DE CIRCUIT 
Diitrtcl de Montrée!.

No • . . ant* n__.Dame .Jennie Bowman rl vir, U. "*** 
ami Co ” demoodermfi '» Mlnu, »*
f*Le'i#me Jour de mal 1925. k 1« btwea de 
l’avant-mldl. A !» place daffaDee dudl» de­
fendeur, nu no 5», rue Boy cet. en la «m 
de Montre1»!, seront vendu» l«r "UlorHé 
de Justice le» bien» et effet» dudit dwen- 
dour Mtlsi» en cette cause, conalsUnt en 
balance, meuble,» et effets dc bureau, oeuf».

Conditions: JUGENT COMPTANT.
W. DAOUST. H.C.S.

Montréal, 23 nvrlî 192.*».________ ___

Cour supérieure
Province de Quebec,
Dlatflct da Montreal. ^IN re succession vacante de .le«n-B«pti»- 
te BroiiUlette, eu *on vivant entrepreneur 
et houmeols de Montrent, le souaslnne L - 
A tus ta ni. greffier de 1» Cour de pratique, 
chambre 11, pala.1» de Justice, donne par 
les présente» avia A loua tea 1nl(*re»»f» que 
par juaeanent de cette Cour en date du . 
nier « rounud. H a etf nmntn# curateur A W
lupilte succession.

MuntreaJ, 18 n,.r. 1W5.

Province de Qufbec 
District de Montreal.

Cour supérieure
No 3331.

II. ZIVSTAf, Limllrd, corps politique et 
Incorpore, avant sa principale place d'af­
faires dans les cité et district de Montréal, 

Demanderesse,

Province de Québec COUR DE CIRCUIT 
District de Montréal.

No 10690.
Ldou Baril, boucher de Montréal, deman­

deur, vs David Blais, du m&ne lieu, dé­
fendeur.

Le 2ème jour dc mal 1925, A 10 heures 
dc l’avant-midl, an domicile dudit défen­
deur, au no 29, avenue Grande, en la cite 
de Montréal, seront vendus par autorité de 
Justice les biens et effets audit défendeur 
saisis en cette cause, consistant en piano, 
gramophone, meubles de ménage, etc.

Conditions: ARGENT COMPTANT.
RACETTE, H.C.S.

Montréal, 23 avril 1923.

A HELLER, des cite et district de Mont­
réal,

Défendeur.
Il est ordonné au défendeur de. comp». 

raltre dans le mois.
Montréal, 18 avril 1923.

T. D BROME.
J. B. C. BUMBRAY.0*”1' PreUn8t-,r- 

Procuraor d* la demander»»»».

Province de Québec,
Dlitrlcl de Montréal,

Cour Supérieure
No 3303

EMPIRE WAtX PAPERS Limited, corps 
politique et Incorporé, ayant sa principale 
place d’affaire» dana les cité et district 
de Montréal,

demanderesse,
v»

R. LAWTON, des cités et district de 
Montréal,

défendeur.
Il est ordonné au défendeur de compa­

ra! Ire dan» le mois,
Montréal, 9 avril 1925.

T. DEPATIE 
Dépul é-protonota Ire. 

LAMOTHE, GADDOIS A CHA.RIX>NHRAU, 
procureur» de U demandercsie.

Province de Québec COUR SUPîSRIEURB 
District de Montréal,

No 346.
Arthur Jérôme, demandeur, vs Joseph 

Blouln, défendeur.
Le 28ème Jour d'avril 1923, A 10 heures 

de. l'avant-midi, au lieu d’entrepôt des ef­
fets dudit défendeur, au no 600, rue Xt 
I^iurent, e.n la cité de Montréal, seront 
vendus par autorité de justice les biens el 
effets dudit défendeur saisi» en cette cau­
se, consistant en meubles de ménage, etc.

Comblions: ARGENT COMPTANT.
Leul»-P. MAILHOT, H. C. 3.

Montréal, 20 avril 1925.
Province de Québ^ COUR SUPERIEURS 
District de Montréal.

No 4479.
Alexandre Terrtault, demandeur, vs Luc­

ca Gemlnari, défendeur.
Le 4èmc Jour de. mai 1925, A M heures de 

l'avant-midi, au no 19, rue Liurnideau, en 
la ville de Moniréal-llst, district de Mont­
réal, seront vendus par autorité de Justice, 
les biens et effets dudit défendeur saisis 
en cette cause, consistant en cinq chevaux.

Conditions: ARGENT COMPTANT,
M.-T. ROBILLARD, H.C.S.

Montréal, 22 avril 1925.
Province de Quéh-r COUR DE CIRCUIT 
District de Montréal.

No 4Ô71.
Pelrucei et frères, liée., demanderesse, v» 

C. Turcot, défendeur.
Le 2èiue Jour de mal 1925, A 10 heures 

de l'avant-mldl, au domicile dudit défen­
deur, an no 88, rue Mentana, en la etté de 
Montréal, seront vendus par autorité de 
Justice les bien» et effets dudit défendeur 
suints en cette cause, consistant en un 
gramophone, meubles de ménage, piano au­
tomatique, etc.

Conditions: ARGENT COMPTANT 
EUGENE ROCHON. H. L. S.

Montréal, 23 avril 192.)

Pravlnre de Quebef^'Totn?"
District de Montréal.

No 980. ____
Hormtsda» Leblanc, commerçant d* 

Montréal, demandeur, vs Louis-Philippe 
Fortin, de Montréal, défendeur.

Le 2éme Jour de mal 1925, A 16 heures 
de l'ovant-mMI, au domicile dudit defen­
deur, au no 1185, «venue Oelorlmler, en la 
cité de Montréal, seront vendus par auto­
rité de Justice les biens et effets dudit dé- 
fedeur saisis en cette cause, consistant en 
nn piano, gramophone, mruMrs de mé­
nage, etc.

Conditions: ARGENT COMPTANT.
•I.-X. PAU2E M. C. 8 .

Montréal, 23 avril 1923.

Province d» Québec COUR SUPERIEURS 
Distrie! d» Montréal.

No 2,m
P,-T. 1/garé Liée., demanderesse, va V. 

Urfoy, défendeur.
I,e léme Jour de mal 1923, A 10 heures d* 

Pavanl-mldl, au domicile dudit défendeur, 
au no 667. rue Monsahré. en la cMé «D 
Montréal, seront vendu* |m»i .nitorlté d» 
Justice les biens el effet» dudit défendeur, 
saisis rn cette cause, consistant en un pta- 
no, gramophone, meuble» de ménnge, etc.

Conditions: ARf.wvT comptant
Au*. VtNSON, H.CA >»------

Mon Mal. 21 avril 1985.

i \
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LA VIE SPORTIVE
A mon avis . . .
4c* organisttieurs de la rencon­

tre Matysek-Glroux qui a eu lieu 
jeudi soir dernier, au club Joffre,
'.tuaient fait annoncer dans les jour­
naux que la coupe de la Fédération 
canadienne des poids et haltères se­
rait en jeu et que ce trophée devien­
drait la oropriété de Giroux si no­
tre homme fort canadien rempor­
tait la victoire.

Le jour de cette fameuse rencon­
tre, nous avions annoncé ce match 
tout en ajoutant que nous ne possé­
dions aucun renseignement sur les 
iondltions de ce concours de tours 
de force et que par conséquent nous 
ne pouvions trop encourager nos 
lecteurs à se rendre au club Joffre 
pour assister au match.

Le concours eut lieu et Giroux 
remporta la palme par une majorité 
de. 188 livres et se basant sur l’an­
nonce faite dans les journaux, nous 
déclarions le lendemain que l’her­
cule canadien était définitivement 

| le détenteur et le propriétaire du 
( trophée, mais des renseignements 

plus précis nous sont parvenus de- 
puis cette rencontre et aujourd’hui 
nous sonunes en mesure de dire 
que la coupe de la Fédération c<uta- 
dienne des poids et haltères est en­
core la propriété de l’Association 
du président Richer et qU'elle est 
actuellement <> la demeure de l’an­
cien capitaine Carie, trésorier de la 
Fédération. Sous ne voulons pas 
jeter du discrédit sur le match de 
jeudi dernier pas plus que sur les 
deux athlètes qui ont pris part au 
concours mais nous trouvons ce­
pendant étrange la conduite (Tu pré­
sident de la Fédération qui a per­
mis aux organisateurs d’annoncer 
dans nos quotidiens que la coupc 
était en jeu sans que celte décision 
n’ait été prise par le bureau de di­
rection de la Fédération.

Sous avons souvent protesté con­
tre la manie des promoteurs de 
boxe et des autres sports qui ù tout 
moment annoncent un match ou 
une joute pour un championnat ou 
un pari èleué qui n’existent que dans 
l'imagination des organisateurs ou 
qui a pour but de donner plus 
d’importance à leur organisation.

Il est temps que ces choses ces­
sent et nous croyons que les mem- j cost unie 
bres de la Commission athlétique de 
Montréal, qui contrôlent la boxe et 
la lutte dans la métropole, deman­
dent des pouvoirs plus étendus afin 
de pouvoir obtenir la direction sur 
le sport des poids et hctllèies, et 
surveiller les intérêts des sports­
men.

x.-ia. xAiwuxxi;.

Grand gala de natation ce soir
à la kermesse du National

LES PARTIES DANS 
LES GRANDES LIGUES

LIGUE NATIOXALE
Brooklyn ... 021000031^-7 117 5) 
Philadelphie . U11202Ux—8 12 ]

Grimes et Taylor; Uarisan. Kniiîht 
j Hubbeii, Betts et Henltne.
' Boston............  002120000—5 9 4
I New-York----  201011001—6 12 i'

Cooney et Gibsou; Nehf, Scott et i 
Snyder, Hartley.

j Cincinnati -. 201000000— .i 10 2 i 
St-Louis ... IlUOOlOüüx—12 14 1

Donohue, Sheehan, Dibutm Bie- j 
I niijicf, Brady et Hargrave; Hhem et ! 
Gonzales.line invitation toute spéciale est laite à ceux *lul Chicago .........uooooiooü—i 5 u

n’ont pu assister atfx deux premières soirées - Les j
fêtes s’achèvent.

Course de 20 milles 
en bicyclettes le

3 mai prochain

Le club Excelsior-Hen'dèVson Sec 
uon Nord fera une course de 20 
milles, le 3 mai prochain, et tous 
les cyclistes de la province son! 
Invités à participer à cette course. 
Les prix sont déjà nombreux et les 
cyclistes sont assurés d’avoir plei­
ne et entière satisfaction sur le 
rapport des prix.

Cette course est l’ouverture de la 
saison cycliste et les amateurs au­
ront cette saison une année très 
active. Cette course est faite sous 
les auspices de la Fédération Cy­
cliste de la province de Québec 
dont les officiers seront présents à 
cettç ouverture.

Vbicije. trajet : Départ Boulevard 
St-Laurcnt et St-Zotique, boulevard 
Gouin, Pont Viau, Village Bélan­
ger, St-Martin, Cartiêrvillc, Bor­
deaux, Boulevard St-Laurent coin 
St-Zotique, fin. Le départ de la 
course sc fera à dix heures préci­
ses et tous les amateurs cyclistes 
sans distinction aucune sont invi­
tés à participer.

Non seulement les coureurs avec 
bicyclettes de course niais aussi 
ceux possédant une bicyclette de 
route ou promenade. Il y aura une 
magnifique coupe en argent pour 
le premier arrivant des coureurs 
en bicyclettes de promenade. Avis 
aux intéressés. Rendez vous en fou­
ie. Tout coureur désirant participer 
à cette course est prié de s’adres­
ser aux endroits suivants afin de 
donner son nom comme partici­
pant, et ce avant le 30 avril pro­
chain date de la fermeture de la 
liste d’inscription, des coureurs.

Club Excelsior-Henderson Sec­
tion Nord, 3036 St-Laurcnt.

Club Excelsior-Henderson Sec­
tion Ouest, 2081 rue Bleury.

Club Excelsior-Henderson Sec­
tion Est 1314 Ontario esl.

Les amateurs du cyclisme auront 
cette année du vrai sport cl les 
clubs cyclistes de la province de

Suébec et de Montréal en particu- 
er feront des grandes fêtes spor­
tives afin de donner aux cyclistes 

Je plus de sport possible sans que 
cela ne leur coûte un sou.

L’on prévoit une assistance très 
nombreuse h cotte course et les pro­
moteurs ont pris toutes les mesures

Le clou du programme, ce soir, 
à la kermesse du National ce sera 
le grand gala de natation organisé 
par la sous-commission de la pisci­
ne. Coinm£ les précédents, ce gala 
comprendra tout un programme de 
courses, de plongeons, de fantaisie 
nautiques, une partie de >»olo aqua­
tique mixte, c’est-à-dire entre une 
équipe masculine et une équipe fé­
minine.

La semaine dernière deux galas 
de ce genre ont été organisés et ont 
obtenu un succès extraordinaire. 
Chaque fois il a fallu refuser du 
monde après que la galerie de la 
piscine eut été remplie à débord- v 
Ceux qui ont manqué leur coup les 
autres fois et qui voudraient assis­
ter à la séance de ce soir feraient 
bien de retenir leurs billets d’avan­
ce, soit en s’adressant de bonne 
heure au contrôle pu encore aux 
nageurs et aux wa&euses du Natio­
nal. '..7

La natation est un-sport qui inté­
resse toujours au plus haut point 
les sepetateurs .Qu’y a-t-il de plus 
élégant qu’un beau-nageur ou un 
beau plongeur? A la piscine du Na­
tional, l’eau esl tellement limpide 
que du haut de la galerie les spec­
tateurs voient tous les mouvement s 
des nageurs iiiênre quand ils hagent 
entre deux eaux.-Quand un - plon­
geur va chercher un objet aü fond 
de la piscine, toute l’assistance peut 
suivre ses mouvements tout aussi 
bien que si la chose se passait dans 
un réservoir en verre.

Rappelons brièvement ce que 
comporte le programme: deux 
•courses genre libre.. âO verges?-pour 
hommes et pour dames, Rouf ces 
deux épreuves une coupe y été of­
ferte par M. Armand C.huput et un
ostume dé bain par M. Bonin. Un 

tournoi de souque à la corde met­
tra aux prises une équipe de trois 
femmes contre une équipe de trois 
hommes. 11 y aura concours de 
plongeons pour nommes et pour 
dames, des fantaisies diverses, y 
compris des stirpTisês do’nf nous ne 
pouvons parler d’avance puisqu’il 
s’agit de surprises véritables. En­
fin partie (le polo entre une. équi- 
pe masculine’èt une équipe féminf- 
ne. Là dernière fois les hommes ont 
êtétbattus et ils tiennent à leur re­

vanche. Maigre leur infériorité évi­
dente, la semaine dernière, la di­
rection n’a pas voulu relever ces 
messieurs du handicap qui leur 
avait été imposé. Ils devront jouer,
de’^alil’e ’ur77i7’'uii%uc7r nejrough; \V Johnson çt jluci 
,,on,-ro toucher le balloh sans être j l^mdclph.c OMJJIIICjhhl-h

et Smith.
LIGUE AMERICAINE

St-Louis.......  0000010101—3 « 1
Cleveland . . . 2000000000— 2 6 0 

Bush et Dixon; Smith et Myatt. i 
New-York ... 000001000— 1 7 1 !
Washington . 111U340ÜX—10 14 2

Shocker, Francis et O’Neil, Ben-}
8

a 16 1
à soirée commencera.à 8h. 13 et Rommel, B, Harris, Walberg et

~ *----- -- Cochrane; Quinn, Wingfield et 1*1-
cinich. .
Détroit ......... - OOOIUOOOO—1 8 2
Chicago ..... Û012Ô0OÜX-—3 6 0 

W. Collins, Stoner et Woodall; 
Thurston et Schalk.

LIGUE INTERNATIONALE

se Terminera avant 9 h. de façon a 
ce que tous les spectateurs et les 
spectatrices aient tout le temps 
voulu pour visiter ensuite les sal­
les de Ta kermesse.

La sous-commission de natation
nous prie de demander à toutes les oumnc-uc» n te ipersonnes qui sont devenues mem- Sjracuse .••• 230000JU3—11 10
bres dû National au cours de la ker­
messe et qui désirent apprendre a 
nager pour les vacances de s’adres­
ser sans retard à M. J. Wilson, ins­
tructeur à la piscine. Celui-ci doit 
former dès la semaine prochaine, 
dea classes de natation pour débu­
tants. Les exercices pour dames 
auront lieu tous les après-midi et 
tous les soirs que la piscine est ré­
servée aux daines. Les exercices 
pour les hommes auront lieu les 
mardi, mercredi et vendredi soirs.

LES FETES DE LA KERMESSE 
Elles se continuent avec le plus 

heureux succès. L’affluence reste ce 
qu’elle était c’est-à-dire considéra­
ble. Hier soir encore les vendeuses 
dès kiosques, du restaurant, des dif­
férents-jeux, de la tombola ont fait 
des affaires d’or. Il ne reste plus 
que trois soirées cette semaine et 
les personnes qui n’ont pas encore 
visité la kermesse doivent se hâter 
de le faire car elles regretteraient 
plus tard d'avoir manqué cette oc­
casion de se récréer sainement et 
d’aider en même temps l’oeuvre du 
National. Rappelons que l’entrée a 
la kermesse est absolument gratui­
te et que tous les soirs un orchestre 
joue un joli programme.
LES BILLETS DE LA TOMBOLA 

Toutes les personnes qui ont des 
livrets doivent les faire parvenir 
au plus tôt à la personne qui les 
leur a remis ou encore au contrô­
le de la palestre. Le tirage a lieu 
samedi et tous les billets doivent 
être rentrés au plus tare! vendredi 
soir.

Heading.......  202231002—12 20 3
Reinhart, Boyd. Reppy, Grabow- 

ski; Parke et Niebergall. MrKce; 
Hyman, Smallwood, Lynch, Malli- 
sbn, Scnroeder et Smith.
Toronto......... Ot 1000000—2 8 0
Jersey-City ... 000000000—0 2 1

Gibson et Manion; Zellars et Frei-
Rochcstcr . .. 302101002— 9 12 2
Newark........ 30211322x—16 2 4 2

Hearne, Taylor, Brown et Head; 
Musante, Brame et Elliott.
Baltimore........ 010020002— 8 1
Buffalo........... 013000003-~7 10 2

Ogden, Earshaw et Cobb; Fisher 
et McAvoy. _

LIGUE CLARK
G. W. Tait a remporté les hon­

neurs de la dernière soirée dans 
les séries de la ligue de petites 
quilles Clark en obtenant un total 
de 377 en trois parties avec une 
partie simple de 134.

Voici les résultats détailles des 
joutes et le classement des équipes: 

Ketchup
Mlle Bonncll . 91 83 73— 2.>1
J. McGarrahan. 01 109 81— 284;

124 114 106— 344 
93 99 90— 282 

G. W’. Tait . . . 109 134 134— 377

Vous payez un peu plus cher, mais quelle 
différence extraordinaire pour 

quelques sous de plus

mm

£ lu 772

îP. Desjardins. 
H. T). Jones .

511 541 486- 1333 
Governor Sauce

CIBARETTES
PLAYER’S

NAVY CUT

CARMEL ET O’NEIL AVEC
H0CHELAGA INDEPENDANT

Les quatre clubs de la ligue In­
dépendante qui doivent faire l’ou­
verture dimanche prochain à Guy- 
bourg, sc préparent ferme pour cet­
te inauguration. Le gérant BiMy 
Innés, du Hoehelaga Ind., tpii doit 
rencontrer le St-Jérôme, dans la 
première partie, a fait deux gros­
ses acquisitions dans Carmel et 
O’Neil. Nous n’avons pas besoin 
de parler beaucoup du premier car 
il est considéré à Montréal! corrane 
un des plus fort joueurs locaux et 
•son travail au baton est toujours 
dangereux, pour ses adversaires. 
O’Neil qui, l’année dernière, faisait 
partie du club Rutland de la ligue 
Québec, Ontario et Vermont, est un 
receveur de première force, et ceux 
(jui l’ont vu à l'oeuvro, savent à 
s’en tenir et il est aussi très dan­
gereux au bâton. En plus de ceci. 
Innés a signe un autre lanceur du 
nom de Pittcher, ej; l’on dit beau­
coup de bien de lui.

Comme nous le voyons, avec des 
joueurs comme ceux-ci en plus de 
Itose, Papineau, Pelletier. Yvon, 
Tarte, Stockwell, C. Crcvier, Tho­
mas, Dumesnil, etc., etc., le club 
Hoclielaga Ind., a un dlub qui sera 
très difficile à battre cette saison 
et le gérant BéOanger aura besoin 
de sortir toute sa stratégie pour 
vaincre le puissant club des pro­
priétaires Clément et Leduc.

D’un autre côté si nous regar­
dons le club dsi gérant Bélanger, 
nous nous apercevons qu’il possédé 
lui aussi de puissant* joueurs car 
en “Doc” Newton, xon premier lan­
ceur, il possède un joueur qui a 
fait sa marque ici l’année dernière, 
et comme il est on pratique depeiis 
un mois, il est en très grande con­
dition. lin plus de lui, il a dans 
Leduc, un lanceur gaucher qui est 
train dr monter les éc h doras bien 
vite et il n’v aurait rien de sur­
prenant qu’il soit la sensation dans 
la ligue cette saison. En plus de 
ces joueurs, il a E. Charrette, J. 
Plaquette, Bélec, 1’. Singher, Smith, 
D. Sabourira, Sei'l'lv et Valin.

Comme nous Te voyons, cettç 
partie va être chaudement contes­
tée surtout avec deux clubs aussi 
bien balancés.

Dans la deuxième partie le Lon- 
gueuil rencontrera le Guytbourg, et 
cette partie-là aussi promet d’être 
très intéressante. Demain nous 
donnerons un aperçu de la compo­
sition de ces deux clubs.

On nous dit qu’il y avait au 
moins 300 personnes de Loragueuil 
qui auraient été pfétes à braver le 
froid de dimanche dernier pour 
venir encourager leur club, et nul 
cloute que si nous avons une tem­
pérature ronime celle d’hier, le 
nombre sera doublé facilement.

Mlle Holmstcd. .79 70 97 - 24
Dr Woods . . . 96 82 88 266
Mlle Raker. . . 113 02 79— 284
P. Valiquette. . roi 115 96 - 312
S. O’Sullivan. 91 - 91
A. Bégin. . . . 82 124 — 206

480 441 484--H05
Service à la Clark

A. Fabre . . . 5» 67 73-- 194
N. Pichette . . 101 95 98 — 294
B. Pichettn . . 123 133 119 - 375
A. Carie. . . . 96 80 97 — 273
A. Villeneuve . 187 14)6 8i) — 279

461 181 473---14I5
Boiled Dinner

F. Durocher . . 103 113 no — 326
A. Bernier . . . 89 92 90 - 271
O. Saint-Jean 102 96 64 — 262
W . Lachance. . 103 72 88 263
B. Alguire . , . 03 84 — 117
T. O'Sullivan. . 126 — J 26

460 457 478 —1395

ment ù notre jeune aventurier.
Le jeune gtobe-irotier 'visitera 

plusieurs villes et municipalités de 
la province avant d'entreprendre 
son voyage vers l’ouest et il est à 
espérer qu'il recevra un bon accueil 
partout où il passera.

LE CLASSEMENT 
DES EQUIPES

LIGUE ~ AMERICAINE 
G. P.

............... 5 2
...............3 2

a
5
3
3
3
1

P.C. 
.714 
.71 i 
.714 
.556 
.429 
.370 
.375 
.143

POSITION DUS CLUBS
G. !

Ketchup...............  10
Service à la Clark .. . .v 8
Boiled Dinner.......... ... t
Govcrrior Sauce. . . .. 2 l

Au terrain du St-Arsèuc

NATIONALE 
G. I*

............ 5
..............7
............5
.............3
............. 3

possibles afin de donner satisfac­
tion à tous les coureurs. Des pos­
tes seront installés sur le parcours 
et il y aura impossibilité d’erreur 
de route.

Afin de faciliter la tâche aux pro­
moteurs, les concurrents sont priés 
de donner leur nom dans le plus 
court délai possible aux endroits 
plus haut mentionnés.

Encore une fois tout amateur cy­
cliste y est invité sans distinction 
aucune de bicyclette soit de course 
ou promenade. Il y aura de nom­
breux prix et tous sont assurés à 
l’avance d’être très satisfaits.

Coupons à détacher 4ème série

N» 4 RADIO
Ce coupon el 5 autres numérotés consécu­
tivement de 1 à 6 donnent droit sur paie­
ment de $2.00 à un. RADIO suivant l’an­
nonce publiée dans le DEVOIR.

Présenter ou adresser à RADIO—LE DEVOIR 
336 Notre-Dame est Montréal

Nom...............................................................................

Adresse....................................................... i.................
Ville........................X.............,............ ..............................

Les joutes de
L’Ass. Américaine

A Toledo: 
Kansas City 
Toledo .... 

Batteries
..................  4 11 0
.................. 5 10 0
Messenger ct Wills;namenes. —- vies se rager çi

Johnson, Jonnard ct Schulte.
A CoOumbus: —

Milwaukee .............................5 1.3 3
Col!«imbus...............................8 14 3

Batteries. — Bell, Smith, MteCroH 
ken. Schneider et Skiff; Meteviari 
Fouilk et Urban.

A L oui sv i'll c. —
Minneapolis ........................ R 11 .3
Louisville...............................4 7 2

Batteries. — Hamilton, Ejdmorad- 
son cl Ainsmith; Koob, Dawson, Ss- 
tcll et Redman.

A Indianapolis. —
St-Paul ................................ .3 11 2
Indianapolis ........................ 2 13 1

Batteries.

Comme la ligue Indépendante a 
décidé de garder nour dimanche 
prochain le même programme qu’el­
le aurait donné dimanche dernier, 
eut-elle pu faire l’ouverture de sa 
saison, le club Lachine, qui n’est 
pas au programme de la première 
matinée, sera encore l’hôte du St- 
Arsène, qu'il a battu dimanche der­
nier par un sensationnel rallie­
ment dans la huitième manche.

Le Saint-Arsène n’était pas au 
complet lors de l’ouverture et il lui 
manquait une couple de bons 
joueurs. Mais tel ne sera pas le ras 
pour dimanche prochain car l’é­
quipe sera renforcée de Waî'on et 
de Wallace, joueurs populaires, de 
sorte que les partisans du club du 
gerant Chartrand peuvent s’atten­
dre à le voir en possession de tou­
tes ses ressources livrer une lutte 
outrancière à Féquipc de M. ,L-A. 
B. Larché ct du gérant Onésime 
Royer

Le Lachine, de son côté, voudra 
certainement répéter son premier 
succès ct scs joueurs semblent con­
fiants dans Tissue de la partie de 
dimanche prochain. Ce sera, à n’en 
pas douter, une exhibition brillah- 
te sous tous rapports, car les 
Joueurs, mieux conditionnés et plus 
dans leur élément avec une chaude 
température, sc feront encore 
mieux valoir.

La visite 11*1111

globe-trotter

1

i\c.
.833
.623
.625
.600
.375
.375
.333
.200

iTERN ATION A LE
G. I>. P.C.

............... 5 3 .620

............... 4 3 .571

............... 4 3 .571

............... 5 4 .556

............... 4 4 .500

............... 3 4 .429

...............  3 5 .375

............... 2 4 .333

, , , , N’ous avons eu çc matin la visite 
:>eâuaid:; Koip et

Coüins; Hi H ct Krueger, 1 louage ^^pkd^T* Québec^" San i
Francisco. Vermette est parti de! 
la vieille Capital en avril 1923 en 
compagnie de Armand Bédard mais! 
ce dernier abandonna la randonnée i 
il y a environ un an et depuis le 
jeune voyageur québécois voyage} 
seul de ville en ville oû il donne des | 
concerts pour subvenir à sa subsis­
tance,

Vennette est un jeune homme li­
vide d’aventure et qui semble bien 
décidé d'atteindre son but. 11 de­
vait partir ces jours derniers pour 
se diriger vers l’ouest canadien 
mais comme il ne connait pas l’an­
glais il cherche un compagnon pos­
sédant les deux langues, d’une ex­
cellente réputation et qui aurait le 
consentement de ses parents pour 
parcourir le globe.

M. Vermcttc se rendra a .Saint- 
Lambert aujourd’hui où H sera l’hô­
te de M. H mm an tic! Dwtrosiers. 500 
nie Victoria, qtti s’intéresse vive

Mascarl perd sur un foui
Cleveland, 23. — Edouard Mars- 

cart, champion poids plume d’Eu­
rope, faisant ses débuts en Améri­
que hier soir, a perdu contre Al 
Lorbctt, de Cleveland, lorsque l'ar­
bitre Mat Hinkel accorda la déci­
sion à Corbett à la neuvième ron­
de d’un assaut de dosize reprises à 
la suite d’un fou] commis par le 
François,

Au commencement de la neuviè­
me ronde, Mascart sc lança à î’atta- 
nne et dan1» un corps à corps, il 
frappa bas ct avant que l'arbitre 
eut le temps d’intervenir, Corbett 
était à terre, se tordant dans la dou­
teur.

Mascarl eut l'avantage dans une 
seule ronde, les autres furent ac­
cordées à Corbet*.

Washington 
Philadelphie .
Cleveland . ...
Chicago .....
New-York ...
Détroit ..........
St. Louis .'...
Boston .......

*
LIGUE

New-York . .
Cincinnati ...
St. Louis ....
Philadelphie .
Chicago .......
Pittsburgh ..,
Brooklyn ....
Boston

LIGUE

Toronto ...
Baltimore ,.
Jersey City 
Buffalo ....
Newark ....
Rochester ..
Reading ...

, .■■■■■P
Au collège tie Loiigiietiil

Les collégiens du Longuouil qui 
remportèrent le championnat du 
hockey junior dans la province de 
Québec, après en avoir battu tous 
lés prétendants, viennent de se for­
mer pour le baseball^ et lancent un 
défi à tout rliib de 15 à 18 ans.

La direction voulant ouvrir sa 
saison dimanche le 26, aimerait 
beaucoup à recevoir la visite d’un 
bon adversaire. Les moyens de 
communication sont très faciles en­
tre les deux rives par le traversier 
"Longueuil” au quai de la rue Dc- 
sery.

Les élections ont donné le résul­
tat suivant: M. Yvon Reed élu gé- 
tions, et M. Yvon Brunei étu capi­
taine par la majorité des voix.

L’équipe longueuiltoisc sc com­
posera comme ci-après: receveur: 
René Bréard, lanceur: R. Dufres­
ne, 1er but: Y. Brunet, 2ème but : 
Guy Reed, arrêt-court: F. Drouin, 
3cmc but: R. Lamarre; Ier champ: 
Geo. Dion. 2èmc champ: Y, Lamar­
re, 3ftmc champ: M. Dubuc, substi­
tuts: R. Drouin, L, Bélair.

Pour plus amples informations, 
s'adresser à Yvon Reed Uotlège 
Longueuil. Ghambly, ou Tel. 05.

Uonlrats approuvé»

M. Louis Grcenbaum, frère dr bol- 
ly Green, s’est présente, hier, de­
vant la Commission Athlétique de 
Montréal pour soumettre son pro­
gramme à l’affiche la semaine pro­
chaine à TAréna Mont-Royal, Les 
deux principaux combats seront 
entre Danny Kramer et Phil 
O’Dowd ainsi qu’entre Clovis Du­
rand ct Wee Wolly Woods. Ces 
contrats furent approuvés par nos 
commissaires.

Cartes Professionnelles et Caries d’Affaires
JacQHFi C«rti«r, IA, C. 
Ir»n-Vletor Cartier, IA. !.. 
C--J- Barcele, LL. B

m Main sa:s i COMPTABLES

CARTIER ET BARCEL0
AVOCATS

Chambra 7#Sa. Immaabla "Powar”
SS ooeaf. ra« Cralr Montréal

ARTHUR LAUONDE
AVOCAT, PROCUREUR, ETC.

Ltudra Fareal. Lalonda, Coffin *t Rtrard 
Edlflco du CMdft foncier — Montréal 

RJaldancr, «Kphonet Eat 22SI

LARUE & TRUDEL
COMPTABLE» INCORPORES

(Chartered Accounlantii)

UKUE, TRUDEL & FICHER
Syndic* et Liquidateur»

517, Edifice Insurance Exchange 
MONT RUAI,

bureau ï Québec » ri. rua~8tïnî-PI«rri

SI-GERMAIN, SUN & RAYMOND
AVOCATS

Tél. Main SIM J», rot 8t-Jacqon
P. St-Germaln, LL. L., L. fîuértn, LI* L. 

P. l’a net-Raymond, LL. L.

JEAN-C. MARTINEAU
B. A., LL. L.

AVOCAT ET PROCUREUR
Imm, Vrrsalltea. »#, rne Balnl-Jvrane» 

Tél. Main 014# MONTREAL

A. S. ARCHAMBAULT, C.R.
AVOCATS

43, Côte de la Place d'Armea 
Chambres 420 et 421 

Téléphone Alain 1839 Montrésl

P.-A. GAGNON
COMPTABLE LICENCIE

(Charlared Accountant) 
Chambre 315 

Edifice “Montreal Trust”
11. Place d’Armea. Tél Main itP'»

Assurance

DesRosiers
Courtiers en Assurances

232, RUE SAINT-JACQUES
L*i. Main mi-am Montreal

DENTISTES

MAURICE DUPRE, Ll. L, C.R.
AVOCAT ET PROCUREUR

de (’Eluda
Pltapal-trb. Dopré, Ragnon «» Parant 

Immenbta Morin
III. COTE T)B LA MONTAGN* 

Téléphone III et ïlt
QUEBEC

W. F. MERCIER, B. A. LL. L
AVOCAT-PROCUREUR

Etude Merrier, Mrrgter et Saueege 
Tla, ST-MoaCK*. MAIN M»7 

Bureau da aaftt
?I3 Mont-Royal cet Belalr (RDI

Domlrflt: 14*7, Sla-Catherine Eut. 
Téléphona) Llatrra! #4M

RAYMOND GODIN, B. A. ll. I-
AVOCAT

30, St-Jacques Tél. Main 4062

rri,ici*nèNE main îm»
ARTHUR LARAMEE

AVOCAT
180, rne Saint-Jarque# - Momréal

Hrurea de bureau i 
» a.m. A » p.n» Tét. Bell Eut 11 

Ré». Rt-LooU. 01
Conauttee le

DR J.-E. LAMONTAGNE
CHIRURGIEN-DENTISTE *

B bureaux à le dlepoAltlon de ma nom- 
bieu«e clientèle 

trtlt«m«n*r à domicile 
S54 EST, ONTARIO • MONTREAL

Tél. Bell T»37
Dr GERMAIN CHOUINARD

L D. 8, D. D. 8.
AutrefeU de Prance at d'Angtetarra

Denttaf* attitré des TT. det Ecole» 
Chrétienne», du Collège M-mt-SaJot. 
Loul», dra SS. du Bun-Pa»teur, du club 

de Hockey Canadien
Extraction tans douteur — Oneraga 

de 1ère cteree iculement 
MIS Are PAPINEAU, coin Bt-Jéré».

SB
PROFESSEURS

(Cadres! Miroirs! Moulures!

ïaCi« Wisintainer & Fils Inc.
Menufarlurlera-Importattar» 

IMAGERIES. VITRES. UI.OIIKS, ETC. 
Uree et bétail

Bureau at Magaxlm Manafactura,
IA, rua St-Laurent T, ruo Clark

MONTREAL. QUE.
Téléshen* > Plateau YîlY-mg

INSTITUT LAROCHE ENRG.
Cours classique — Brevets 

Cours commercial 
303, R U K S A I N T- D K N I S

(En face du théètr» 8t-T>enl»)

RELIEURS ET REGLEURS

REUKURS&RKfiLElIRS
VILUEMA1RE & FRERE

KEOLAOE ET COUVERT A PKtTtLLBS 
MOBILES bE TOUT GENRE

Main 1735 27, Notre-Dame E.

TRAVAUX EN FER

A. Faustin, Limitée)
TRAVAUX EN PER ORNEMENTAL 

| ( de tante dracriptlon
Ut. RUE MOREAU — MONTREAL 

Tel. Clafreal *«#4

Mickey Walker
contre (iroli
—. Mickey Watkci 

HiHitiovcn, cj Haï 
rv GT'ob. roi Hot (tomLimirHv ont

signé hier, pour tin combat de 15 
rondes nomme combat conjoin! 
avec celui du nègre poids lourd 

—— • |l!arry Wills et .Charley Weinert.
New.York. 23. - . Mickey Walker, | ,iux 'Polo Ground*, cothuie partie 

champion, poids mj-stuivcn, ci liar- j d’exhibition au profit de l’hôpital j 
rfeb. roi det demi-*1011 rds. ont’des Italiens, le 19 juin,

I.c théâtre de Monique

Dcuy nièces en un volume; tn 
vente: dans tes diverses librairies ri 
nu Drl'ofr. un dollar lYxempIglrf,

i



23 Avril 1925MONTREAL JEUDI I .E DEVOIR
Le ^Welshman” j L’assemblée de 

est dans le portl Saint-Stanislas
ar- ü.vr<jO de la white stiar 

FjST le i»rbmier arrivait
IXE IA SAISON — SUN CAPI­
TAINE AURA LA CANNE A 
POOAMEAU D OR

»r«o
!>a«nic White Star-Dominion, est 
arrivé à Montréal hier après-midi. 
Le “WtilshniBn” est le (premier 
transatlantique à venir ici, cette an­
née. l>es représentants des com­
missaires du port son aidés saluer 
ie commandant de ce navire, le ca­
pitaine W. Rolerson, à 4 heures 30. 
Le capitaine Rollerson se trouve 
avoir gagné la canne à pommeau 
d’or que les commissaires offrent 
au commandant du premier trans­
atlantique à entrer dans le port, à 
l’ouverture du fleuve à la naviga­
tion. C’est lundi après-midi qu’on 
remettra ce trophée au RoiMer&on.

On n'attendait le “Welshman” 
quo vers sept heures, hier soir, 
mais grâce à la belle température,
H a pu arriver trois heures plus 
tôl.

Le “Welshman” est un cargo de 
5,703 tonnes. II vient d’Arvon- 
mouth, où il a appareillé le 1 i avril. 
C’est la troisième fois qu'un navi­
re de la compagnie White Star-Do­
minion gagne la course à la canne 
à pommeau d’or, puisque deux fois 
déjà, le “Cornishman”, un cargo 
semblable au “Welshman”, a rem­
porté la victoire.

LANCEMENT DU "CALEDONIA ’
Le “Caledonia”, un nouveau pa- 

quebot de la compagnie Anchor, a 
oté lancé sur le Clyde, en Ecosse, 
hier, d’après un message que la Ro- 
b«rt Rcford Conipany a reçu. Le 
“Caledonia” est un navire nu gen­
re du “Catlifornia” et du "Gatnero- 
nia”. t
LE MOUVEMENT DES NAVIRES

Le Marburn, du Pacifique Ca­
nadien, venant d’Anvers, de South­
ampton et de Cherbourg, doit arri­
ver à Québec vers trois heures sa­
medi après-midi et à Montréal vers 
sept heures dimanche matin.

Le Montcalm, du Pacifique Ca­
nadien, venant de Liverpool, doit 
arriver à Québec vers sept heures 
dimanche matin et à Montréel vers 
sept heures dimanche soir.

Le Montréal, du Pacifique Ca­
nadien. venant de Glasgow et de 
Belfast, doit arriver à Québec sa­
medi soir et à Montréal dimanche 
matin.

Le Minnedosn, du Pacifique Ca­
nadien, a appareillé à Anvers hier 
après-mid^ et s’est mis en route 
pour Montréal. Ce paquebot fait 
escale à Southampton et à Cher­
bourg.

VEmprcsx of Asia, du Pacifique 
Canadien, parti de Vancouver, est 
arrivé à Hong-Kong hier.

Le Lapland, de la compagnie Red 
Star, venant de Gibraltar, arrive à 
New-York aujourd’hui.

Le King Alexander, de la comoa- 
gnie N.-A. Galanos. venant de Pa­
tras. arrive à New-York aujour­
d’hui.

Le Fort-Saint-George, de la “Pur- 
ness-Bermuda Line”, venant des 
Bermudes, doit arriver à New- 
York cet après-midi,

L'Oscar II, de la Srandinnvian- 
\nierican Une. venant d’Oslo, doit 
arriver à New-York aujourd’hui.

Le President Adams, de la “Dol­
lar Line”, venant de Marseilles, ar­
rive à New-York aujourd’hui.

L'Ohio, de la “Royal Mail Steam 
Packet Co.” venant de Hambaurg, 
arrive à New-York aujourd’hui.

L’Aguifania. de la compagnie Cli­
nard, venant de Southampton, doit | 
arrivera New-York demain matin. | 

Le Rotterdam, de la “Holland- j 
America Line”, venant de Rotter-! 
dam. de Southampton et de Cher-1 
bourg, doit arriver à New-York sa- ! 
medi.

LE MARINE M \RCHANDE 
CANADIENNE

Le Canadian Aviator a appareil- ; 
lé h Saint-Jean le 21 et s’est mis en ; 
route pour Londres et Anvers.

Le Canadian Observer a appa­
reillé à Powell River et s’est mis en 
route pour San Francisco *.e 20.

Le Canadian Transporter a appa-| 
reillé ù Swansea et s’est mis en rou- ! 
te pour Birkenhead le 20^

Un bagnard
tombe et se tue

\. Sagaia. 21 ans. forçat au pé­
nitencier St-Yincrnt-de-Paul. s’est 
né hier en tombant d'un poteau de 1 

télégraphe haut de vingt pieds,

Jarvis est en liberté
Toronto, 23 — Les portes de la 

prison se sont ouvertes aux petites 
heures ce matin devant Aentllius 
Jarvis, condamné à six mois de 
prison pour vol des deniers pu­
blics.

MM. GALIPEAULT ET PERRON 
SUPPLIENT LES OUVRIERS DE 
MONTREAL DE REVENIR AU 
BERCAIL LIBERAL. — UNE 
GRANDE OFFENSIVE POUR RE­
PRENDRE LE TERRAIN PERDU.
M. Antonin Galineault, ministre 

du travail, et M Léonide Perron, 
ministre de la voirie, ont lance, hier 
soir, le premier coup de canon 
d’une campagne intensive dans 1T- 
fe de Montréal pour reprendre les 
sièges perdus en février 1923. Les 
deux ministres provinciaux ont an­
noncé une série de réunions libé­
rales qui se poursuivront de se­
maine en semaine dans toutes les 
parties de la ville et de la banlieue.

L’assocition libérale Saint-Denls- 
Dorion a provoqué le déclenche­
ment de cette offensive, au cours de 
la réception qu’elle a organisée, 
hier soir, dans les salles de l'asso­
ciation athlétique aint-Stanislas, rue 
Mont-Royal, sous la direction de M. 
L.-C. Farley, président-général.

M. Galipéault a énuméré les oeu­
vres du parti libéral en faveur de la 
classe ouvrière et a fait appel aux 
ouvriers de Montréal, et M. Perron 
a sonné le ralliement des forces li­
bérales pour réhabiliter le parti 
dans la métropole.

Un groupe de députés, d organi 
sateurs politiques «t de partisans 
avait pris place sur l’estrade aux 
côtés des ministres. La réunion a 
débuté à neuf heures pour se termi­
ner à onze heures du solr, el V1 
dteurs ont ensuite été 1 objet dune 
réception intime au club de Hefor-

Joseph Francocur a présidé lu 
réunion et les principaux orateurs 
rie la soirée ont été, outre MM. Gali- 
peault et Perron, dont nous résu­
mons les discours plus has, MM. J- 
U. Dillon, député de Sainte Anne,I C Earlev, président de 1 associa­
tion libérale Saint-Dems-Dorion 
Cléophas Durooher ot le docteur Ar 
thur Denis, députe de Saint-Denis 
aux Communes.

La fanfare des elèves de 1 ecoh 
de Réforme a joué plusieurs ni 
ceaux de son réperto'rc.

M. GalipeairM se dit 1 .a,mi 
classe ouvrière. Sa première clien­
tèle a été des ouvriers. Depuis qu d 
S ministre, ü a toujours travmlle 
à l’amélioration de la k‘«fldt‘°’ 
ouvrière. L’orateur rapjpeillc son 
séjour à la conférence de Genève, 
il H deux ans et son orgueil de voir 
que 1» province de Quebec avait les 
meilleures lois ouvrières.

Le ministre des travaux puMlrcs 
énumère les cadeaux du parti nbe- 
ralaux ouvriers: le .scrutin;secret ,1a 
ioi Lemieux pour les différends ou­
vriers, la loi des accidents du tra­
vail, la création d’un ministère du 
travail, la nomination d’un sous mi­
nistre du travail, la loi de 1 inspec­
tion des fabriques, la tréquen- 
tatlon scolaire obligatoire 
soir pour les enfants de moins 
de quatorze ans, 1 enseignement 
technique, etc. M. Galipéault 

termine en demandant aux ou­
vriers de Montréal de revenir au 
bercail libéral.

M. PERRON
Le ministre de la voirie declare 

au début de son discours qu H ‘al* 
encore partie de la famille liberale 
de Montréal, et encore plus de cettle 
de la partie nord de lu métropole, 
quoi qu'on en puisse penser dans 
certains milieux. H ne craint pas 
de porter la parole dans Montreal 
même si on engage des gens pour 
faire du chahut. .

M. Perron dit qu’il a oublie le 
mois de février 1923 et que les li­
béraux ne se comptent pas pour 
battus. Us veulent commencer une 
grande campagne politique pour re­
prendre le terrain perdu.

M. Perron dit que Montreal est 
la ville la moins taxée de tout Je 
Dominion et que la province de 
Québec est la moins taxée de ses 
consoeurs.

En terminant, le ministre de la 
voirie souhaite qu’aux prochaines 
élections les conservateurs et les 
“castors" essuient une défaite dans 
l'ile de Montréal.

i Le commerce des Pays-Bas
Amsterdam, 23. D’après le bu­

reau central de la statistique, la va 
leur de l’importation (métaux pré­
cieux non compris) en janvier s’es' 
élevée à 211 millions (contre 220 

i en décembre et 173 millions en 
,1921). La valeur de l’exportation 
; est de 110 millions (contre respecti­

vement 130 et 117 millions de flo- 
I rinsT a r

Avez-vous besoin d’imprimés: 
livres, brochures, revue», jour­
naux, circulaires de tout îor-
mat, affiches, placards, têtes de 
compte et autres imprimés de 
bureau, cahiers, billets, tartes 
de visites, etc.?

L’élection de 
i M. Herriot

AU DEUXIEME VOTE SEULE-
MENT. —UNE AFFAIRE MON
TEE. _______
Paris, 23, (S.P.A.) — Les députés 

de la chambre française s’en sont 
donné à coeur joie hier, à l’occa­
sion de l’élection de Herriot à :u 
présidence de la Chambre.

M. Herriot a cet avantage parti­
culier de ne pas compter un seul 
ennemi personnel parmi les dépu­
tés oppositionnistes. indépendants 
et autres. Aussi lorsque le gouver­
nement a annoncé que M. Herriot 
briguerait la présidence, l’opposi­
tion a déclaré qu’elle n’opposerait 
aucun candidat.

Confiant dans ces solennelle- 
promesses de neutralité, les députés 
ministériels ont filé pour une bon 
ne partie vers la campagne pour 
travailler aux élections municipales. 
L’opposition a trop bien tenu sa 
promesse car lorsque le premier 
vote a été pris, tous les députés op­
positionnistes étaient absents et le 
quorum manquait.

Il a donc fallu procéder à un se­
cond vote où cette fois Herriot a 
été élu par 267 votes contre un. Les j 
malins se demandent si M. Herriot 
a voté pour lui ou s'il a été son uni­
que adversaire.

En tout cas c’est la première fois 
qu’un président de la Chambre fran­
çaise n’est pas élu au premier vote.

Mis en verve par ce tour joué aux 
ministériels, le député opposition- 
nistc Balanant s’est mis à critiquer 
un secrétaire du vote oui aurait 
>erinls à dix députés de voter deux 
,‘ois. Il s'est installé sans cérémo­
nie derrière le fauteuil présidentiel. 
Le .président lui a demandé d’aller 
reprendre son siège, sans sucres 
bien entendu. Six députés serialis­
es sont accourus à la rescousse, et 
une ronde de boxe s'ensuivit. Le 
vénérable fauteuil présidentiel a été 
culbuté et le président outré de cet­
te profanation a enfoncé sur son 
chef le chapeau de soie, signe de 
suspension de la séance et s’est re- 
tiré.

Le cabinet demandera demain un 
vote de confiance sur la déclaration 
ministérielle. .

M. Etienne Clénientel, ministre 
des finances du cabinet Herriot, a 
déclaré que lorsque Herriot avm : 
pris le pouvoir, i! y avait des a- 
vances secrètes de 1,200,000,000 
de francs de faites. Linq jours 
nhis tard. les avances se 
chiffraient à 2,325,000,000 de 
francs de faites fournies par les 
banques de Paris et la Banque de 
France. _

( * SYMftir AT

BLACK rHlULirfc

• y-'si'-jf
'.

Vous trouverez chez 
Birks un choix merveil­
leux de verrerie coloriée •
Cela fait de charmants 
cadeaux de

î/?£\

mariage.

Suances : aîné- 
thuste, topaze, 
tmeraud* et sa­
phir.

i -T
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Le Dimanche du praticien
I,\ REUNION DE DIMANCHE DFiR- 1 NLDR A L'INSTITUT BRUCHE­

SI _____
Dimanche. 19 avril, a eu beu à 

l’institut Bruchési, le Dimanche 
du praticien", auquel assistaient ne 
nombreux médecins.

Le Dr F .-S. BoJhémier a traite de 
la tuberculose laryngée et rapporte 
plusieurs cas de malades soumis au 
traitement de la Lampe Kromayer.

Le Dr Y. Laurier présenta un 
travail sur un cas de tuberculose 
nodulaire. , ..

Le Dr J.-A. Vidal offrit a la dis­
cussion un cas de tuberculose et 
de syphilis et le Dr G.-E. Mignau t 
ralpporta un cas de pneumonie tu­
berculeuse. , ,

Profitant de la presence de mé­
decins qui s'intéressent*grandement 
à la lutte contre la peste blanche, 
le Dr J.-A. Jnrry. donna les sta­
tistiques du dispensaire pour les 
trois derniers mois, à l’effet ne dé­
montrer que te travail poursuivi a 
l’institut Bruchési est bien un tra­
vail antituberculeux.

Noirs en extrayons les chiffres 
suivants:

Premiers examens des poumons. 
542; diagnostiques tuberculeux, 
95; gardés sous observation. 116; 
renvoyés non tuberculeux. 258; fré­
quentation insuffisante pour être 
catalogués 73; examens de labora­
toire; crachats. 416, autres, 167, 
crachats positifs, 118, crachats né­
gatifs, 298; maisons visitées par 
service social, 712; visites aux tu­
berculeux, 747; personnes vues 
dans l’entourage des tuberculeux. 
1614 adultes et 700 enfants; visites 
pour enquêtes et instruction. 694; 
agences sociales consultées, 44; tu- 
bereinleux hospitalisés: adultes, 42. 
enfants. 7.^_ ____

Manifestation
de la jeunesse

A NXINT-EUSÊSeLE 1er MAI j
Sous le distingué patronage de 

M. l'abbé Joseph-N. Dupuis, cure, et | 
sous les auspices du cercle Landry j 
de VAjCJ.C., la Jeunesse catholique j 
fait un appel chaleureux à toute la 
jeunesse de Montréal pour aller en­
tendre M. le chanoine Stéphane 
Coubé, prédicateur du carême a 
Salnt-Eusèbe-de-Verceil.

La présence du R. P. aumônier- 
général, de plusieurs aumôniers de 
cerries, des membre* du comité 
central, du comité régional de Mont­
réal et des représentants de tous 
les groupes affiliés est déjà assurée.

M. lo chanoine Eoubé donne une 
conférence sur l’honneur et le ca­
ractère. Que dè.s maintenant tous 
les membres de la jeunesse catholi­
que, dans leur ardeur apostolique, 
invitent leurs amis à se rendre en 
grand nombre au pied de la chair 
de M. le chanoine Coubé.

Cette manifestation religieuse doit 
être le digne pendant de toutes 
celles que la jeunesse catholique .i 
organisées tant à Montréal que dans 
les autres principales villes de no­
tre pay*. _ (Comm.)

Résultat d'un tirage
Al PROFIT DES OEUVRES DES 

FRANCISCAINES MISSIONNAI­
RES DE MARIE
Les heureux gagnants pour un 

IS20.00 en or ont été, MM. J.-E. Clé­
ment, ing.. no 1626; V. Simard, no 
3703.

Les Franciscaines offrent leurs 
reconnaissants remerciements a 
toutes les personne* qui onl bien 
voulu si généreusement répondre à 
leurs sollicitations.^

L** frai* de construction 
sont augmentés par tes feux de
forêt*.

' Syndicat^'X CATHOUQUtJ No 1 
.hatiowa'. /

ÿÿ

LES SYNDICATS
CATHOLIQUES

CONSEIL CENTRAL
Le conseil central des syndicats 

catholiques s’assemble demain spjr. 
à 8h. 15 p.m., à la salle no 1, edi­
fice des syndicats catholiques, 6o5, 
de Montigny est. Rapports des co­
mités et des officiers. Tous les dé­
légués sont instamment pries d as­
sister. Par ordre.

CHEZ LES CORDONNIERS 
SYNDIQUES

11 y aura grande assemblée de 
propagande pour tous les cordon­
niers syndiqués ou non, demain 
soir, à la salle principale des syn­
dicats catholiques, 65o, de Monti­
gny est. Cette assemblée est ouver­
te à tous les travailleurs en chaus­
sure. Plusieurs orateurs de pre­
mière force porteront la parole. 
Qu'on vienne en foule et qu’on se 
le dise. La question du tarif pré­
férentiel est a l’ordre du joue Des 
résolutions seront passées à 1 effet 
de demander l’abolition du tarif 
préférentiel en ce qui regards- l’im­
portation des chaussures anglaises.

—Le Syndicat No 5 des tailleurs 
de cuir a tenu une fort intéressante 
réunion. Tous les officiers étaient a 
leur poste et un grand nombre de 
membres assistaient. Après l’adop­
tion du procès-verbal, on a procède 
à l’initiation des nouveaux mem­
bres. Le comité exécutif est heu­
reux de constater que le contingent 
des syndiqués du local No 5 des 
tailleurs de ruir, va toujours gros­
sissant de réunion en reunion. Il 
voit poindre le jour où, grâce à 
cette marque de comfiance des cor­
donniers, il .sera possible de dire 
qu’il n’y a à Montréal, comme à 
Québec, qu’une grande organisa­
tion nationale des travailleurs en 
chaussures.

M. G. Laurier, agent d’affaires, a 
donné un bon rapport sur les acti­
vités de la semaine. L’agent d’af­
faires rapporte plusieurs place­
ments. Les patrons commencent à 
prendre la bonne habitude de de­
mander exclusivement leur niain- 
d’oeuvre aux svndicats catholiques. 
Le chômage chez les tailleurs de 
cuir est donc très faible. M. Lau­
rier note les nouvelles perspectives 
de progrès pour ce local.

Le local des tailleurs de cuir re­
commande au Bureau exécutif gé­
néral de réjeter du syndicat tous 
les membres contre qui on aurait 
un rapport de conduite' contraire 
aux reglements du syndicat. Le lo­
cal a voté des .remerciements au 
conseil de construction qui lui a 
envoyé des billets de faveur pour 
le grand euchre du 18 dernier.

L’agent d'affaires invite tous les 
tailleurs de cuir à entrer dans le 
syndicat durant la période de con­
cours qui expirera dans quelque 
temps. L’aspirant n’a qu’à signer sa 
carte d’application et sa première 
contribution hebdomadaire.

Conférence sur
la Divine Comédie

Vendredi, le 24 avril, à 8 heures 
du soir, dans la grande salle de i’U- 
niversité de Montréal, 185, rue St- 
Denis, l’abbé Henri Jasmin donne­
ra une conférence sur la DIVINE 
COMEDIE de Dante, et en particu­
lier sur l’Enfer. Nombre de vues 
seront projetées sur l’écran cl per­
mettront de suivre très facilement 
l’étude qui sera faite de l’oeuvre de 
l’immortel poète florentin. On aura 
sûrement une excellente vue d'en­
semble et même une analyse dé­
taillée de ce chef-d’oeuvre de l’art 
et de la pensée. L’intérêt pour le 
“divin poème” a toujours été gran­
dissant depuis au delà de six siè­
cles. Les personnes des deux sexes 
sont cordialement invitées à assis­
ter à cette conférence où elles pour­
ront se rendre compte par elles- 
mêmes que cet intérêt est bien fon­
dé. L’entrée est libre et gratuite.

COURTE SEANCE 
• A LA CHAMBRE 

DE COMMERCE
Le conseil de la Ghambre de 

commerce a tenu une séance d’une 
heure a peine, hier après-midi. Il 
n’y avait pas de rapports de comi­
té et le débat s’est limité à quelques 
suggestions faites par des conseil­
lers au chapitre des affaires nouvel­
les.

M. Ernest Pitt a suggéré que la 
Chambre de commerce, comme le 
Board of Trade, l’Union des Muni­
cipalités Canadiennes et quelques 
autres associations, organisent une 
excursion annuelle. La Chambre 
pourrait ainsi organiser un voyage 
à Toronto ou dans l’Ouest, dans les 
provinces maritimes ou tout sim­
plement dans quelques centres in­
dustriels de la province de Québec.

M. Ludger Gravel a rappelé que 
la Chambre ne ferait que rétablir 
une ancienne coutume. La Cham­
bre avait autrefois son voyage an­
nuel. M. Gravel de même que plu­
sieurs autres membres qui ont par­
lé sur le sujet y sont tout à fait fa­
vorables. Un comité sera nommé 
pour étudier la question de plus 
près.
LA PLACE DANS LES HOPITAUX

A la demande de M. Paul Vail- 
lancourt, un comité de la Chambre 
étudiera la question de l’hospitali­
sation à Montréal. Actuellement il 
n’:- a jamais de place dans les salles 
publiques des hôpitaux et c’est cet 
état de choses qui ne devrait pas 
exister dans une ville de l’impor­
tance de Montréal. La Chambre 
prendra des informations auprès 
des divers hôpitaux.
LES MANDATS SUR PAYS ETRAN­

GERS
M. Ludger Gravel se plaint du 

fait que ceux qui ont des remises à 
faire en Angleterre ne peuvent se 
procurer à Montréal des mandats 
postaux pour une somme donnée en 
monnaie anglaise, c'est-à-dire en £. 
Les mandats qu’on se procure dans 
les bureaux de poste canadiens por­
tent le montant en 8. Quand le man­
dat arrive en Angleterre, le taux du 
change a presque toujours varié et 
le porteur touche plus ou moins, 
selon le cas, que ce qui lui est du. 
Il paraît que les autorités postales 
cana lienoes ont une entente avec la 
Grande-Bretagne en vertu de la­
quelle, le mandat acheté en mon­
naie canadienne doit être payé en 
monnaie anglaise mais au taux du 
jour de l’achat du mandat. Le paie- 
ment doit se faire alors à certains 
bureaux affectés plus spécialement 
à cette fin. Les autorités postales 
devraient donner des explications 
complètes à ce sujet si elles ne veu­
lent pas que les hommes d’affaires 
canadiens s’adressent exclusive­
ment aux banques et aux compa­
gnies de messageries pour faire 
leurs remises en Angleterre.

La Chambre demandera aux au­
torités fédérales le texte de l’arran­
gement intervenu à ce sujet entre 
le Canada et la Grande-Bretagne.

LA TAXE FONCIERE
A la demande de M. Adélard For­

tier un comité sera nommé pour 
faire une enquête sur les impôts et 
le', taxes diverses dont la propriété 
foncière est grevée dans les diffé­
rents quartiers de la ville. M. For­
tier est d’ævis que les révélation* 
d’une telle enquête seront peut-être j 
de nature à décourager certain gen- ! 
r de construction. M. Fortier craint 
fort que les propriétaires de Mont­
réal n’avancent trop dans cette 
voie dangereuse d’engager trop de 
capitaux fixes et de ne pas se ré­
server suffisamment de capitaux li­
quides ou circulants. En définitive 
cela nuirait à la construction mê­
me plutôt que ça ne l’aiderait.

Le feu impose une taxe ter­
rible sur les forêts du Canada.

Le Canada demande votre 
aide pour protéger nos forêts 
du feu.

D'INVENTION
En tom pay*. Demand** la GUIDE DE 
L’INVENTEUR qui sera envoyé crati*. 

MARION * MARION
Elatshe en 1892

SM, RUE UNIVERSITE. MONTREAL

_
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? Un Concours ?
• --------------------- •

Et de magnifiques prix.

Des prix nous arrivent de tous côtés. Aujourd’hui, c’est la 
maison Langclier et la Mutuelle de Radio qui s’inscrivent, l’une 
pour un don de $100 à valoir sur un piano Pratte et l’autre qui 
offre les accessoires nécessaires à l’installation d’un radio d’une 
valeur de $20.00. Voici les lettres de ces deux généreux dona­
teurs:

En réponse à votre lettre, il nous fait plaisir de vous faire 
parvenir les renseignements demandés. .Vous y ajoutons un 
prix: une note de crédit de $100.00 en acompte sur un piano 
Pratte à être acheté ù notre magasin, c'est-à-dire que sur la lisle, 
de prix officielle des pianos Pratte, nous donnerons une réduc­
tion de 8100.00 à Vun des vainqueurs de votre concours.

Vos tout dévoués,
J. DOSAT LAXGEUER. LIMITEE.

Par J.-D. Langclier.

.Vous vous félicitons de votre excellente idée. Nous vous 
offrons comme prime les accessoires nécessaires à la construc­
tion d'un poste "Rranlg" avec les dispositifs renommés low 
loss '‘Jean-Baptiste".

RADIO CLUB '■BRASLY ", 
par J. H. van Kostbergez, 

Directeur scientifique.

Notre reconnaissance esl acquise à M. Langclier et A la Mu­
tuelle de Radio.

Il y aura quantités d’autres prix, — Pour tout savoir, lise* 
le DEVOIR tous les soir*.

Le bulletin no 6 paraîtra vendredi.

TELEPHONE EST 8000

CHEZ DUPUIS
1000 PYJAMAS 
p°ur HOMMES

Régulier 2.50, 3.00, 3.50 pour

1.50
Cette vente comprend 
incontestablement les
plus belles valeurs qui aient été offertes à ce bas 
prix, chez Dupuis Frères, depuis longtemps.
Ces pyjamas sont de différents tissus tels que : flanola à 
rayures, choix de plusieurs nuances; naincheck de couleurs 
unies; croisé; reps; coton mercerisé, etc. Les modèles, les 
nuances et les dessins sont si jolis et d’un si bon goût que 
tout homme qui verra ces pyjamas voudra s’en procurer 
plusieurs; grandeurs : 34 à 46.

Dupuis Frères — Rayon des articles pour hommes — Au rez-de-chaussée.

CASQUETTES 
pour HOMMES

.69
Choix de couleurs, forme
nouvelle; tant qu’il y .69
en aura ..
Dupuis Frères 
pour hommes

Rayon des chapeaux 
Au rez-de-chaussée.

Avis Important
Nous désirons attirer l’attention 

des parrains ou parents de confirma­
tion sur notre rayon d’articles reli­
gieux. Nous imprimons des images 
de première communion et de con­
firmation.

Souvenir pour 1ère 
Communion

Plaquettes en bois palis­
sandre avec support, mé­
daillons argent oxydé 
avec filet de cuivre in­
crusté dans le bois. Va­
leur 1.00 pour .79

Statuettes en métal, vieil or, 
sujet religieux, Immaculée, 
Sacré-Coeur, Montmartre. 
Valant 1.25 pour .... 1.00

IMAGES représentant fille 
ou garçon, boite et fond den­
telle sur satin. Prix rég. .50 
Pour...................................39

Superbe chapelet à prix très spécial, en simili-nacre* mon­
ture dorée, grain olive. Valeur de .60 pour .. .49

Spécial, échantillons d’un manufacturier

Complets pour Garçons,
de 9 à 16 ans; nouveaux modèles; tweed de fantaisie 
pâle ou foncé tout laine; qualité de 14.00 à O OC 
16.00 pour............... ..................................
Dupuis Frères — Rayon de la confection pour garçons — Au premier

MALLES
Recouvertes en canevas et ren­
forcées avec tringles en bois 
franc; coins et garnitures en 
cuivre; grand cabaret à l’in­
térieur avec deux fortes cour­
roies; longueur 34 "y OC 
pouces...................•
Dupuis Frères — Rayon des malles 

— Au deuxième.

TERMES FACILES

RADIO
PORTATIF

à deux lampes; tout complet 
avec batteries et fil d’antenne, 
etc., le type idéal pour pique- 
nique, voyage de plaisir ou 
campement; le tout se trans­
porte comme CQ C#\ 
une valise ....
Dupuis Frères — Rayon du radie — 

Au deuxième.

1000 Eponges
Qualités de .35 à 1.50 pour

(un prix jamais offert)
Eponges de toutes sortes, pour laver auto, voiture, etc.
Dupuis Frères Rayon des remèdes brevetés et des articles de toilette 

—Au rcz-de-chaussèe. J

Services à Diner 53 Morceaux
14.95

Simili -pore eln i ne a n gla i se 
rie haute qualité; jolie dé 
coraiion de bordure bleu 
tondre et filet doré sur le 
or <4.rb
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